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L’objectif du 9e Emprunt de la victoire a été dépassé ( Voir en 
page 3 )

A l'Université de Montréal

Les noces d’argent de
la Faculté des’Sciences

îles Anglais exigent la reddition sans conditions des Indonésiens

La Faculté des Sciences célèbre aujourd’hui même le 
vingt-cinquième anniversaire de sa fondation. Hile profite 
de cette halte pour se recueillir, pour penser à ses deuils, 
à ses joies, à ses espérances.

Parmi nos disparus se détachent quatre grandes figures: 
Mgr Georges Gauthier, Mgr Vincent Piette, le R, P, Jo­
seph Morin, C.S.V., et le Frère Marie-Victorin.

Mgr Gauthier, l’évêque au verbe sonore, à l’intelligence 
claire et haute, au grand coeur. Il avait fondé la Faculté, 
il s’intéressait à son oeuvre et la suivait de près. Jamais 
il ne manquait une réunion du Conseil. Et quel charme 
c’était que d’écouter cette parole chaude et puissante, de 
l'entendre exposer nos problèmes avec cette lucidité et cet 
équilibre qui rendaient claires les questions les plus com­
plexes. Rien ne le rebutait. Nos programmes d’études ne 
l’effrayaient pas: sans être un scientifique, il avait l’esprit 
assez ouvert pour s’intéresser à la vérité dans tous ses 
domaines. Maître en éducation, ardent ami des jeunes, il 
cherchait avec passion les meilleurs moyens de protéger et 
de défendre la jeunesse étudiante; il voulait pour elle tout 
ce qu’il y a de mieux: le meilleur site encore libre sur l’île 
de Montréal, la montagne; la grande maison de pierre qui 
fût en même temps beauté et lumière pour les oeuvres de 
l’esprit.

Un mot. une question, et il était lancé. Nous discutions 
avec lui toutes sortes de projets, parfois, ce semble, bien en 
dehors de nos disciplines. L’heure passait trop vite au gré 
ie tous. C’était le temps de la prime jeunesse, de l’ardeur 
bouillonnante, de la générosité et des projets.

Quand la maladie le força à quitter l’Univer­
sité, ce fut une grande tristesse. Mais la vie 
avait ses droits; nous nous remîmes à travail­
ler. Le nouveau recteur. Mgr Piette, était l’ami intime de 
notre premier doyen, le R. P. Joseph Morin, C.S.V. Ils 
avaient bien des traits communs, solides tous deux, au phy­
sique et au moral, avec plus d’enthousiasme chez l’un, plus 
de sens pratique chez l’autre. Us formaient une belle équi­
pe. C’est alors que s’élaboraient les plans de la nouvelle 
université et que la construction du grand immeuble se 
poursuivait avec des fortunes variées.

Puis un matin de juillet 1931, le P. Mori tomba. Peu 
après, son compagnon quittait l’Université pour reprendre 
cetté activité pastorale où il faisait merveille: ii devait y 
travailler encore une douzaine d’années avant de recevoir 
sa récompense.

La Faculté se développait. Après des débuts laborieux, 
où la ténacité, l’endurance des pionniers fut souvent mise 
à rude épreuve, l’oeuvre prenait de l’ampleur, se faisait 
mieux connaître, avait des amis puissants.

La grande figure de Marie-Victorin apparaissait en 
pleine lumière et cet éclat rejaillissait sur toute l’Univer­
sité. Nous étions allés le chercher dès le début, en 1920, à 
son collège de Longueuil, et tout de suite il s’était mis à 
travailler. Le Jardin botanique, l’Institut botanique, les 
publications scientifiques, son grand ouvrage, La Flore 
Laurentienne, répandaient au loin le bon renom de l’Uni­
versité de Montréal. Il y avait aussi l’influence sur la jeu­
nesse, la création des cercles des Jeunes Naturalistes, avec 
le Cher Frère Adrien, C.S.C., et tout le mouvement vers 
une meilleure connaissance de notre milieu qui s’en est

Sans doute il n’était pas seul. Il avait trouvé dans sa 
communauté même une aide puissante; il avait aussi attiré 
à lui toute une équipe de jeunes qtf’il savait animée d’un 
enthousiasme contagieux. Ame d’élite, sa valeur exception­
nelle était reconnue même à l’étranger. Il a été emporté 
de façon tragique, mais son oeuvre demeure. Le Jardin et 
l’Institut sont toujours là: les jeunes travaillent, et voilà 
que la Providence vient à leur aide en ramenant au mi­
lieu de nous cet excellent ouvrier, M. Henri Prat, qui nous 
avait déjà fourni une collaboration précieuse au départe­
ment de zoologie.

D'ailleurs, on travaillait partout à la Faculté, avec des 
succès divers, suivant les ressources que l'Administration 
voulait — ou plutôt pouvait accorder.

Dans ces dernières années, les belles recherches du 
Dr L.-P. Dugal en physiologie attiraient l’attention du 
monde savant.

La chimie surtout se développait et ses laboratoires 
accueillaient non seulement les élèves de la Faculté des 
Sciences, mais encore ceux des facultés soeurs, dé sorte que 
les espaces prévus il y a vingt ans menacent d’être insuffi­
sants. Bientôt il faudra limiter le nombre des élèves à 
l'année prémédicale et à la première année du B. Sc,

Le même phénomène se produit en biologie et en phy­
sique. Telle est l’affluence des jeunes vers les études scien­
tifiques que la Faculté des Sciences est devenue numérique­
ment la plus forte Faculté de l’Université. Elle compte 
500 élèves inscrits et elle donne, en plus, l’enseignement 
à 300 élèves d’autres facilités. Nous sommes loin des dé­
buts et de la petite “Faculté de luxe” que l'on tolérait à 
cette époque.C’est que l’importance de la science dans notre 
monde moderne est capitale. La guerre est venue accentuer 
ce mouvement. Aux yeux les plus distraits elle fait éclater 
le rôle souverain de la science dans la vie des peuples: c’est 
la science qui fait la guerre et qui la gagne. Pour vivre et 
pour grandir il faut se défendre et pour se défendre il faut 
savoir.

Le Canada partage avec l’Angleterre et les Euts-Unis 
le secret de la bombe atomique. Ce n’est pas une plaisan­
terie; c’est une réalité formidable.

Mais combien de temps durera cette supériorité acciden­
telle f Il faut être prêt à tout. Nous serons forts, à condi­
tion de continuer le travail sans relâche.

La Faculté des Sciences entend faire sa part sans fléchir. 
Elle continuera son travail et elle l’amplifiera pour être 
à la hauteur des exigences nationales, dans la mesure des 
moyens qui lui seront fournis.

Déjà elle peut compter sur l’influence de ses anciens 
élèves pour soutenir son effort. La manifestation d’au­
jourd’hui n’est que le prélude d’une activité plus intense, 
mieux coordonnée vers l'amélioration, des conditions d’en­
seignement, du recrutement du personnel et d’une utilisa­
tion plus complète de nos ressources financières et intellec­
tuelles.

En collaboration étroite avec notre “Association des 
Professeurs”, fondée récemment, 1’ “Association des An­
ciens” peut faire de grandes choses.

Bloc - notes
(par Louis RORILLARD)

Noms lumineux
Un conseiller municipal se plaint 

du mauvais éclairage des ruelles et 
propose de l’améliorer. Sa requête 
est opportune et urgente- Les nom­
breux citoyens qui doivent atten­
dre les appoints de la lune pour se 
diriger à l’arrière de leurs habita­
tions seront tous d’accofd avec ie 
proposeur. Ils seraient mieux à 
l’abri des chiens et des malfai­
teurs.

Par la même occasion, on devrait 
apporter remède à une situation 
bizarre. Les plaques indicatrices 
des rues sont absolument invisi­
bles lorsque la noirceur enveloppe 
la ville, si un réverbère ne vient 
pas prodiguer ses rayons.

Les personnes en quête d’un nom 
de rue —* on ne peut exiger de tout 
le monde d’avoir un bottin dans sa 
poche — font des tours et des dé­
tours inutiles, pour se rabattre de 
guerre lasse sur un passant ou un 
agent de police, qui donnent de 
vagues répônses ou confessent leur 
ignorance.

Il y a pourtant des plaques lumi­
nescentes; on en voit un peu par­
tout au coin des routés et sur plu­
sieurs maisons. Elles percent l’obs­
curité et rendent bien visibles let­
tres et numéros. Ce ne devrait pas 
être un mystère ni une grosse dé­
pense pour s’en procurer au gros 
lot.

Visiteurs et Montréalais sauraient 
gré à l’administration municipale 
de cette commodité indispensable.

Suffrage féminin
Le suffrage féminin se répand. 

Les femmes de Belgique auront 
vraisemblablement le droit de vote 
aux élections de 1947. La Chambre 
belge discute le projet. Le gouver­
nement en a accepté le principe. 
Cette mesure suivrai! de près celle 
prise par la France où les Françai­
ses exerçaient ce privilège pour la 
première fois au dernier scrutin 
général.

Les Canadiennes ont attendu jus­
qu’en l’année 1917 pour obtenir la 
prérogative de déposer Un bulletin

(«uite à la paie deux)
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Arthur LEVEILLE, 
doyen de la Faculté det Science».

Lettre d'Offowo '

Le gouvernement propose 
l'adoption d'un drapeau

Il en laisse cependant le choix du modèle à un comité 
— La résolution gouvernementale et l'amendement 
Pearkes — L'Union Jack et le pavillon rouge — 
Un "Rule Britannia" et "O Canada" — L'embarras 
des conservateurs — M. Caldwell réclame un 
drapeau original — L'Union Jack symbole de l'unité 
nationale réalisée sur les Plaines d'Abraham

(par Pierre Vigeant)
Ottawa, 8 — La Chambre des 

Communes a abordé aujourd'hui 
l'étude de la résolution inscrite au 
nom du premier ministre à l’effet 
“qu’il importe, de l’avis de cette 
Chambre, que le Canada possède 
un drapeau national distinctif et 
qu’un comité mixte du Sénat et de 
la Chambre des Communes soit 
institué dans le but de faire étude 
et rapport sur un motif approprié 
pour ce drapeau.”

On a souvent répété que le'dra-
Î>eau est un symbole, un symbole de 
a patrie. Jamais la valeur de sym­

bolisme du drapeau ne s’est plus 
clairement manifestée qu’au cours 
du débat d’aujourd’hui. La discus­
sion ne portait évidemment pas sur 
l’aspect artistique de la question, 
mais sur la signification politique 
du drapeau. Les impérialistes irré­
ductibles en tenaient pour VUnlon 
Jack, les impérialistes modérés ad­
mettaient la nécessité d’un drapeau 
canadien, mais en insistant pour y 
installer l’Union Jack à la place 
d’honneur; lès autonomistes récla­
maient un drapeau original et vrai­
ment canadien.

Le leader parlementaire du gou­
vernement, M. lan Mackenzie, a-po- 
sé nettement la question en ou­
vrant le débat. En votant la résolu­
tion qui lui est soumise, dit-il, la 
Chambre se trouvera à affirmer sou 
désir de donner au Canada un dra­
peau national distinctif. Si la ré­
solution est adoptée, il n’apparticn 
dra pas au comité d’etudier la ques­
tion de savoir s’il importe d'adop­

ter un drapeau national distinctif, 
mais simplement de choisir et de 
soumettre un projet de drapeau, ce 
qui exige des recherches et une 
etude attentive.

M. Mackenzie a prononcé à l’ap­
pui de sa résolution un bon discours 
qu il a scandé avec énergie selon 
son habitude. Il a fait l’historique de 
la question en rappelant que l’on 
avait utilisé pendànt lés premières 
années de la Confédération le pavil­
lon rouge de la marine marchande 
portant au battant les armoiries du 
Canada, mais que ce drapeau tomba

Elus ou moins en désuétude au dé­
ut du siècle pour être remplacé par 
l'Union Jack. Il a ajouté que, pen­

dant les toutes premières années, on 
a arboré ce pavillon rouge de la ma­
rine marchande toutes les fois que le 
Canada devait affirmer son existen­
ce à l’étranger, qu’il a flotté sur la 
tour du Parlement au jour de la vic­
toire et que le gouvernement a déci­
dé par arrêté ministériel le 5 sep­
tembre qu’il servirait aussi long­
temps que le Parlement n’aurait pas 
choisi un drapeau national. Il a em- 
fin rappelé les diverses motions pré­
sentées à la Chambre par MM. Came

L’jctuRlité
Protégeons nos oiseoux

(Par Paal Dwprés)
La froide température de l’hi­

ver n est pas l’unique raison qui 
contraint nos oiseaux à émigrer 
vers des contrées plus clémentes. 
Le manque de nourriture, la dis­
parition des insectes, l’absence des 
graines de plantes enfouies sous la 
neige contribuent pour une bonne 
part à. éloigner nos hôtes ailés de 
la région de Montréal. Il est hors 
de doute qu’un grand nombre d’oi­
seaux, bravant le froid et la nei­
ge, séjourneraient dans nos jar­
dins au cours de l'hiver si nous 
pouvions leur fournir en égales 
quantité et qualité la nourriture 
que la nature leur dispense durant 
la belle iaison.

Le suif, gui fait tes délices des 
mésanges, des sittelles, des pics et 
des geais, entre également dans 
lattmehtation de tous les oiseaux 
d hiver lorsque la température de­
vient rigoureuse. Les sansonnets èt 
tes moineaux, invités ou non, s’en 
régalent à toutes heures du jour. 
Les soulciets ou pinsons du Cana- 
da. les gros-becs des pins, les stze- 
rins, les pies-grièches et même le 
cardinal, ce rare visiteur, luangent 
avec avidité les parcelles de suif, 
cet aliment gras, fortifiant, qui 
les réconforte et leur aide à sup­
porter les intempéries de l'hiver.

Une petite table, garnie de mor­
eaux de suif, de viande hachée, de 
noix décortiquées, de miettes de 
pain, de graines diverses: millet, 
phalaris, tournesol, etc., installée 
près d’une haie de conifères ou 
d'un massif d’arbustes, ne tarde 
pas à devenir le rendez-vous de la 
gent allée des environs lancée à 
la recherche de sa subsistance au 
milieu du paysage dépouillé et au- 
dessus du sol glacé ou enneigé. Cel­
te expérience réussit généralement, 
à moins que les moineaux et les

jÇe caxnet
du gxinckeux

ron McIntosh, ancien député libéral \ sansonnets, devenus surabondants,
de«Battleford-Nord, et C. H. Dickie, 
ancien député conservateur dé Na­
naimo, pour demander l’adoption 
d’urt drapeau canadien.

Après avoir souligné tous les In­
convénients de l’absence d’un dra­
peau canadien, surtout à l’étranger, 
M. Mackenzie a dit que le moment 
était bien choisi d’anopter un dra­
peau canadien, puisque les relations

uuila A la uaj|« deux/

accaparent la nourrltùre et chas­
sent les autres oiseaux des jardins; 
car U est prouvé à l’évidence qu’en 
foule saison ces deux oiseaux étran­
gers augmentent en nombre au dé­
triment des oiseaux canadiens.

Lorsqu’on constate que les ali­
ments offerts sont fréquentés par 
tes oiseaux, désire-t-on admirer de 
plus prés les convives emplumés,

ladite à la paaa deux)

Un juqe d’Australie vient de décider que 
les huîtres sont des "animaux sauvages". 
C’est l’attaché de presse australien M. 
Dunbabln, qui nous le révèle. Cette dé­
signation devra inquiéter force de noe di­
rigeants politiques qui pourtant paraissent 
bien domestiques.

* ★ ★
Un loustic regrette que les portraits des 

chefs allemands accusés comme criminels 
de guerre n’aient pas paru plus tôt, car 
on en aurait pu faire des masques de 
i’Hallowèen. Mais cela vaut mieux ainsi, 
car dans certains cas on aurait pu se mé­
prendre pour reconnaître certaine dee dé­
mocrates qui fonctionnent en Pologne et 
dans les Etats baltes.

A A *
Entre 4 h. 30 et 6 h. 30 de l'après-mldt, 

les tramways et les autobus de Montréal 
transportent plus de 230,000 personnes 
tandis qu’au cours de toute une journée, 
ils véhiculent pas moins de 1,666,000 voya­
geurs. De 5 h. à 6 h. de l'après-midi, en­
viron 610,000 personnes quittent le centre 
de* affaires pour retoumtr à leurs foyers. 
Ces personnes sont transportées au ryth­
me de 1,000 à la minute.

A A A
Telle est la statistique de l'empaquetage 

sardinier qui traduit l’industrie monopo- 
leuse du Charroyage des êtres humains à 
Montréal.

* « B
Mais les charroyeurs allèguent pour leur 

défense: en raison de la congestion de nos 
rues, La Compagnie, au sens trèe défini 
de la Compagnie des Tramways, ou plutôt 
de la Montreal Tramways, ne voyagent 
qU’à une vitesse moyenne de 6 milles à 
l’heure; rythme ’Tentlsslmo’’ que noue con­
naissons bien.

mm*
Un officier de "la” Compagnie" attribue 

cet état de ialt déplorable à l’étroitesse de 
nos rues." Vieux refrain — très ancien 
leitmotiv ou loltmotour — entendu depuis 
des générations et toulours sans remède.

A A A
La "circulation flexible", allas les auto­

mobilistes, renvoie le blâme à la "circu­
lation rigide", et vice versa et le vice 
du système se perpétue. M'embarrasse 
pas les rues par tss arrêt infranchissables 
et tes retards, dit la première à la se­
conde, et tout marchera bien. — Espèce 
de nuisance, c'est toi qui troubles mon pas­
sage avec tes parqusments, réplique la 
"circulation" pneumatique.

A A *
Les irréconciliables dlalogueure ont des

Appel de M. Soekarno à MM. Trumon et Attlee et au Conseil de sécurité
Contrôle de l'énergie atomique-----8,000,000 à 10,000,000

d'Allemands menacés de périr

Des avions britanniques art jeté aujourd'hui aux 
troupes indonésiennes de Soerobaja des feuillets leur 
enjoignant de se rendre sans conditions. L'ultimatum 
ordonne aux nationalistes de déposer les armes avant 
6 heures demain matin; il est émis au nom du général 
Christison, commandant allié aux Indes néerlandaises. 
Cet ordre confirme les craintes exprimées hier par les 
chefs nationalistes que les troupes anglaise, avancent 
vers l'intérieur de Java pour désarmer les Indonésiens.

Le président Soekarno, de la ''république indoné­
sienne", a fait appel hier soir au président Trumon, au 
premier ministre Attlee et au Conseil de sécurité, leur 
demandant d'intervenir pour empêcher qu'un combat 
acharné ne s'engage à travers l'ile de Java. Dans cet 
appel, lancé peu après la publication de l'ultimatum 
britannique, M. Soekarno dit à M. Trumon que les 
bonnes dispositions de l'Asie envers les Etats-Unis sont 
mises en danger par le fait que les Hollandais com­
battent en uniformes étafsuniens, qu'ils transportent 
de l'eau dans des réservoirs marqués des lettres USA.} 
qu'ils continuent à se servir de camions ainsi marqués, 
malgré les avertissements de Washington d'enlever ces 
indications de provenance.

M. Soekarno dit que cela ‘fcause de Ja confusion; 
les Hollandais, qu'il est impossible de reconnoitre, 
tirent sur les Indonésiens, et cela provoque la suspicion 
des Indonésiens qui n'ont pourtant pas de griefs contre 
les soldats des Etats-Unis qui sont dans l'île pour des 
tâches légitimes. Dans son message à M. Attlee, M. 
Soekarno accuse les Hollandais d'avoir abusé de l'uni­
forme de la Croix-Rouge et d'avoir tué des femmes et 
des enfants. Il dit que la présence des troupes britan­
niques à Java est préjudiciable aux relations entre les 
Indonésiens et le peuple britannique. Au Conseil de 
sécurité des Nations-Unies, M. Soekarno a demandé 
da prendre des dispositions pour faire désarmer et 
évacuer de Java tous les Hollandais d'âge militaire, 
en attendant que les forces alliées aient terminé leur 
mission actuelle qui consiste à désarmer les troupes 
japonaises et à libérer les internés européens.

Les chefs nationalistes sont en train de rassembler 
100,000 hommes dans le centr- de Java; le poste de 
radio de Soerobaja, qui est aux mains des nationa­
listes, a transmis l'ordre aux Indonésiens de résister 
à toute tentative de débarquement des troupes hollan­
daises qui sont au large de l'île. Plusieurs chefs natio­
nalistes ont pris la parole tour à tour à la radio hier 
soir pour demander au peuple de ne pas déposer les 
armes mais de combattre.

Le général Mansergh, qui a transmis l'ultimatum 
au gouverneur indonésien de l'est de Java, a dit qu'il 
exécuterait ces ordres en employant au besoin toutes 
les forces navales, terrestres et aériennes à sa dispo­
sition. Les feuillets jetés aux troupes ordonnent que les 
chefs nationalistes se rendent à Batoiraweg — dans 
Soerobaja — pour signer la reddition et qu'ensuite les 
soldats défilent un à un en déposant leurs armes par 
terre; les Indonésiens qui seront trouvés ensuite avec 
des armes seront punis. On dit aussi que les Britanni­
ques rechercheront et puniront les coupables de l'as­
sassinat du brigadier Mallaby.

Des observateurs croient que le conflit entre Hol­
landais et Indonésiens est devenu si aigu que seule 
l'intervention des Nations-Unies, ou peut-être des 
Etats-Unis, peut amener un règlement pacifique. Il est 
sûr qu'après l'ultimatum d'hier soir les Britanniques 
sont assez mal placés pour se faire accepter comme 

' arbitres. Des chefs indonésiens ont dit que le résultat 
le plus probable de cet ordre ce sera de provoquer un 
soulèvement général dons toute l'île de Java. La situa­
tion sera encore aggravée si comme on l'annonce offi­
cieusement 4,000 soldats hollandais débarquent â 
Batavia demain.

Une explication possible de l'attitude onglaise 
c'est que le commandement semble bien organisé chez 
les nationalistes et qu'on paraît y voir une influence 
japonaise. De plus une armée de 20,000 Japonais qui 
était à Soerobaja serait disparue; mais tout cela est 
peut-être de la propagande afin de discréditer les Indo­
nésiens. Après les indications de ces jours derniers 
selon lesquelles les Anglais auraient décidé de res­
taurer l'empire hollandais du Pacifique, cette demande 
de "reddition sons conditions" a même l'air d'une pro­
vocation. Les termes employés sont inutilement in­
jurieux.

Voici des victimes de l'agression japonaise, un pays 
"libéré", et parce que cette population de 70,000,000 
d'âmes demande ce qu'on lui a promis comme aux 
autres dons la Charte de l'Atlantique, on lui sert le 
vocabulaire employé avec retentissement contre l'en­
nemi vaincu. Un correspondant dit savoir de bonne 
source que les autorités britanniques accueilleraient 
volontiers l'arbitrage des Etats-Unis, et que les Hol-

tagera la querelU? Un arbitrage de pié­
tons? "

Ls Grincheux
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torts chacun de leur côté. Qui donc dépar- landais, qui considèrent la question comme une "affaire 
, , 1 “ " da famille", pourraient aussi être amenés à en faire

autant. C'est bien à souhaiter car en recourant à une 
solution de violence les Anglais et les Hollandais aide­
raient grandement la propagande soviétique en Asie. 
Sans compter le danger de provoquer des soulèvements 
ailleurs, danger d'autant plus sérieux que les Anglais 
font combattre des troupes indiennes à Java.

LA BOMBE ATOMIQUE

Le premier ministre du Canada, M. King, est arrivé 
â New-York ce matin à bord du paquebot "Queen

Choie* d’hiex
et d’aujoutd’hui

"Tou* 1m •ffort* de la violence ne 
pouvont affaiblir la vérité et ne «errent 
qu'à la relever davantage."

PASCAL

Mary" qui ramenait en même temps plus de 10,000 
soldats étatsuniens. M. King est en route vers 
Washington où il participera aux entretiens qui com­
menceront demain, entre MM. Trumon et Attlee. Le 
premier ministre anglais doit arriver à Washington 
demain entre 11 heures et midi. Il quittera Londres par 
avion ce soir et il attend le rapport atmosphérique du 
ministère de l'Air qui décidera si le groupe passera par 
Sa route de Terre-Neuve ou par celle des Açores.

Après une dernière réunion du cabinet anglais hier, 
un correspondant a écrit que selon toute probabilité M. 
Attlee insistera à Washington pour que la bombe ato­
mique soit l'objet d'un contrôle international confié au 
Conseil de sécurité de l'Organisation des Nations- 
Unies. Cette attitude contredit à première vue celle de 
M. Churchill qui veut que les trois pays qui possèdent 
le secret le gardent jalousement, mais les deux points 
de vue sont réconciliés ou moins pour un temps par 
l'opinion qu'a exprimée M. Bevin; qu'il s'écoulera un 
certain délai avant que le Conseil de sécurité soit en 
mesure d'administrer une telle fidùcie, et que dons 
les circonstances actuelles î‘A,.;leterre n'est pas prête 
à partager ce secret avec la Russie.

Les journaux d'hier soir à Londres ont publié la 
nouvelle sensationnelle d'une prochaine conférence des 
Trois; MM. Trumon et Attlee inviteraient M. Staline à 
une réunion après leurs entretiens de Washington. 
L'"Evening Standard" dit qu'il n'y a aucune raison de 
croire que M. Staline soit malade. Par contre, à Ports, 
le journal "Libération-Soir" publiait hier une dépêche 
de Moscou disant que M. Staline a eu une attaque car­
diaque le 4 novembre à Sochi, au bord de la mer Noire, 
ef qu'il est hospitalisé à Gagri, près de Sochi. Les mé­
decins auraient interdit au chef d'Etat russe de paraî­
tre aux cérémonies qui ont marqué l'anniversaire de 
la révolution rouge; d'ordinaire M. Staline prononçait 
un discours à cette occasion et assistait au défilé 
annuel de la Place Rouge; mercredi dernier, M. Molotov 
a remplacé M. Staline à ces manifestations.

A son arrivée à New-York, M. King a dit que 
l'énergie atomique est le problème le plus urgent au­
jourd'hui dans le domaine international; que Iq sécu­
rité du monde à l'issue de la plus grande guerre de 
l'histoire dépend de la solution adoptée pour le con­
trôle de cette puissance. H o dit qu'il souhaite que cette 
force serve au bien de l'humanité et non à sa destruc­
tion. Ce n'était sans doute pas le moment pour M. King 
de dévoiler des secrets, mais notre premier ministre est 
passé maître dons l'ort de faire des déclarations qui 
laissent toutes les issues ouvertes.

* * L'ALLEMAGNE
Cependant l'affirmation de M. King que le pro­

blème atomique est le plus grave ne rencontrera peut- 
être pas une adhésion unanime; car il y en a beaucoup 
d'autres qui paraissent encore plus urgents; entre au­
tres celui de l'Allemagne. Le comité de la Chambre 
des représentants qui est chargé d'étudier la politique 
économique d'après-guerre projette de présenter au 
Congrès un rapport disant que de 8,000,000 à 10,000,- 
000 d'Allemands mourront de faim et de maladie bien­
tôt à moins que la Russie cesse d'enlever l'outillage 
des industries de consommation civile qui ne sont pas 
considérées comme partie du potentiel de guerre; ou 
encore que les Etats-Unis, le seul pays capable de It 
faire, entreprennent de nourrir les Allemands privés dt 
leurs moyens de subsistance par les prélèvement! 
russes.

Après un tel rapport venant d'une autorité indis­
cutable et d'une source qui ne peut être accusée de 
sympathie axiste, il ne sera sûrement pas exagéré de 
parler d'atrocités soviétiques. Moscou répondra sans 
doute que ces représentants sont des réactionnaires et 
n'entendent rien à la démocratie. La nouvelle arrive 
à la veille de la conférence de Washington, et le jour 
même où commence une distribution des réparations 
allemandes.

C'est en effet aujourd'hui que se réunit à Paris une 
conférence de dix-sept pays alliés, en vue de la répar­
tition d une somme encore inconnue de valeurs indus­
trielles et autres prélevées dans les zones occidentales 
de l'Allemagne, occupées par les Etats-Unis, l'Angle­
terre et la France. En vertu de l'accord de Potsdam, 
la Russie recevra le quart de toutes les réparations 
prélevées dans les zones de l'ouest, et les autres alliés 
se partageront le reste.

On n'a pas décidé définitivement quels seront les 
biens enlevés aux Allemands, la question est entre les 
mains de la commission de contrôle alliée à Berlin, qui 
jugera par exemple si tel genre d'outillage tombe ou 
non dans les réparations. La commission de contrôle 
décidera aussi elle-même ce qui dons le matériel mili­
taire et naval devra être distribué aux Alliés et ce qui 
devra être détruit. Un questionnaire rédigé le 28 août 
o été envoyé aux divers pays quant à leurs réclama­
tions; on y tient compte du nombre des travailleurs 
déportés en Allemagie, du coût et des conséquences 
économiques de l'occupation allemande. La Russie n'est 
pas représentée à lo conférence de Paris; les pays sui­
vants y ont des délégués: Etats-Unis, Angleterre, 
Fronce, Belgique, Canada, Australie, Danemark, Grèce, 
Hollande, Luxembourg, Tchécoslovaquie, Yougoslavie, 
Egypte, Nouvelle-Zélande, Afrique-Sud, Inde, Norvège.

Même si c'est à Berlin qu'on décidera de l'ampleur 
des réparations, les délégués réunis à Paris ne man­
queront pas de s'entretenir officieusement de la façon 
d'agir des Russes qui sont en train de discréditer com­
plètement l'occupation alliée et de soulever à travers 
le monde un courant de sympathie envers l'Allemagne. 
Plusieurs évêques allemands ont averti les Alliés de 
l'ouest que si le peuple souffre trop, le communisme 
sera inévitable. Personne ne le sait aussi bien que le: 
Soviets eux-mêmes qui font de leur mieux pour pro­
voquer le chaos partout, — Paul SAURIOL
D-XI-4S
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Lettre d'Ottawa

(aaite de hi première pajte)
n’ont jamais été aussi cordiales en­
tre le Canada et la Grande-Breta­
gne. Nous, Canadiens, dit-il, avons 
arboré l’Union Jack et nous honore-

française. Les membres de la CCF 
applaudissaient également. Quelques 
jeunes conservateurs applaudis­
saient mollement tandis que les au­
tres s’abstenaient complètement.

Le major Pearkes
Lorsque M. Mackenzie a repris 

son siège, ce n’est pas le chef de 
l’opposition, M. John Bracken, quiarbore VU mon jock ei nous uuuu.c- _ niaior-général

rons toujours ce drapeau comme | 5i“tJpep ’pIi1aaI!kes dépùté de Nanai-
symbolisant ce ai» MU-e Palnmo!- « demander s'il

mis nous o 'avons1 combattrait énergiduement la résolu-
eu aucun drapeau qui fût bien a 
nous, qui pût symboliser le Canada 
tout entier et constituer un ensem­
ble de tous les citoyens canadiens.
Il nous faut un étendard que tous 
puissent contempler avec orgueil, 
qui soit le symbole de notre grand
pays, l’objet f*®. H^j^entible1 de de-! pas renoncer à l’Union Jack et les 
Wr urn emblème de^raUiement et autres qui estimaient que le Canada 
d’unité qui assurera la grandeur fu­
ture de notre nation.1 Des députés bbéraux ont applaudi 
vigoureusement les PI^nclP^les. * 
clarations de M. Mackenzie 
remarquait un enthousiasme part 
culier chez les deputes de langue

tion, car les conservateurs avaient 
refusé de nommer des représentants 
au comité. Le général Pearkes avait 
été chargé de proposer une formule 
de ^compromis parce que les con­
servateurs étaient apparemment di­
visés en deux groupes, les irréden­
tistes de l’Ontario qui ne voulaient

| Nécrologie

Brûlotte, 1365 Craig est. g 47 ana>
Mme^Slna~Caron,^née Jullette Hurteau, 

21cÆ™u - A St-^prlt le 7 ^ 80
ans. Eugénie Laroee, épouse de Roch Char
bt>rnssîrrTE - A Montréal, le 7. à 42 ans.

cassette, née Juliette Massl-

CODAVlAU - A Montréal, le 8. A 82 ans. 
Alphonse Davlau, époux de Lumlna Vil- 
leneuve, 5979 St-André. , . 7 à 78DESMARAIS - A MontréaJ le J.^ IS 
ans John B. Desmarats, époux de l^on
tine Dlonne, 7509 ave-Purt0<i^fr‘le 7 à 50 

tyonoFRIO — A Montréal, le a 
an° Bernadette Heynemand, épouse de 
Salvatore d’Onofrlo. 618 Gounod

FILION — A Montréal. Je 6, a 7» ans,
Onéslme FWon, 6543 ie 7 à 68FOURNIER — a Montréal, le 
ans Victor Fournier, époux d Eva Des
“cTctY -TMontréal. le 8. A 87 ans.
BaoUOEONt- A Montréal, le 8 A 80 
aiS Mme veuve Joseph Gougeon. née Bm-

“qüSTYN - A Montréal, le 7, A 76 ans, 
Jœeph Gustyn. époux de R<Me H«a™' 

HEBERT - A Montréal, le 7 A U 
Antoinette Chapleau, épouse de Jos. H 
lalre Hébert, 1323 Beaubien.Mlle - A St-Jér.-yme, le 7, A ans,
AldérlclîabêïieV é^ux de nore^beUe.

t A fi>r>RRST   A Montréal, le 6. » 59 ans,HW lSoreet époux en 1res noces de 
Bernadette Vézlna. en ^*, dAlblna 

Côté dit Deslaurlers, 1877 Panet.
t at onde _ A Montréal, le 7, ft •*> ans,

Noël Ills de leu Eugène Langlois et de feu
Montréal, le 8, A 49 ans, 

AdéfaM^Iplante époux d’Ida Lapointe.

„luœ; ■E.Ær&s v Mali,-
EXT1AVERDURB — A Montréal, le 7, A 26 
an^ GeOTgette. flUe d'Adrien Laverdure 
et de Maria Lemire dit Marsolals. ____ MURPH7 — Le 6, Eglantine Dubé, épou- 
ee de feu Edward Murphy.

pace — A Montréal, le 7, Anna Domi­
nica Tomel, épouse d'Antonlo Pace, 781
V"piNEL*— A Montréal, le 7. A 40 ans, 
Mme Ferdinand Pinel, né© Antolnett
GRAV^RY83iVA8lt-Téle»phore de Soulan-
ges, le 8, A 85 ans, Hector Ravary, époux de
Dorlna Charlebols. a an an*RI VEST — A Montréal ,1© 8. ft 40 arus, 
■WUlle Rlvest, époux de Rose-Anna Sar-
fazln. ISSé Vlau. . _ , „STE-MARIE - A Lapralrle^;« 7, A 72 
ans, Aimé Bte-Marle, époux d Emilia Char-
r°TIMM — A Montréal, 1© 7, Florence Ber- 
thlaume, épouse de Fred Tlnun, 4892 ave
d TOUPIN - A Montréal, le 7. A 69 ans. 
Mme Urcis Toupln, née Edouardlna Fu- 
gère, 4358 Beaubien.

A L'ETRANGER
Columbus, Ohio, 6 nov. (U.P.) — A Tige 

de 86 ans. est décédé M. John C. Speaks, 
ancien représentant de Columbus au Con­
grès des Etats-Unis et brigadier-général 
lors de la première guerre mondlale. Le 
général Speaks était le père de Margaret 
Speaks, très bien connue comme chanteu­
se, et frère d'Oley Speaks, compositeur 
Le général Speaks, un républicain, était 
membre de la Maison des représentants de 
1922 A 1932 Vétéran de quarante ans 
de service militaire, 11 avait ^rv au Co- 
mlté de la Maison militaire durant la 
majeure partie de sa carrière au Con-
8rFranklln N.-J., 6 nov. — A l'hôpital 
Franklin, ’est décédé le Dr Mary Vanu- 
xem, psychologue du Lac Mohawk, N. J., 
qui s'est surtout spécialisé dans le trai­
tement des maladies mentales.

Easton, Penn., 6 nov. — A l hApR*1 Em 
ton, A l'Age de 67 ans, est décédé le Di 
Eugène Cook Bingham. A la tète du dê 
partement de chimie du collège Lafayette 
de 1916 A 1939 et qui depuis s est complè- 
tcnient donné comme professeur de recner-
ChA Montréal, A l’Age de 67 ans, est décédé 
des suites d'un accident survenu U Y » 
deux semaines, M. J. N. McGoun, secré­
taire-trésorier de la compagnie Hartt and 
Adair Ltd, marchands de charbon. Ne a 
Montréal, 11 avait reçu son éducation a 
l'ancienne académie de Westmount. Il était 
attaché A la compagnie Hartt and Adalr 
depuis plus de vingt-cinq ans. Il était 
membre A vie de l’Association du Mont­
real Amateur Athletic, membre du Cluo 
Heather Curling, un des directeurs de la 
Navy Lcaguo du Canada et ancien mem- 
Vire du Club de golf Marlborough. Lui 
survivent, sa femme, née Lila Logan, un 
fils, m. J. R. McGoun et une fille, Mme 
C. R. Payan.

devrait avoir son drapeau pourvu 
que l’Union Jack y figure à la place 
d’honneur. On avait probablement 
refait un peu d’unité au sein du par­
ti en représentant au groupe de 
Toronto que l’adoption d’un drapeau 
canadien était inévitable et que l’es­
sentiel était d’obtenir que l’Union 
Jack occupât la place d’honneur sur 
le nouveau drapeau.

Le général Pearkes a donc pro­
posé un amendement qui aurait eu 
pour effet d’adopter immédiate­
ment le pavillon rouge de la ma­
rine marchande comme -drapeau 
national du Canada. Il a soutenu 
que ce pavillon rouge s’est impo­
sé par une longue tradition, qu’il 
rappelle de nombreux souvenirs 
puisqu’il a souvent suivi nos trou­
pes sur le champ de bataille, que 
c’est un beau drapeau dont nous 
pouvons être fiers. Il a admis, 
comme M. Mackenzie, que le choix 
d’un drapeau s’impose pour le Ca­
nada, mais qu’il vaut mieux pren­
dre une décision immédiate que 
de référer la question à un comité 
au moment où la Chambre est sur­
chargée de travail et s’exposer à 
des querelles et discussions inuti­
les.

M. M.-J. Coldwell

M. M.-J. Coldwell, le chef de la 
C.C.F., a prononcé le meilleur dis­
cours de la journée. Il a affirmé 
que le Canada, qui a donné l’exem­
ple pendant si longtemps aux au­
tres Dominions dans son évolution 
constitutionnelle, se doit de ne pas 
se laisser dépasser aujourd’hui en 
adoptant au plus tôt un drapeau 
national, un hymne national et se 
faire reconnaître le droit d’amen­
der sa propre constitution. Il a 
réclamé un drapeau distinctif en 
disant que le pavillon rouge n’en 
est pas un parce qu’il ne se dis­
tingue guère de TUnion Jack tant 
qu’il n’est pas complètement dé­
ployé. Il a rappelé que les con­
grès de la C.C.F.

les anciens chefs du parti n au­
raient jamais accepté pareille in­
novation et qu’il ne pouvait accep­
ter la manière de voir du general 
Pcsrkcs

Le président de la Chambre, M. 
le Dr Gaspard Fauteux, l’a inter­
rompu pour faire observer qu’il 
était six heures, niais avant de quit­
ter son fauteuil il a rejeté l’amen­
dement conservateur comme hors 
d’ordre.

Le gouvernement ne tenait appa­
remment pas à ce que l’on prit le 
vote sur la question, peut-être bien 
parce que plusieurs ministériels au­
raient pu être tentés d’accepter 
l’amendement conservateur et d’ap­
prouver le pavillon rouge qui ren­
ferme l’Union Jack plutôt que de 
risquer que le comité parlementaire 
suggère un autre modèle de dra­
peau.

Vote et duel musical

Dès la reprise de la séance, à huit 
heures, M. Bracken en a appelé de 
la décision du président et ce fut 
le vote. Pendant que les timbres 
sonnaient pour avertir les députés 
absents de la Chambre, il s’est livré 
un duel musical entre la gauche et 
la droite. Des députés conserva­
teurs ontariens ont attaqué rageuse­
ment les notes du Rule Britannia. 
Les libéraux ont alors chanté avec 
un bel ensemble, les uns en anglais 
et les autres en français, l’O Canada 
et tout le monde s’est levé debout 
sur le parquet comme dans les ga­
leries, sauf deux ou trois irréden­
tistes conservateurs.

Les conservateurs ont ensuite 
chanté A’eucr let the old flag fall et 
quelques loustics libéraux, parmi 
lesquels on croyait reconnaître des 
voix françaises, ont riposté en cla­
mant Jlail, hail, the gang's all here.

Les conservateurs ont enfin chan­
té The Maple Leaf for ever que 
d’aucuns veulent opposer à l’hym­
ne de Calixa Lavallée. Les libéraux

tainement une plus grande valeur aux 
actes que nous posons délibérément. 
Tout en affirmant que nous devons 
toujours nous diriger vers une indé­
pendance de plus en plus complète, 
je dis qu’à l’heure actuelle, à cause 
des problèmes difficiles qui se po­
sent dans le monde entier, il est 
peut-être encore préférable, dans le 
moment, de faire partie de la com­
munauté britannique des nations.

M. Dorion a conclu en exprimant 
le voeu que la Chambre adopte la 
motion à l’unanimité et que le co­
mité nous donne un drapeau qui ne 
soit ni un drapeau français ni un 
drapeau anglais mais u?, yerltab,„ 
drapeau canadien. Les liberaux de 
langue française ont applaudi M.
Dorion. xM. H. W. Herridge, depute coope- 
ratiste indépendant de Kootenay- 
Ouest, a exprimé l’avis qu un dra­
peau canadien distinctif contribue­
rait grandement à creer 1 unite au 
Canada. J’ai une grande affection 
pour mon pays d’origine et pour le 
drapeau national de ce Pay?'t* Union 
Jack, et c’est en cette quah c que je 
me lève pour appuyer de tout coeur
cette résolution. .M. John H. Blackmore, depute 
créditiste de Lethbridge, a fait une 
grande profession de foi impérialis­
te en disant que l’Empire est la plus 
grande institution qui existe ou qui 
a jamais existé. Il a meme trouvé des 
accents messianiques pour atfirmer 
que l’Union Jack est le drapeau le 
plus chrétien qui soit puisqu il ren­
ferme une triple croix. Il tient abso­
lument à ce que le nouveau drapeau 
canadien renferme 1 Union Jack, il 
est assez amusant dentendre les cre- 
ditistes de langue française desi­
gner la province de Quebec comme 
la Nouvelle-France tandis que leurs 
associés de langue anglaise le dis­
putent aux tories torontois en fer­
veur impérialiste.

M. Howard Green, député conser­
vateur de Vancouver-Sud, a affirme 
qu’il est inexact de prétendre que 
le Canada n’a jamais eu de dra­
peau, puisque le pavillon rouge etail

ensuite ont voulu montrer qu’ils I «éiiéralement admis au temps de 
étaient loyaux en chantant le God £on enfance. H a réclamé l’Union

Jack à la place d’honneur sur leSave the King et tout le monde a dû 
se lever debout encore une fois.

Le vote a été de 99 à 70. Les dé­
putés de la CCF ont tenu un caucus 
improvisé sur le parquet de la 
Chambre et ils ont décidé de voter 
avec les conservateurs pendant que 
leur chef, M. Coldwell, s’en allait 
derrière les rideaux. On ne sait pas 
si cette décision provenait du re­
gret de n’avoir pas l’occasion de se 
prononcer sur le fond même de la 
moi on plutôt que sur une décision 
du président ou bien donc la crain­
te de plusieurs d’entre eux à paraî­
tre manquer d’ardeur pour défen­
dre l’Union Jack. Les créditistes 
ont également voté avec les conser­
vateurs. . ,

MM. Maxime Raymond et René Pression de mdhons de personnes 
»mpT rfn Mlop Pnnnlaire. MM. Fré- victimes de 1 impérialisme. Il ne

nouveau drapeau et cité une decla­
ration dans ce sens que le premier 
ministre aurait faite à un groupe 
d’anciens combattants. Il a surtout 
insisté sur la nécessité de ne pren­
dre aucune décision qui puisse don­
ner à l’étranger l’impression que les 
liens impériaux s’affaiblissent et 
prédit que le Canada aura besoin de 
l'Empire pour défendre son sol lors 
de la prochaine guerre.

M. Fred Rose, député communiste 
de Cartier, s’est déclaré favorable à 
un drapeau canadien et à un hymne 
national qui devrait être O Canada. 
Il ne veut pas voir l’Union Jack sur 
le drapeau parce qu’il ne veut pas 
que l’on associe le Canada à Top-

L’actualité
(suite de la première nage)

rien de plus facile alorsl II suffit 
de rapprocher graduellement la ta­
ble des habitations. Les visiteurs 
ailés, commensaux au festin, ha­
bitués aux mets variés, familiarisés 
avec l’environnement, suivront les 
déplacements successifs de la table 
aux provisions. A la suite des mé­
sanges dont l’ingéniosité et la har­
diesse, sans égales chez nos hôtes 
d’hiver, font l’admiration des natu­
ralistes, tous viendront s’ébattre 
sous nos yeux, près des fenêtres, 
sur tes vérandas, à condition qu’on 
supprime les incursions des chats 
domestiques dont l’amour de la 
bonne chère est trop souvent funes­
te aux petits oiseaux.

Rassemblé à l’ombre de nos de­
meures où il trouve asile, protec­
tion et subsistance, le petit monde 
ailé nous fera confiance en échan­
ge de l’attention qu’on lui témoi­
gne et des bons soins qu’on lui dé­
partit. Les mésanges, qui ne sau­
raient résister à l’attrait des aman­
des de noix, prennent le risque de 
se poser dans la main qui leur tend 
ce délicieux régal. Les sittelles et 
les pics, mis en confiance à Un vue 
de la sécurité dont jouissent les 
mésanges en présence des hôtes de 
la maison, consentent souvent à 
venir chercher la nourriture au 
bout des doigts de leurs protec­
teurs, Les grocs-becs et les size- 
rins, pourvus d’un bec de granivo­
re, préfèrent les graines de phala- 
ris, de millet et de tournesol, qu’ils 
recueillent parfois aux pieds d’une 
personne immobile.

En plus des oiseaux déjà men 
donnés, les geais du Canada, les 
gros-becs errants, les jaseurs de 
Bohême, les chardonnerets jaunes, 
les chardonnerets des pins, les 
becs-croisés, la mésange d’Acadie, 
le pic arctique, le pic d’Amérique, 
le grimpereau, le pinson pourpré, 
la corneille, le corbeau, les roite­
lets rustiques cherchent parfois re­
fuge dans les jardins et les bosquets 
du mont Royal au cours de l’hiver. 
Les champs enneigés de Vile de 
Montréal accueillent les bruants 
des neiges et de Laponie, ainsi 
que les perdrix européennes, tan­
dis que les bois voisins hébergent 
les gelinottes huppées.

Tous ces hôtes d’hiver devien­
draient certainement plus nom­
breux si, au lieu de leur tendre des 
pièges et de les abattre sans pitié 
comme il arrive trop souvent, on 
leur offrait une nourriture appro­
priée et si on les protégeait contre 
les déprédations d’ennemis san­
guinaires.

Paul DESPRES
9-XI-M

C.C.F. ont adopté des 
résolutions demandant l’adoption
d’lSi nous6ne pouvons" nous enten-1 avec empressement pour appuyer 

e immédiatement sur le drapeau if Souvernement. MM. Herbert W.

Hamel, du Bloc Populaire, MM, Fré 
déric Dorion et Paul-Edmond Ga­
gnon, indépendants, se sont levés

dre immédiatement 
que nous allons donner à notre 
pays, dit-il, il vaut mieux retarder 
l’adoption d’un drapeau que d en 
choisir un qui ne soit pas vraiment 
représentatif. Je suis heureux que 
l’on ait formé un comité pour etu- 
dier la question et j’espère qu’il ne 
se hâtera pas de choisir un dra­
peau qui ne serait pas vraiment dis­
tinctif. Il nous faut prendre tout 
le temps voulu de choisir un dra­
peau vraiment distinctif parce 
que la décision que nous allons 
prendre intéresse les générations a 
venir.

Chez les créditistes

Chez les créditistes comme chez 
les conservateurs, ce n’est pas le 
chef du parti qui s’est levé pour 
participer au débat, mais un simple 
député, M. Walter F. Kuhl, de Jas- 
per-Edson. Il semble que l’on n’a­
vait guère réussi à faire l’unanimi­
té au sein de ce groupe où I on 
trouve de forts éléments impérialis­
tes. M. Kuhl a déclaré que les cré­
ditistes sont favorables à l’adoption 
d’un drapeau canadien, mais que la 
mesure est prématurée parce que la 
position constitutionnelle du Cana­
da est mal assurée. Il a fait une the­
se juridique compliquée pour éta­
blir que l’acte de l’Amérique bri­
tannique du Nord nous a ete impo­
sé par le Parlement britannique et 
qu’il faudrait reprendre la Confé­
dération en obtenant le libre con­
sentement des provinces souverai­
nes.

M. J.-F. Pouliot

Herridge, député coopératiste indé 
pendant dç la Colombie, et Fred 
Rose, député communiste de Mont­
réal-Cartier, en ont fait autant.

Discours impérialistes
Le débat s’est alors poursuivi et 

on a entendu toute une série de dis­
cours impérialistes. Les libéraux se 
sont abstenus pour obtenir l'adop­
tion le plus rapidement possible et 
les députés de langue française 
étaient particulièrement empressés 
à réclamer le vote. Les conserva­
teurs de la vieille garde qui ont ali­
menté le débat étaient déchirés en­
tre le désir de conserver l’Union 
Jack et le souci de voir à ce que 
l’Union Jack ait la place d’honneur 
sur le nouveau drapeau qui semble 
devoir être adopté. M. T. L. Church 
s’est levé une seconde fois pour 
combattre le projet d’un drapeau 
canadien. Il a parlé des droits des 
provinces et soutenu qu’il s’agissait 
d’une promesse d’élection faite par 
le premier ministre à la province 
de Québec. M. Angus Maclnnis, dé­
puté coopératiste de Vancouver- 
Est, a déclaré que son parti était fa­
vorable à la création du comité et 
qu’il avait voté contre la décision 
du président parce qu’il tenait à se 
prononcer sur la question même.

M. Frédéric Dorion
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M. Jean-François Pouliot, depute 
libérai de Témiscouata, a fait un 
discours fort spirituel pour démon­
trer que le pavillon rouge de la ma­
rine n’était pas acceptable comme 
drapeau national du Canada. Après 
avoir fait l’historique de tous les 
pavillons anglais, il a posé en prin­
cipe qu’un drapeau est l’emblème 
d’un pays et non d’une nationalité 
et que par conséquent l’Union Jack 
qui est le drapeau du Royaume-Uni 
ne saurait être celui du Canada.

M. Pouliot s’est ensuite livré à 
une critique héraldique fort amu­
sante des armoiries du Canada tel. 
les qu’elles apparaissent sur le pa­
villon rouge, après avoir rappelé 
qu’à l’origine et jusqu’en 1892, ces 
armoiries étaient cellevs des qua­
tre provinces qui constituèrent la 
Confédération en 1867. L’armoirie, 
dit.il, parle de “trois lions p-nsant 
rampant”, tandis que la traduction 
officielle française parle de trois 
léopards. 11 y a la harpe irlandaise 
avec une forme féminine très sug­
gestive que je ne décrirai pas mê­
me en l’absence de notre collègue 
féminin de Qu’Appelle. Il y a quel­
que part un lion minuscule qui 
tient dans sa gueule une feuille d é- 
rable microscopique. Un lion tient 
un drapeau et une licorne en tient 
un autre qui flottent tous deux, en 
directions opposées comme si le 
vent pouvait souffler des deux cô­
tés à la fois. Ces armoiries sont 
remplies de bêtes, c’est un véritable 
cirque dans un jardin mal entre­
tenu.

Si notre pays, dit en terminant 
M. Pouliot, n’est pas encore assez 
mûr pour avoir son drapeau, con­
servons l’Union Jack, mais 1 Union 
Jack entier et non pas un Union 
Jack en miniature et considérons- 
nous comme des coloniaux. Pour­
quoi imposer aux générations fu­
tures un drapeau qui ne soit pas 
vraiment canadien? Nous voulons 
un drapeau qui puisse être arbore 
par les Canadiens de toutes les ra­
ces et qui ne représente que le Ca­
nada.

M. T.-L. Church, député conser­
vateur de Toronto-Broadview,( s’est 
ensuite levé pour dire qu’il n’avait 
jamais suivi la foule et qu il ne 
voyait pas la nécessité de changer 
dç drapeau. Il « laissé entendra que

M. Frédéric Dorion, ‘député de 
Charlevoix-Saguenay, a félicité en 
anglais M. Coldwell de son discours 
de l’après-midi, puis il a félicité en 
français le gouvernement de sa ré­
solution qui comporte le principe 
même de l’adoption dun drapeau na­
tional pour le Canada. Il a exprimé 
le regret que certains membres du 
parti progressiste-conservateur ne 
comprennent pas la différence entre 
le servilisme colonial et la libre as­
sociation.

Il ne s’agit pas de savoir, dit M. 
Dorion, si nous devons sortir du 
british Commonwealth, mais de 
prendre une décision qui démontre­
ra que nous sommes enfin cons- pre 
cients du rôle que nous jouons dans c^ai
cette association et qui donnera cer-

veut pas que l’on parle de drapeau 
chrétien, parce que le drapeau doit 
représenter une nation et non une 
religion.

MM. J. R. MacNicol, député con­
servateur de Toronto-Davenport, T. 
A. Kidd, député conservateur de 
Kingston, J. H. Ferguson, député 
conservateur de Simcoe-Nord, et 
Garfield Case, député conservateur 
de Grey-Nord, ont ensuite parlé 
tour à tour pour défendre l’Union 
Jack et faire observer que la Cham­
bre avait bien d’autres questions à 
étudier que celle-là. M. MacNicol a 
déclaré qu’il ne manquera pas de 
comparaître devant le comité et que 
les conservateurs ne négligeront 
rien potir faire inclure l’Union Jack 
dans le nouveau drapeau

M. Kidd a dénoncé ceux qui veu­
lent miner la solidarité impériale 
en réclamant un drapeau, un hym­
ne national et un gouverneur géné­
ral canadien; il a terminé par une 
péroraison sur le tombeau du sol 
dat inconnu à T Abbaye de We.st- 
minster où l’Union Jack occupe la 
place d’honneur,

MM. Ferguson et Case ont multi­
plié les tirades passionnées sur l’U­
nion Jack, ses gloires, l’héroïsme 
des soldats ensevelis dans ses plis, 
qui ont arraché quelques exclama­
tions d’impatience aux députés de 
la droite. Une interjection mo­
queuse a même à un moment donné 
couper court à une belle envolée de 
M. Case. Tous deux ont eu le bon 
goût d’inviter les Canadiens fran 
cals à se rallier à la défense de 
l’Union Jack devenu symbole d’u­
nité canadienne depuis la bataille 
des Plaines d’Abraham et en rappe­
lant que la Grande-Bretagne est res­
tée debout quand la France a suc- 
combé pendant la dernière guerre. 
M. E. G. Hansell, député creditiste 
de MacLeod, a ajourné le débat à 
onze heures. M. Mackenzie a an­
noncé que l’on abordera demain 
l’étude du projet de loi constituant 
une société d’hypothèques pour en­
courager la construction de mai- 
sons d’habitation. Le député con- 
servatetir de York-Sud, le colonel 
Alan Cockram, a protesté rageuse­
ment en disant que le gouverne­
ment devrait disposer de ia résolu­
tion sur le drapeau. Le débat re­
rendra sans doute la semaine pro­
aine.
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dans les urnes électorales. Les Qué­
bécoises ont reçu cette attribution 
en 1940, par une loi du gouverne­
ment Godbout.

Le Pape Pie XII, au cours d’une 
audience récente accordée à des 
Italiennes, leur donnait le conseil 
de participer activement à la vie 
politique. Entre les mains de la 
femme catholique, le bulletin de 
vote constitue un moyen important 
pour l’accomplissement de ce qui 
est pour elle un strict devoir de 
conscience, particulièrement au 
jourd’hui, proclame le Souverain 
Pontife.

Malheureusement, la plupart des 
électrices restent timides en face 
du bulletin de vote; un nombre en­
core trop restreint exerce l’électo­
rat. On s’en rend compte à chaque 
consultation populaire. Et dans 
Québec, aucune n’a osé affronter la 
candidature et se mesurer avec 
l’autre sexe sur les tribunes électo­
rales.

Nouveau mode
de sténographie

New-York, 9 (A.P.) — Un nou­
veau mode de sténographie élec­
tronique, opérant dans la lumière 
verte, qui transcrit les mots parlés 
directement et immédiatement en 
caractères lisibles sur un écran de 
télévision, est le premier cadeau 
spectaculaire de la science pour 
l’après-guerre.

Les tubes électroniques écrivent 
le nouveau langage selon une mé­
thode perfectionnée par les labo­
ratoires de la Bell Téléphone Co., 
ici. Les tubes écrivent non seule­
ment par une lumière instantanée, 
mais ils impriment aussi les carac­
tères sur le papier.

Cette nouvelle forme de langa­
ge sera très utile pour les person­
nes complètement sourdes et aide­
ra les enfants sourds à apprendre 
à parler de manière à être enten­
dus.

Ce nouvel instrument écrit aus­
si la musique, le chant des oiseaux 
et tous les bruits. Il peut écrire à 
une distance de 10,090 milles aussi 
facilement que dans la meme cham­
bre. Il peut servir de téléphone, 
mais il prendra environ deux ans 
à,une personne pour apprendre 
cétte nouvelle langue.

Entente conclue entre 
l'union et les salaisons

Une entente a été conclue entre 
les salaisons de Montréal, le local 
des bouchers des salaisons et 1 Al­
lied Food Workers of America (Ç- 
A. du T.) a annoncé hier soir M. 
Paul Lecours, président du local de
l’union. . . , iLe compromis a été basé sur le 
rapport du juge R. Richards, dont 
on s’est servi récemment, pour con 
dure les ententes entre les unions 
du C.LO. et les salaisons en Ontario.

L’entente comprend une réduc­
tion de six heures de travail par 
semaine, 6 jours de fêtes payées au 
cours de l’année, et une juste aug­
mentation générale des salaires.

On est parvenu à cette entente 
après quatre réunions des diri­
geants des compagnies et les repré­
sentants de l’union qui se sont te­
nues au cours des deux dernières 
semaines.

Le compromis a déjà été accepte 
par les compagnies^ et l’exécutif de 
l’union et il sera présenté aux mem­
bres, au cours d’une assemblée gé­
nérale qui se tiendra dimanche 
dans la salle de l’Assistance publi­
que.

Réunions-Conférences
VENDREDI, 9 NOVEMBRE

CERCLE UNIVERSITAIRE.' — Ouvertur* 
des fêtes du 25e anniversaire de la Facul­
té des sciences de TUnlveraité d© Mont­
réal. 7 h. p.m. Dîner-causerie, Conféren­
cier: M. Roger Lamontagne.

CAFE ST-JACQUES. — 415 est, rue Ste- 
Cafnerine. Dlner-causerle du comité de* 
affaires municipales de la Chambre de 
commerce des Jeunes. Conférencier: M. 
George-C. Marier, député provincial de 
Westmount-St-Georges et vice-président 
du comité exécutif de la cité. Sujet: “Le 
régime actuel d’administration municipa­
le”

SAMEDI, 10 NOVEMBRE
INSTITUT PEDAGOGIQUE. — Cours de 

pédagogie spécialisée de 9 h. A midi, par 
M. l’abbé Irénée Lussier, MM. le Dr Alex. 
Marcotte et Louis Chatel. A 2 h., cours de 
pédagogie générale par M. Roland Vlnette, 
D.Péd., professeur A l'Ecole Normale Jac­
ques-Cartier. Institutrices laïque» et reli­
gieuse» cordialement Invitées.

SALLE MONTCALM. — 6707 ave Delo- 
rlmler, angle St-Zotlque, grand parti d’bul- 
tres des anciens éièves du collège St-Jo- 
seph de Berthlervllle A 9 h. Apporter son 
couteau.

.JARDIN BOTANIQUE. — Midi, ouverture 
de l’exposition des chrysanthèmes.

DIMANCHE, 11 NOVEMBRE
EGLISE DE LONGUEUTL. —- Dan* I* 

soubassement, ouverture de la semaine an­
tialcoolique de Montréal au cour» de 
l'après-mldl. Le soir A 8 h. 30, conféren­
ce par M. Joseph Vézina, président de* 
Cercles Lacordalre et Ste-Jearme-d'Arc, en 
la salle de l'hôtel de ville de Longueull.

PALESTRE NATIONALE. — A 7 h. p.m., 
clôture de la campagne de souscription 
pour la fondation Edouard Montpetlt et 
remise de la bourse A M. E. Montpetlt.

Retenez le "Devoir" d'avanc* 
chez votre dépositaire — c'est le 
SEUL MOYEN de ne jamais le man­
quer — 3 sous le numéro.
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BElair 3361* s 11 voua donnera l'adreMe 
d'un dépositaire de votre voisinage.
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Pierre VIGEANT

Un conférencier propose d’intro­
duire les femmes au Parlement par 
une porte plus large: vingt-quatre 
d’entre elles formeraient un Bureau 
consultatif et siégeraient à titre de 
consultantes au cours des sessions. 
Ces conseillères législatives de­
vraient avoir atteint la maturité: 
trente ans d’âge au moins; elles se­
raient choisies sur “la recomman­
dation des autorités religieuses et 
civiles”.

“La Chambre délibérante mascu­
line et ce Bureau consultatif fémi­
nin formeraient comme un vaste 
Comité mixte qui bénéficierait de 
la collaboration des deux grandes 
divisions de l’humanité, dans un 
but d’intérêt commun”.

Les chances de réussite de ce 
beau rêve sont minces; il se heur­
terait en premier lieu à de multi­
ples obstacles d’ordre pratique que 
connaissent bien les habitués du sé­
rail parlementaire.
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Cette photo n été prise au cours de la cérémonie qui a marjjné la 
présentation d’un avion Cornell appelé “City of Westmount , par 
les écoliers de cette ville au C.A.R.C. Cette cérémonie a eu heu e 
marge du 9e emprunt de la Victoire et ce sont les écoliers o® 
mount qui ont payé cet avion avec les timbres de guerre souscrits hu 
cours de Tannée scolaire. Sur la photo, de g. à d.. Son Honneur le ma - 
re Percy Adams, Barbara Chambers, représentant les écoliers cainou- 
ques; Hugh Peckîwm, représentant les écoliers protestants Idoss 
son, président conjoint de Tile de Montréal, nu Comité des f‘n®uee* 
de guerre, et le capitaine de groupe, W. F. M. Newson, Çlul a 
l’avion nu nom du C.A.R.C. Les deux écoliers tiennent dans lei 
mains la plaque remise aux écoles de Westmount pour coramunorc 

, cet événement.
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La Patrie 
Fleuriste
168 ••*. S.-CATHIRINI
Livraison oartoul directe- 
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‘'Une oeuvre nationale digne de votre encouragement
4184, rue Saint-Denis — Montréal

»

Immense documentation méthodiquement accumulé*, dont 61 million* doctes 
ri* baptême, mariage *t sépulture. 32 an* d* recherche* patiente*. Géné­
alogie d* tout Canadien français. Franco-Américain ou Acadien. Ecrive*- 
nous pour renseignements et honoraires.
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Sur le front international
i _. ...
Prochain départ de M. Attlee pour Washington — 

Craintes du premier ministre britannique au sujet 
de la bombe atomique — Le Canada n'a jamais été 
en guerre avec la Bulgarie — La réduction des 
taxes aux Etats-Unis — Troubles en Roumanie — 
Les bagarres reprennent en Egypte — En Chine et 
au Japon — Cabinet remanié en Afrique du Sud

La situation demeure 
inchangée à Windsor

Le ministre ontarien du Travail attendu aujourd'hui 
— Aucun détail sur les entretiens d'hier

Voici, d’après les dernières dépê­
ches transmises par l’Associated 
Press et la Canadian Press, la situa­
tion présente dans les différents 
pays du monde:
Grande-Bretagne

Prenant aujourd’hui la parole 
quelques heures avant son départ 
en avion pour Washington, le‘ pre­
mier ministre Attlee a déclaré qu’en 
face du danger que représente la 
bombe atomique, “on ne peut plus 
concevoir aucune expansion terri­
toriale ni aucun rêve de domina­
tion qui vaille le prix qu’il faudrait 
les payer”.

“A moins que les relations entre 
peuples ne s’établissent sur un nou­
veau pied, a-t-il dit, il est à crain­
dre que notre civilisation ne se dé­
truise elle-même à un rythme in­
croyable.”

* * *
L’Evening Standard de Londres 

a reproduit aujourd’hui une révéla­
tion faite par le premier ministre 
Mackenzie King au cours de son ré­
cent voyage à Londres. Il appert, 
d’après cette révélation de M. 
King, que le Canada n’a jamais été 
en guerre contre la Bulgarie.

Le fait est attribuable à une dis­
traction qui s’est produite au dé­
partement des Affaires étrangères 
du Canada. Dans la hâte de décla­
rer la guerre aux satellites de l’Alle­
magne en Europe, on aurait bien 
pensé à la Roumanie, à la Hongrie 
et à la Finlande, mais on aurait ou­
blié la Bulgarie.

Le Standard dit que l’erreur fut 
découverte après coup, mais M. 
King, à qui on avait demandé d’in­
sérer une clause supplémentaire, a 
été trop pris par d’autres questions 
et a négligé de le faire. “Le Fo­
reign Office se demande mainte­
nant comment procéder pour per­
mettre légalement au Canada de 
participer aux négociations rela­
tives à un pays contre lequel il n’a 
jamais été en guerre”.

* * *
L usage de la bombe atomique 

comme instrument de puissance in­
ternationale peut aussi bien être 
utilisée par les petits Etats que par 
les grandes puissances, a déclaré 
dans une interview aujourd’hui une 
des autorités les plus compétentes 
en matière d’énergie atomique. 
“Tout pays* a-t-il ajouté, peut être 
tenté d’utiliser cette force pour in­
timider ses voisins. Aussi une col­
laboration internationale efficace 
s’impose-t-elle pour parer à ce dan­
ger.”
Etats-Unis

On a annoncé. aujourd’hui à la 
Maison-Blanche que le président 
Truman avait signé hier la loi ac­
cordant aux individus et aux grou­
pes une diminution de taxes de $5,- 
920,000,0011 pour l’année 1945. La 
signature du président était le seul 
geste officiel qui manquait pour 
donner à ce texte valeur de loi.

M. Truman est le premier .rési­
dent depuis 16 ans à signer une ré­
duction de taxes. En 1929 le prési- 
idcnt Herbert Hoover a signé son 
nom au bas d’une liste de taxes à 
diminuer comme présent de Noël.

Les parrains de cette mesure au 
Congrès ont souligné que cette ré­
duction stimulera les affaires pour 
la période de reconversion, et crée­
ra de l’emploi.
Roumanie

Des troupes armées ont fait feu 
près du palais royal de Bucarest, 
sur une foule manifestant maigre 
la défense qui en avait été faite, à 
l’occasion du 24e anniversaire du 
roi Michel de Roumanie. Quand le 
général russe Sousiakov a ordon­
né de cesser le feu, il y avait déjà 
six heures que la lutte durait entre 
communistes et partisans du roi 
Michel. Cinq personnes au moins 
ont été tuées et près de 100 ont été 
blessées.

Egypte

Les victimes du progrom arabe 
contre les Juifs de Tripoli se chif­
frent à cent selon les dernières dé­
pêches. Malgré les ordre les plus 
sévères donnés à la police et la per­
mission de faire feu sur la foule, les 
troubles ont repris dans cette ré­
gion où les relations ethniques ont 
très longtemps été pacifiques.

Le premier ministre Mahmoud 
Nokrasky pacha a décrété aujour­
d’hui que toute célébration publi­
que du 26e anniversaire du “jour 
de combat national” est formelle­
ment interdite. Cet ordre, qui vient 
à la suite des sanglantes émeutes 
antisémites du Caire, d’Alexandrie 
et de Port-Saïd et d’autres villes au­

torise la police à disperser tout at­
troupement.
Japon

Les quartiers-généraux alliés au 
Japon ont révélé aujourd’hui que 
des tentatives d’envergure avaient 
été faites pour drainer vers le Ja­
pon d’importants capitaux des ré­
gions autrefois occupes par les 
troupes nippones. On a pris des 
mesures pour “geler” ces capitaux.

Un avocat en vue du Japon, Fu- 
saaki Uzawa, a refusé de défendre 
Tojo, .‘personnellement responsa­
ble, selon lui, de la guerre et de 
l’attaque de Pearl Harbor”.. On 
doit accorder à Tojo un procès jus­
te, “quoique je ne sois pas bien 
sûr qu’il le mérite”, a-t-il ajouté.
Chine

Les chefs du mouvement com­
muniste chinois ont renouvelé leurs 
accusations contre les Etats-Unis 
d’être intervenus dans la guerre 
civile en Chine. Le lieutenant-gé­
néral Albert-C. Wedemeyer, bien 
qiUÏil nie cette intervention, re­
connaît aujourd’hui que ses troupes 
ont pris part à des escarmouches 
de peu d’importance.

En même temps que le renouvelle­
ment de ces blâmes, des représen­
tants du gouvernement chinois ont 
fait connaître la bonne marche des 
négociations sur le programme de 
paix en quatre points qui a été 
soumis aux communistes. Un porte- 
parole soviétique a admis que le 
principal obstacle à un accord est 
l’injonction que l’on a faite aux 
troupes nationalistes de se retirer 
sans délai de tout le territoire oc­
cupé par les communistes.
Australie

Le ministre des affaires étrangè­
res d’Australie, M. Norman Makin, 
a annoncé aujourd’hui que l’Austra­
lie a accepté l’invitation du gouver. 
nement britannique de faire partie 
de la section britannique de la com­
mission de contrôle sur l’Allema. 
gne.
Indochine

Une dure lutte s’est livrée hier 
entre les troupes françaises s’effor­
çant de réoccuper le territoire au ! 
sud de Saigon et les nationalistes 1 
annamites. Le combat s’est déroulé ■ 
aux abords de Tan An, à 35 milles j 
au sud de Saigon. Il semble qu’un | 
certain nombre de déserteurs japo- | 
nais aient participé au combat aux 1 
côtés des nationalistes. La lutte se 
poursuivait la nuit dernière.
Grèce

Le paemier ministre Panayotis 
Kannellopoulos a convoqué d’urgen­
ce le cabinet des Affaires étrangè­
res de Grèce, afin d’étudier le pro­
blème des Grecs soumis à de mau­
vais traitements dans l’Epire du 
nord, qui est une région de l’Alba­
nie. L’évêque Argryrogastro, prési­
dent du comité central de l’Epire du 
nord, a dit aux journalistes que, 
dans le nord de l’Epire, les Grecs 
sont persécutés sans pitié. Il a accu­
sé l’Albanie d’avoir agi traîtreu- 
ment au cours de la guerre gréco- 
italienne de 1940-41.

“Comme conséquence des exécu­
tions, des déplacements de popula­
tions et des atrocités commises, la 
population grecque du nord de 
l Epirc a été réduite de 120,000 à 
80,000, dit-il, et 5,000 autres ont été 
forcés de s’exiler.”

*
La sentence de mort portée contre 

le général George Tsolakoglou, ac­
cusé de haute trahison, a été com­
muée aujourd’hui en une sentence 
d’emprisonnement à vie.

* * *
Afrique-Sud

Le premier ministre Smuts a an­
noncé aujourd’hui plusieurs chan­
gements ministériels, par suite du 
fait que le parti travailliste s’est re­
tiré du gouvernement de coalition 
constitué en Afrique du Sud pour 
le temps de la guerre, et que le mi­
nistre du Travail, \V.-B. Madeley, 
s’est démis de ses fonctions. Le j 
colonel F. Steyn, ministre de la1 
Justice depuis 1939, succède à M. j 
Madeley au ministère du Travail;! 
M. H.-G. Lawrence devient minis- ' 
tre du Bien-Etre et de la Justice, et j 
M. Henry Gluckman devient minis­
tre de la Santé et de l’Habitation.

Explosion à Edmonton
Edmonton, 9 (C.P.) — L’explo­

sion d’une ampoule électrique com­
mune a causé pour $50.606 de dom­
mages hier soir, dans un garage du 
nord-est d’Edmonton. Tout l’im­
meuble a été détruit dans un feu 
spectaculaire. L’ampoule a éclaté 
dans le département de la peinture 
et, après 15 minutes, fes flammes 
étaient incontrôlables.

Windsor, 9 (C.P.) —La situation 
à Windsor est à peu près la même. 
Toutefois, les perspectives d’une 
entente entre la compagnie et les 
grévistes sont “quelque peu meil­
leures, mais pas beaucoup”.

Que se passe-t-il? On ne le sait 
au juste. M. Mitchell est muet et mê­
me invisible. Hier soir, peut-être 
pour faire arrêter la rumeur qu’il 
était rendu à Ottawa, le ministre 
fédéral du Travail a eu une très 
brève entrevue avec les journalis­
tes.

Tout ce que l’on sait, c’est que M. 
Mitchell, accompagné du procu­
reur-général ontarien Blackwell et 
de M. McCullagh et G. G‘ Greene, 
aurait rencontré Henry Ford II à 
Détroit hier. Les activités d’aujour­
d’hui seront basées tout probable­
ment sur les résultats de cet entre­
tien. Si cette conférence a eu lieu 
I on s’attend à ce que M. Mitchell 
convoque sous peu les représen­
tants de l’union.

M. Blackwell, le procureur géné­
ral, a eu un entretien de trois heu­
res hier avec M. Burt. Ils auraient 
tout simplement discuté de la loi 
et du maintien de l’ordre, car si les 
relations entre l’union et la compa­
gnie avaient été en jeu, il est cer­
tain, croit-on, que M. Mitchell au­
rait participé à cette entrevue.

Ce matin, George Burt, directeur 
régional de l’U.A.W., Tom McLean, 
son assistant, et Roy England, pré­
sident du local 200 de la Ford, sont 
entrés à l’hôtel où loge M. Mit­
chell, après avoir déclaré aux jour­
nalistes qu’ils s’en allaient “rencon­
trer un ami”.

Entretemps, le gsinistre du Tra­
vail attendait un téléphoné des au­
torités de la compagnie pour savoir 
s’il y aura une réunion des repré. 
sentants du gouvernement et de la 
compagnie.

Après avoir passé une heure avec 
M. Mitchell, les trois représentants 
de l’union on tquitté l’hôtel pour 
aller rencontrer le comité de né­
gociations de l’U.A.W.

L’arrivée du ministre provincial 
du Travail, M. Charles Daley, chan­
gera-t-elle quelque chose à la situa­
tion? On sait que M. Daley est re

Nécessité actuelle de la 
solidarité nationale

M. Duplessis déclare qu'elle consti­
tue une question de vie ou de mort 
pour le peuple canadien

Québec, 9 (D.N.C.) — M. Mau- 
nadien du travail, a fait parvenir r*ce Duplessis, premier ministre de j 
une dépêche aujourd’hui au pro- la province, a été l’hôte d’honneur !
cureur général Blackwell, lui de- ' ------ ’--------!1“ ’----- ‘
mandant de retirer immédiatement 
ses policiers de la scène pour em­
pêcher tout soulèvement et rendre 
le travail des négociations plus ef­
fectif.

“Plusieurs milliers d’ouvriers 
organisés en Ontario et des centai­
nes de mille à travers le Canada 
sont froissés à cause de la présen­
ce de la police provinciale à Wind­
sor”, dit le télégramme.

“Qu’une entente soit conclue ou 
non, il est d[e prime importance 
que la police provinciale se retire 
immédiatement afin d’apaiser les

au déjeuner de la première journée 
du congrès de l’Union des conseils 
de comté, le chef du gouvernement 
a déclaré que la solidarité nationa­
le, qui nous a manquée dans le pas­
sé, est plus nécessaire que jamais et 
qu’elle constitue une question de vie 
ou de mort pour le peuple cana-j 
dien.

Le 9e Emprunt

La province et Pile ont 
dépassé leur objectif

Messages des présidents provinciaux conjoints — 
Le pays a souscrit à date $1,520,428,600 — 
La province a atteint 102.76 p.c. de son objectif, et 
l'île de Montréal 101.53 p.c. — La campagne se 
termine demain soir — A travers la province — 
Les derniers résultats par unité

idées et de permettre aux forces 
constructives de fonctionner plus 
effectivement dans un effort pour 
régler la grève et assurer la paix”.

Windsor, 9 (C.P.) _ Clarence 
Jackson, de Toronto, directeur de 
l’United Electrical Workers of 
America (C.I.O.) et J. A. Sullivan,

. , - ,. ^----- — l’union
dans le district industriel de Sud-

venu de son voyage en Europe où il seTeni?sur iTquîÆ™^’^ de 
a participe à la conference inter- _ h

La province de Québec a dépassé 
son objectif: telle est la bonne nou- 

M. Duplessis a parlé à l’issue du j velle que nous ont apprise ce matin 
déjeuner, tenu sous la présidence ^ quar iers généraux provinciaux 
de M. Wilfrid Labbé. M. Bona Dus-! riu comite national des finances de
nS T-S[en?lS^/iaireAS de Montréal simultanément a

I ‘ m dépassé aussi son objectif, nous ap-d honneur figuraient M. Patrice | pren{j_on (je ja m.me S0Hrce
Tardif, des conseillers legislatifs, j j^a province de Québec a souscrit
des députés et plusieurs autres per- i $40,876,200 au cours de la dernière
sonnages. | journée pour atteindre $432,625,100,

Le premier ministre, faisant l’élo-j soit 102.7% de son objectif de $421,-
ge de M. Labbé, président de 1000,000.
l’Union des conseils de comté, a dé- j L’ile de Montréal, qui a souscrit 
claré qu’il est un préfet de comté et j 830,977,550 au cours de la même 

it. • . » . -----7 un maire éminemment Qualifié ■ journée, a atteint 'N»1(),776,10u, soitt. « dSirf/. ^

C5S.hS ÏÏÏI “M" «“O**» «
de la grève Ford.

Au cours de la journée, ils ren­
contreront Charles Millard, direc­
teur canadien de l’United Steelwor­
kers of America (C.I.O.) et les re­
présentants de l’United Automobile 
Workers ainsi que les deux con­
seils du travail à Windsor afin de 
discuter de la situation.

Les unions locales de l’United 
Automobile Workers et de la Cana­
dian Industrial Organisation sont à 
organiser pour dimanche prochain 
une assemblée générale de tous les 
membres des unions du district de 
Windsor.

*£ •£
Welland, 9 (C. P.). — Si les négo­

ciations de Windsor ne réussissent 
pas, le local 523, de YUnited Electri­
cal Workers of America (C.I.O.), 
dans toutes les usines de Welland 
déclarera une grève de 24 heures.

Sudbury, 9 (C. P.). — Les ou­
vriers qui font partie de

jc iJiuiiau e vies XAiiciiics mu- . . » /"v » i à i • — i

vi n r± ,a : ont déclaré ce matin les présidents
vie rurale est pour ainsi dire *a j provinciaux conjoints, MM. E.-L. Pa 
source de la vie provinciale. j tenaude, C.P., c.r., F.-Philippe Brais, 

“J’ai appris, a dit l’orateur, à;C.B.E., c.r., L.-A, Taschereau, c.r..

nationale du Travail à Paris. Il 
est attendu aujourd’hui à Windsor.

La force policière demeure tou­
jours dans les barraques. Il semble 
que l’attitude adoptée par la pro­
vince soit la suivante: tant que la 
compagnie ne fera aucun effort 
pour entrer dans l’usine, tant par 
conséquent qu’il n’y aura pas d’en­
gagement avec les grévistes, la po­
lice ne prendra aucune mesure con­
tre la forme actuelle de piquetage.

Ottawa, 9 (C.P.) — M. A.-R.
Mosher, président du Congrès ca-

M. R. H. Carlin, député C.C.F. à 
la Législature ontarienne et repré­
sentant international de l’Interna­
tional Union of Mine, Mill and Smel­
ter Workers (C.I.O.), a déclaré ce 
matin qu avant que le mouvement 
du travail au Canada ne descende 
vers la défaite, une grève générale 
éclatera au Canada.

La décision de demander aux ou- r» j » jh/ , j, . vners dlu nickel de se tenir prêts à ,Demandant aux délégués d’atta- 
été prise hier soir à .m» cher une attention toute spéciale à

par la campagne que nous survi-! cellence du placement offert par le, 
vrons”. Il ajoute que la campagne ' neuvième emprunt. A tel point qu ils 
a gardé ses traditions parce qu’elles j continuent à souscrire après avoir 
sont essentielles comme les points ! leur objectif parce que plus
cardinaux pour orienter les activi-i Hue Ja.™aistés tiumnincs <<Sovons rontr» la ' nvnntfifçc de pincer leur nrfjentroutïne dTli, mXItivoSn,' 1%»”S "s
conservation de nos traditions. Il| «L’objectif de la provirice est at- 
n est pas d avancement possible qui ! teint mais la province voudra dépas- 
puisse se baser sur i oubli du passé. ! ser tous les records jusqu’à présent 

“Le coeur de la province ne peut étqblis et c’est dans cet esprit que 
s’épanouir, dit-il, si la vie rurale ne i la campagne redoublera d’intensité 
s’achemine vers le progrès et la i jusqu’au tout dernier jour afin que 
prospérité.” | personne ne puisse regretter au

cours des douze prochains mois de 
La décentralisation n’avoir pas profité de cet incompa­

rable avantage d’acheter les meil- 
Félicitant les congressistes de ; leures valeurs au monde, les obliga- 

leur grand nombre, le premier mi- lions de la victoire du gouverne- 
nistre a déclaré ensuite que la vie | ment du Canada.” 
municipale est le symbole de la né>

Objectif national dépassé
Ottawa, 9 (C.P.) — Le comité na­

tional des finances de guerre a an­
noncé aujourd’hui que le 9e env-

ete prise hier soir à une réunion du 
comité du local 598 des Smelters 
Workers Union. L’union est établie 
dans les mines et les usines de 17n- 
ternational Nickel Companu et la 
r alconbridge Nickel Mine

Commissaires d'écoles 
chez M. Duplessis

Les délégués de l’Association des 
commissaires d’écoles de la pro­
vince de Québec rencontreront les 
autorités provinciales mercredi, le 
14 novembre.

Les directeurs de l’Association 
des commissaires d’écoles nommés 
à l’occasion du congrès provincial 
tenu le 17 octobre dernier à Québec 
se rendront rencontrer le premier 
ministre et son cabinet afin de faire 
part du travail accompli à l’occa­
sion du congrès.

Tous les directeurs sont donc 
priés de se rendre à Québec sans 
aucun autre avis.

Il y aura à 10 h. a.m. réunion des 
délégués à l’hôtel Château Cham­
plain. La délégation se rendra à 2 h. 
au parlement. ,

Cinq personnes victimes 
d'une fuite de gaz

L’escouade de secours de l’Hy- 
dro-Québec a été appelée cette nuit 
à 3 h. 45, au No 2525 est, rue Ste- 
Catherine. On y a trouvé Mlle Ger­
maine Champagne, 42 ans, Cécile, 
20 ans, Roger. 15 ans, Denise, 8 
ans, et Lyse Champagne, 6 ans, af­
fectés d’un mal de tête et d’étour­
dissement provenant d’émanations 
de gaz venant probablement de la 
rue. L’escouade travaille aujour­
d’hui à découvrir cette fuite de gaz. 
Les premiers soins ont été donnés 
aux victimes et il n’a pas été néces­
saire de les transporter à l’hôpital.

La liste électorale 
dans la Beauce

St-Georgcs de Beauce, 9 (C.P.) _
La revision des listes électorales 
en vue de l’élection complémentaire 
provinciale du comté de Beauce a 
été complétée hier et les nouvelles 
listes ont été affichées aujourd’hui 
d un bout à l’autre du comté. Ce 
comté compte 22,585 électeurs.

L’élection aura lieu le 21 novem­
bre prochain.

Le DEVOIR publiera demain, outre ses rubriques 
WllltAlUe ordinaires: chronique de Mlle Germaine Bernier, Vie j 
musicale de M. Romain-Octave Pelletier, Vie liturgique de dom Raoul 
Hamel, O.S.B., A travers les jivres. . ., avec un article d'Alceste, sur le 
Shakespeare de M. Baldensperger, un article de M. André Langevin sur 
('"Etrange métier de comédien" et des notes sur les livres récents, chro­
niques des missions (Philippines et Afrique), chronique des Jeunes natu­
ralistes, avec un article de M. Jacques Rousseau sur le Cocotier, la grapho­
logie de Jean Deshayes, etc., de nombreux articles spéciaux: "Le goût de 
la dictature", de M. Alexis Gagnon, une "actualité" de M. ferrier Chartier, 
une Lettre de Londres", de M. Paul Gérin-Lajoie, sur le congrès inter­
national de la jeunesse qui se tient présentement et que M. Gérin-Lajoie 
suit en "observateur", un article de M. Lucien Desbiens sur T'Avenir de 
notre Faculté des lettres , des blocs-notes, les dernières nouvelles du pays 
et de l'étranger, etc., etc.

PRIX: TROIS SOUS - RETENEZ D'AVANCE VOTRE NUMERO

Condamné à 10 ans 
de pénitencier

Hamilton, 9 (C.P.) — Thomas
Cranney. âgé de 27 ans, de Toron­
to, a été condamné aujourd’hui à 
10 ans de pénitencier, après avoir 
été trouvé coupable de vol à main 
armée. Il a également été condamné 
à deux ans, la sentence étant con­
currente avec la précédente, pour 
avoir accepté des marchandises vo­
lées. L’accusé s’était avoué coupa­
ble. ________

Retraites paroissiales 
à Notre-Dame

L'état de M. Meunier 
est satisfaisant

M. Honoré Meunier, blessé avant, 
tuer soir par un tramway du cir­
cuit Bleury, semble prendre du 
mieux aujourd’hui. Son état est 
satisfaisant”, ont dit les médecins 

de 1 hôpital St-Luc. On ne l’a tou- 
tefois pas encore examiné aux Ra. 
yons-X et, par le fait même, on est 
encore incapable de déterminer s’il 
souffre vraiment de fractures du 
crâne et des clavicules.

Importante assemblée

Lundi soir au chalet du parc 
Jarry aura lieu une assemblée afin 
de commencer l’organisation des li­
gues de hockey de toutes catégo­
ries pour cet hiver. Le succès rem- 
porté l’an dernier a été des nlus 
encourageants.

Toutes les catégories seront ac­
ceptées de l’intermédiaire à pee- 
wee.

L’organisation de ces ligues est

cessité de la vie provinciale. Il a 
dit que leur groupement constitue 
un symbole vivant de la nécessité 
de la décentralisation. Il explique 
que les maires sont plus près du - ,
peuple que les préfets de comté «ti prunt de la victoire a dépassé son 
que le gouvernement provincial est! objectif de $1,500.000,000, alors que 
plus proche que le gouvernement les souscriptions hier se chiffraient 
fédéral. à $1,520,428,600. La campagne qui

dure trois semaines, se terminera 
samedi soir.

L’emprunt a dépassé son objectif 
jeudi, alors que les souscriptions de 
la journée se sont élevées à $110,- 
245,400, dont $67,723,650, souscrits 
par les particuliers.

Les souscriptions individuelles 
sont encore de l’avant avec un total 
de $832,163,750, alors que l’objectif 
était de $800,000,000, le plus élevé 
à date.

Dans la province
Joliette, 9. — Les derniers rap-

spéciale
l’étude des problèmes difficiles qui 
surgissent, problèmes dont l’impor­
tance dépasse encore ceux qui se 
posaient avant l’Acte d’Union et de 
la Confédération de 1867, il insiste 
en disant qu’il leur importe tout 
particulièrement de s’intéresser a 
la solution de ces problèmes.

“C’est vous, dit-il, qui êtes les 
vrais dépositaires de nos préroga­
tives et de nos droits. Il vous in­
combe de formuler vos réclama­
tions et vos suggestions. Votre rôle _ _ ,
dépasse en importance les cadres ! ports, reçus du comité national des
de la vie municipale. Il atteint ceux 
de la vie familiale, sociale, provin­
ciale et nationale.”

M. DesMarais et
les bibliothèques

finances de guerre, à Joliette, don­
nent les résultats suivants pour le 
comté de Joliette: vente générale, 
souscrit $2,151,000, soit 172% de 
l’objectif. La vente générale et 
l’épargne sur le salaire sp chiffrent 
par $2,321,000, soit 170% de l’objec­
tif.

La ville de Joliette, avec un ob­
jectif de $700,000, a souscrit 143%. 

Laprairie, 9. — Une nouvelle de
Le chef du conseil commente la pre-1 dernière heure nous apprend que

mière ossemblée de la Commis- Ie co,,,?ité JnSl'S
. , , , son objectif sur la vente generale etsion des bibliothèques

M. Pierre des Marais, leader du
l’épargne sur le salaire, en sous­
crivant $419,150, sur un objectif

Conseil municipal, a déclaré ce j ,,c ?f400’000’ soit 103% de son ob‘ 
matin que le rapport de la premie- ! Jec- *
re assemblée de la Commission des 
bibliothèques, tenue hier à l’hôtel 
de ville, le justifie pleinement 
d’avoir décliné l’offre de faire par­
tie de cette commission.

Me Guy Vanier. conseiller muni­
cipal et président de la Commis­
sion, a en effet proposé que l’on 
étudie la possibilité de faire des oc­
trois aux bibliothèques de paroisses 
et de quartiers, qui existent actuel-1 
lement à plusieurs endroits de la i 
ville. Scion M. des Marais une telle 
proposition est inadmissible et 
c’est parce qu’il la prévoyait qu’il 
n’a pas voulu faire partie de la 
commission.

Pour améliorer notre système de 
bibliothèques, dit M. des Marais, 
on ne saurait procéder autrement

On apprend également qne les 
municipalités suivantes ont dépas­

sé leur objectif: S.-Philippe de La­
prairie, objectif $50,000, souscrit 
$50,950, soit 101%; paroisse de La­
prairie, objectif $38,000, souscrit 
$41,800, soit 110%; viller de Laprai­
rie, objectif $88,000, souscrit $103,- 
800, soit 117%.

Hull, 9 — La vente générale et 
l’épargne sur le salaire ont rappor­
té à date $3,324,800 sur un objectif 
de $2,850,000, soit 116% de l’objec­
tif.

12‘industries de Hull, Pointe-Ga­
tineau et Gatineau Mills, avec un 
objectif de $730,000, ont souscrit à 
date $789,200, soit 109% de leur ob­
jectif.

Sainte-Thérèse, 9 — Les emplo­
yés de la Commonwealth Plywood 
Co. Ltd ont souscrit à date $63,400 
sur un objectif de $40,350, soit 157 
p.c. de leur objectif.

Drummondville, 9 — Le comité 
de Drummondville nous informe 
que quatre municipalités du comté 
de Drummond ont dépassé leur ob­
jectif: S.-Nicéphore, objectif $5,000, 
souscrit $5,800, soil 116%; Wick­
ham ouest, objectif $12,000, sous­
crit $14,850, soit 124%; S.-Félix de 
Kingsley, objectif $40,000, souscrit 
$45,850, soit 115%; ville Saint-Jo­
seph, objectif $90,000, souscrit $99,- 
500, soit 110%.

Longueuil, 9 — Le comité de 
Longueuil nous apprend (fue les 
employés de Stowell Screw Co. Ltd 
ont souscrit à date $16,000 sur un 
objectif de $14,500, soit 110%; 
quant aux employés de Scott Cloth­
ing Co. Ltd., ils ont souscrit $57,500 
sur un objectif de $50,400, soit 115 
pour cent.

* * *

Les résultats de l'emprunt
Voici où en est rendue la vente 

générale dans les unités et districts 
de sollicitations ci-après. Le nom 
de l’unité est suivi du pourcenta­
ge:

Joliette, 171.9; Grand-Mère, 
159.5; Shefford, 154.5; Argenteuil, 
149.9; Laval, 149.8; Shawinigan, 
146.9; Lotbinière, 143.9; Sague­
nay, 139.2; Beauce, 138.5; Wolfe, 
138.1; Missisquoi, 134.5; Hull, 
134.3; Kamouraska, 124.1; Montma- 
gny, 122.5; Maskinongé. 120.8; 
L’IsIet, 118.9; Valleyfield, 116.2Ô 
Arthabaska, 116.0; Bellechasse, 
114.1; Témiscamingue Sud, 113.2; 
LaTuque, 112.1; Champlain, 109.1; 
Mégantic, 109.0; St-Jean, 108.0 
Papineau, 107.2;. Amos-LaSarre, 
106.5; Montcalm, 106.1; Québec 
(Cité), 103.0; Drummond, 102.4; 
Nicolet, 102.1; St-Hyacinthe, 102.0; 
Portneuif, 102.0; Laprairie, 101.5; 
Montmorency, 101.2; Trois-Riviè­
res, 101.0; Rimouski, 100.9; Ber- 
thier, 100.6; Rouvilie, 100.5: Deux- 
Montaanges, 99.9; Roberval, 99.7; 
Charlevoix - Baie St-Paul, 99.6; 
L’Assomption, 99.5; Québec (Com­
té), 97.6; Chicoutimi, 97.1; I^c- 
St-Jean, 96.8; Lévis, 96.1; Dorches­
ter, 95.9; Sherbrooke, 95.2; Beau- 
harnois, 94.7; Richmond, 93.7; 
Iberville, 93.4; Gatineau Sud, 92.5; 
Compton, 89.5; Yamaska, 88.2; Ma- 
tane, 88.0; Frontenac, 88.0; Hunt­
ingdon, 87.9; Labelle, 84.7; Châ- 
teanguay Ouest, 84.2; Pontiac, 83.6; 
Matapédia, 83.5; Brome, 83.1; Val 
d’Or, 82.7; Noranda-Rouyn, 82.0; 
Stanstead, 81.6: Bagot, 79.7; Terre- 
bonne, 78.3; Chambly, 78.3; Vau- 
dreuil et Soulanges, 76.9; Témis- 
caminguc Nord, 72.7; Verchères, 
70.9; Gatineau Nord, 70.6; Riche­
lieu, 60.6; Rivière-du-Loup, 67.0; 
Bonaventure, 66.4; Châtcauguay 
Est, 65.8; Témiscouata, 65.0; Na- 
pierville. 61.0; Gaspé, 40.2; Côte- 
Nord, 31.5.

Un incendie détruit 
Timmetible Gurd

La première alarme a été sonnée de 
bonne heure ce matin — Les dom­
mages sont considérables — Les 
pompiers de vingt casernes sur les 
lieux
Un gros incendie s’est déclarée 

vers 6 h. 15 ce matin, dans l’édifice 
Charles Gurd, emboutcillcurs et fa­
bricants de breuvages gazeux, à 

, , | 1016 rue Bleury, non loin de la rueque sur une échelle municipale. Ce ! crajK.
qu i! faut ce n’est pas de donner j Trois alarmes ont été sonnées el 
quelques centaines de dollars par j ]ps pompiers de plusieurs postes 
annee à des bibliothèques où l’on j ont dû se rendre sur les lieux pour 
• ...... « .—4 1 — —- • combattre les flammes qui se sontsous la tutelle du département des \ trouve actuellement quelques volu- 

sports et jeux de la ville de Mont- ! mes, mais bien d’établir d'authenti-

On nous communique du presby­
tère de la paroisse Notre-Dame, 
que les retraites paroissiales com­
menceront dimanche prochain, le 
11 novembre, à 7 h. 0 du soir. La 
première sera destinée aux dames 
et aux jeunes fillvs. Elle sera suivie, 
le dimanche suivant, soit le 18 no­
vembre, de la retraite pour les 
hommes et jeunes gens. L’ouvertu­
re aura lieu aussi à la même heure. 
Le prédicateur sera le B. P. Joseph
Laliberté. C.S.S.R.

réal dont Georges Mantha est le su 
rintendant. Le moniteur de district 
de cette division pour la ville de 
Montréal est R. Ménard, qui depuis 
de nombreuses années s’occupe 
d’organisation de ligues et de sport 
dans le nord de Montréal.

Les amateurs de hockey et les 
gérants d’équipes sont cordialement 
invités à se rendre à cette assem­
blée lundi soir à 8 h. 30 au parc 
Jarry.

Pour information s’adresser à R. 
Ménard, moniteur de district pour

ques succursales de la bibliothè­
que municipale.

Selon M. des Marais si l’on com­
mence à fournir des fonds à ces 
bibliothèques de deuxième et de 
troisième importance on n’en finira 
plus et il deviendra bientôt impos­
sible de songer à faire un travail

taillants de matériaux de construc­
tion.

Avant que l’incendie ne prenne 
des proportions, on a eu le temps 
de sortir la plupart des camions re­
misés dans les hangars.

Les autorités ignorent encore à 
combien s’élèveront les dommage* 
causés par les flammes, l’eau et la 
fumée dans cet édifice qui date de 
1908 et (jui est parmi les vieilles 
constructions du quartier.

A une heure, au moment de met­
tre sous presse, les pompiers sont 
encore sur les lieux, bien que les 
flammes soient maîtrisées. Beau­
coup de fumée s’échappe encore 
du brasier. Aucun blessé grave n’a 
encore été rapporté.

développées avec une rapidité ex 
traordinaire.

Il semble bien que le foyer de j 
l'incendie, soit la partie de ce gros 
immeuble, qui sert à l’entreposage 
des caisses de bois dans lesquelles 
on dépose les bouteilles. La cause 
du feu reste inconnue.

Ce matin, la funféc était d’une
d’ensemble et de quelque envergu-j grande densité et nombre de com- 
re. Le chef du conseil est d’avis i mis de bureaux et d’hommes d’af- 
que ces octrois multipliés donne-j faires qui sc rendaient à leur tra- 
ront le coup de mort au projet de j vail ont dû faire un long détour, 
succursales. “Quand viendra Ici La circulation était complète- 
temps d’établir ccs succursales, dit ! ment arrêtée sur la rue Bleury, de

le département des sports et jeux de ! M. des Marais, on aura objection à j la rue Ste-Catherine à la rue Craig
la ville de Montréal pour le district 
nord, à 10749 Berri, DU. 2305.

d'avanceRetenez le "Devoir 
chez votre dépositaire 
SEUL MOYEN de ne jamais le man­
quer — 3 sous le numéro.

T«14phon«t au Mrvlc* du Hrag* : 
BElalr 3381 * i 11 tou* donnera l'adresse

les établir dans tel ou tel quartier i et on pouvait voir les boyaux des 
parce que l’on y subventionnera j pompiers sillonner la rue dans tous 
déià la bibliothèque de paroisse”. Irs sens. La circulation était égale.

“Et Montréal restera toujours ! ment arrêtée sur les rues transver- 
avec une foule de petites biblinthè-i sales à Bleury et on dut prendre de 

ics, susceptibles tout au plus de grandes précautions, car i on crai-

* i d'un dôpoaltolrt d* voir» volalnago.

# f . : ques
c esr ie satisfaire une partie infime de la 

population”.
M. des Marais a dit qu’il n’a pas 

voulu être membre de la Commis­
sion, mais qu’il se réserve te droit 
d’en “commenter” le rapport qunad 
il sera présenté au Conseil.

gnait une conflagration.
Toutefois, vers 8 heures, ce dan­

ger semblait passé, car il n’y a pas 
de vent aujourd’hui.

A côté de l’édifice affecté sc 
trouvent les bureaux et entrepôts 
de la compagnie Alex Bremner, dé

La vie de Marie Mire 
de Jésus

par François-Michel WILLAM 
Volume de 440 pages.
Au comptoir $2.50, par la 

poste $2.65.

La vie de lésus fans le 
pays et le peuple d’Isradl
par François-Michel WILLAM

Volume de 550 pages.
Au comptoir $2.50, par la 

poste $2.65.

SERVIVE DE LIBRAIRIE 
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Programmes spéciaux
RADIO-CANADA:

4.30 p.m. Le poème symphonique: La 
Symphonie et la musique à programme. 
Conférencier, M. Jean Vallerand.

8.00 p.m. CONCERTS POPS — Albert 
Btetnbcrg, violoniste de réputation Inter­
nationale. a été Invité & prendre part au 
conoért de l’Orchestre symphonique de 
Toronto (lea concerta Pops) que trans­
mettra Radio-Canada le vendredi 9 no­
vembre, à 8 h. du soir. Sir Ernest MacMil­
lan dirigera. Steinberg exécutera le Con-

Vendredi, 9 novembre 1945
certo en fa mineur de Glazounov. Sir *a- 
nest MacMillan a Inscrit à son program­
me d’orchestvs Andante Cantablle, l’Ou­
verture Ruy Bias, de Mendelssohn, Menuet 
de Boccherini, Moment musical, de Schu­
bert, Holiday for Strings, de David Rose 
et des pages de Porgy and Bess, de Gersh­
win.

10.15 p.m. M. SERAPHIN MARION. — M. 
Marlou, de la Société royale du Canada, 
titulaire de la chaire de littérature fran­
çaise de l'Université d’Ottawa donnera 
une causerie à Radio-Canada, vendredi, à 
10 h. 15, sur l’ouvrage de Marc Trudel: 
L’Influence de Voltaire au Canada.

Sommaire des postes locaux

L’horaire des spectacles
ST-DENIS

“La princesse Tarakanova”
12 h. 15. 3 H. 27. 6 h. 21. S h. 33. 

"Clodoche”
I h. 45. 4 h. 58. 8 h. 09.

LOEWS
“Thousand And One Nlgnts”

II h. 25. 2 h.. 4 h. 35. 7 h. 10. 
fl h. 45.

PALACE :
"Along Came Jones”

11 h. 35. 2 h. 10, 4 h. 45. 7 h. 15. 
9 h. 50.

CAPITOL
“Uncle Harry”

10 h.. 12 h. 25, 2 h. 50, 5 h. 10. 
7 h. 45. 10 h. 10.

“Beautiful Cheat”
11 h 20. 1 h. 45. 4 h. 10, 8 h. 35.
9 h.

PRINCESS :
"Pride of The Marines”

11 h. 50, 3 h. 05, 6 h. 20, 9 h. 30. 
“Mama Loves Papa”

10 h. 50, 2 h.. 5 h. 15. 8 h. 25. 
ORPHECM :

“H Etait Une Fols”
10 h., 12 h. 15. 2 h 35. 5 h., 7 h. 
20. 9 h. 40.

cm m ktlocrelM

6.00 T van ITntrépld». 
g. 15 1adln*)oumai

fsœu.
mM^ît'son Pé­

ché.
T.15 Métropole.
730 Soirée canadienne.
745 Fiancée du comman­

do
8.00 Concert Pop.
8.00 Studio 0-7.
*30 Heure de la valse, 

lu.vu Radio-Journal.
1015 Littérature
10.30 RécitalU.OO *Musique de l’Amérique 

dn Sud 
11.1» Musique.
11.38 Nouvellæ 
11.30 Mélodies 
il.55 Intermède.
1200 Nouvelles

CBM-Mé mncvem
«00 CRM ce eotr
6.10 Radio-Journal.
•35 Sport»
6.30 9e emprunt.
8.35 Intermède. ___
« «s /ooiibf-in# fl* BBO. 
f .00 Vt«ui«0 cnan5f»m.

7.15 Trio Toronto
7 30 Carolyne Gilbert.
7.45 Causerie.
8 00 Concert Pop.
9.00 Retour de militaires. 
930 Heure de la valse.

10 00 Radio-Journal.
10.15 Causerie, en anxlals
10.30 Piano
11.00 Anciens de McGill.11.15 Relais de ta uuo.
11.30 Théâtre, de Vancou­

ver.
12.00 Nouvelles 

CKAC-730 kilocycles

6.00 Vie de famille.
6 15 Chansons.
6.20 Musique 
6.25 Chansonnettes.
6.30 Variétés musicales.
6.35 Le forum des -ports. 
6.40 La pièce du tour.
6.45 Les nouvelles de chez 

nous.
7.00 Musicale
7.15 Radlo-théfttre minia­

ture.
730 Mol t’a! dit caî
7.45 Politique.
8.00 Le thatre Improvisé
8.30 Tourbillon de la gaie­

té.
8.45 Intermède.
8.55 Choses du temps.
9.00 Pierrot Latullpe.
9 30 Nazalre et Barnabé

10.00 Lowtlnes 
symphonnettea

10.30 Musique romantique 
10.45 Nouvelles.
1055 Claude Bourgeois
11.00 Bonsoir les sports 
11.15 Joan Brooks, chansons.
11.30 Orch Tommy Dorsey.
12.00 Le bulletin de minuit. 
12.05 Frankie Carie.

12 30 Orchestre.
1.00 Nouvelles
1.05 Fin des émissions.

CFCF-450 auocjeiss
6.00 Aventurs.
8.15 Nouvelles.
6 25 Ce anir

6 30 Mélodie* chanceuses. 
6.45 Aventures.

7 00 Musique de danse.
7 30 Oncle Troy.
9 00 Fanfare
9.30 Rudy Vaiiee.

10.00 Le Pacifique.
10.30 Niniveltva.
10 45 Headliners.
11.00 Le raconteur.
11.05 Musique d* dansé.
11.30 Frolics.
12 00 Musique de dsias.
12.30 Danse.
12 55 Nouvelle».

CHLP-1490 kilocycles
6.00 Radio-journal.
6 15 Méli-mélo
6 29 Température
6.30 Radio-annuaire.
7.00 Heure familiale.
7 30 Clinique sportive.
7 45 Oncle Troy
7.55 Canada demain.
6 00 Metairie Rancourt. 
8.15 Harmonlee.
8.30 Musique.
9.00 En guettant lea ondaa
9.30 Tin Pan Alley.

10.00 La ooxe
10.30 Nouvelles
11 00 Heure.
11.45 Orch. Foster.

Samedi 10 novembre 1945

Programmes spéciaux
RADIO-CANADA:

6 00 p.m. M. GEORGES DUHAMEL. — 
M. Georges Duhamel, secrétaire de l’Aca­
démie française, donnera une caus.-rle h

Radio-Canada, samedi, sous les auspices 
de la Société Saint-Jean-Baptiste de Mont­
réal. La causerie du célèbre écrivain a 
pour titre: L’Intelligence française et la 
guerre. Cette causerie sera relayée de 
Montréal par les postes du secteur fran­
çais de Radio-Canada.

CBV-M9 kUseynlei
7.39 Ouverture du poste 7JD Nouvelles m -lusique 
• 00 Radlo-Journsl 
8,15 Elévations matuUne- 

l*e.
8.30 Mélodies.
900 Nouvelles.
9.06 Pot-pourri musical
9.30 Les chansons que vous 

slmec.
9.43 Programme musical. 

10C0 Samedi-Jeunesse.
11.00 Encore*.
1130 Musique «imphonique 
Midi Air* o operettas.
12.30 Nouvelles BBC.
12.35 Réveil rural.
18.59 Signa- mrrMrs
1$ «Ærnai.
1.85 Intermède.
1.30 Chambre de Commer­

ce.
3.00 Relais NBO.
3.02 Programme musical. 
g.00 Geo. Duhamel.
6.1» Radio-lourna*.
6 35 Croix-Rouge.
630 Ma chanson.
6.45 Musloue éaère 
7D0 questionnaire de la

Jeunesse.
7.30 Sports extra.
7.45 Heure dominicale, 
g 00 Céleste et Valentin
8.30 Ici l’on chante.
9.00 Radio-lournal 
9.05 Gouret.

10.30 Concert d’orgue.
11.00 Airs d’opérette

1*00 Nouvelle»
18.03 Fin de» émission»

CBM-9H Mlocvrle»
Midi Nouvelle» o» «BC

7.29 Ouverture do ooste
7.30 Nouvelles et musique 
6.UU Nouvelles 
1.15 Prière»
8.30 Marches.

9.00 Nouvelles 
9.05 Jazz.
930 Musique gale.
9.45 Doc. Doke,

10.00 Orchestre.
10.30 Aventures.
11.00 Encores.
1130 Musique svmnhonlque 
12 00 Nouvelles BBC.
12 13 Sport* et leunense
12.30 Histoire en musique 
12 59 Signal-horaire

» uo Radio tournai
1.15 La Croix-R/.tige 
130 On veut savoir.
1 45 Intermède.
8.00 Orchestre.
3.15 Football.
5.00 Radio-tournai 
3.02 Salle de musique 
530 Eyes front.
5.55 9e emprunt.
600 Musique de dans*.
8.15 Radio-lournal

6.30 9e emprunt.
>.*to nouvelle» te HBO.

7.00 Tommy Dorsey.
7.15 Heure gaélique
7.30 Chronique du samedi
8.00 Share the wealth.
8.30 Samedi soir.
9.00 Nouvelles.
9.05 Gouret.

10.30 Relais
11.00 Musique des prairies.
11.15 Relais de ia BBC 
12 00 Nouvelles

CKAC-730 kilocycles
7.00 Musique.
7.25 Pot-pourri.
7.40 Intermède.
7.43 L’Oratolrs.
8 00 Nouvelle*
8.10 Déjeuner musical, 
v UO Nouvelle*.
9.10 Sans-O.
9.15 Tango.
9.30 Caravane du rire.

10.00 Enregistrements
10.30 Concert miniature
10 45 Club de la gaieté.11 00 Club juvénile.
11.30 Frère Jacques.
11.45 General Broadcastingiii. üiiuveiie»
12 10 Musique d’orgu*.
12.15 Programme rural
12.30 Musique en dînant.
12.«S p.iraae dec -«n-ne*.
1.00 Ecole de musique
1.30 Amis de l’Art.
2 00 1 apsuitu* me indique*.
2.15 Samedi musical.
230 Conservatoire
3.00 Musique légère.
4 00 Evènement- -tolaus
4 15 CKAC re soir 
4.20 Nouvelles.
4.45 Musique légère
5 00 Relais CBS
6.00 St-Jean-Baptlste.
6.15 A l’honneur.
6 30 Forum ae uxv-U 
6 40 Pièce du jour
8 45 Nouvelle» de chez 

nous
7.00 Politique.
7.15 Cours a anglals.
7.30 La bonne chanson.
7.45 Musique militaire.
8.00 Dick Hayne»
8.30 Réminiscences.
8 55 "hoses d temps

9 00 Docteur Morhange*.
9 30 Politique.
9.45 Diables rougez.

10.00 Danse.
lu -ta Nnuvelle*
10.55 Orgue
11 00 Bon-ol* le- -partifa 
1115 Orch 
11 30 Orch
12.00 Programme spécial 

pour Navy Day.
1 00 Nouteuti»

CFCF-55# slIocyclM
9.00 t » r 
9 au Revue.

'0 00 Nouvelles.
10.13 Musiqu*.

10.30 Théâtr# pour les en­
fant»

11.00 Orchestre, 
a.30 Pour iee dams*.
11.50 Nouvelles.
11.45 Orgue.
Midi Memaiee.
12.15 Musique.
12.30 Studio.
12.45 Dîner.

1.05 Studio.
US Trans-Atlsntlo qulzs
1.43 Ensemble instrumen­

tal.
130 Opér*.
530 Heure du thé.
8.43 Studio. i
6.00 Sérénsde.
6.15 Nouvelles.
6 23 Ce eolr.
6.30 Mélodies chanceuses.
7.00 Gond old deys.
730 Musique.
530 Orch. de Boston.
9 30 Sweet and «wlng.
9.43 Causerie.

10 00 Café cosnwtp'lttK
10.30 NouveUee.
1100 Le raconteur.
11.13 Musique de danse.
11.30 Danse.
11.53 Nouvelles.

CHLP-1490 kilocycles

8.15 Bonjour voisin*.
8.30 Rèvellle-matln musi­

cal.
8 55 Nouvelle*.
9.00 Mascarade musicale.
9.30 Radio-journal.
9 45 Orch. Oeborne.

10 00 Musique tzigane.
10.15 Musique pour tou*.
10.30 Radlo-lnformatlon»
11 00 Ass des aveugle*
11.15 Clnémonde 
1130 Echo musical.
11.45 Musique de dans*. 
Midi Heure temlnlna.

100 Radio-Journal 
1.10 Heure féminin*.
2 00 Orchestre
2.15 Marine canadienne.
2 30 Concert master.
2 45 Fanfare
3.00 Fanfare.
4 00 Musique classique.
4 30 Parade des vedettes.
5 00 Thé dansant.
5 20 CHLP ce snlr.
5.25 Nouvelles
5.30 Radlo-spéclaL
6 00 Nouvelles.
6 15 Méli-mélo.
629 Température
630 Musique
6 45 Chansons françaises
7 00 Un peu de tout.
7 30 Vieilles gens, vieille

choses
7,55 Nouvelle#.
8 00 Mélodies.
8 30 Swing
9.00 Musique
9.30 Tin Pan Alley.

10 00 Orch Oliver.
10 15 Nnuvelle»
10 30 Orch de dans».
1100 Heure.

Décédé subitement 
dons un train

Québec, 8 (D.N.C.) — M. Joseph 
Blais, contracteur en vue de la rive 
sud, est décédé subitement en se 
rendant à Montréal. Il avait quitté 
Québec par le train de 1 h. 35, ap­
paremment en excellente santé. En­
tre Champlain et les Trois-Riviè­
res, il s’affaissa sur sa banquette. 
Un prêtre qui se trouvait dans le 
même wagon lui donna les derniers 
secours de la religion. Aux Trois- 
Rivières, un médecin appelé en tou-

ne put que constater late hâte 
mort.

M. Joseph Blais était âgé de 63 
ans. C’était un homme d’affaires 
très avantageusement connu. Il 
était vice-président de la Saint- 
Vincent de Paul de Lévis et prit tou­
jours une part très active aux mou­
vements sociaux et paroissiaux. On 
lui doit la construction de plusieurs 
édifices importants de la rive sud, 
de même que la formation de toute 
une pléiade d’habiles ouvriers.

Ses funérailles auront lieu same­
di à 9 h., à Notre-Dame de Lévis.

La gazette artistique
CtnAm*

SAINT-DENIS: La Princesse Ta­
rakanova, avec Pierre-Richard 
Willm et Annie Vernay. Clodoche 
avec Pierre Larquey. (Du 10 au 10 
novembre inclusivement).

ORPHEUM: U était une fois, avec 
Joan Crawford et Melvyn Douglas. 
(Du 9 au 15 novembre inclusive­
ment).

CAPITOL: Uncle Harry, avec 
George Sanders et Ella Raines. (Du 
9 au 15 novembre inclusivement).

PALACE: “Along Came Jones”, 
avec Gary Cooper et Loretta 
Young (du 9 au 15 novembre in­
clusivement).

LOEWS: “A Thousand and One 
Nights’’, avec Evelyn Keyes, Phil 
Silvers, Adele Jergens et Cornel 
Wilde (du 9 au 15 novembre inclu­
sivement).

PRINCESS: Pride of the Marines, 
avec John Garfield et Eleanor Par­
ker. (Du 9 au 15 novembre inclu­
sivement).

HIS MAJESTY’S: The Fall of Ber­
lin, tourné par des photographes 
russes. (Du 9 au 13 novembre).

Musique
HIS MAJESTY’S: Canadian Can- 

certs and Artists présentent Witold 
Malcuzynski, pianiste. (19 novem­
bre).

HIS MAJESTY’S: Canadian Con­
certs & Artists présentent l’orches­
tre de Baltimore, sous la direction 
de Reginald Stewart, (29 novem-
br MONUMENT NATIONAL: Les 
Variétés Lyriques présentent “Ro­
se-Marie”. (10-11-13-14 novembre).

A L’ERMITAGE: La Petite Sym­
phonie de Montréal. (13 novembre)

UNIVERSITE DE MONTREAL : 
Concert Casadesus (1er décembre).

PLATEAU: La Symphonie fémi­
nine, sous la direction d’Bthel 
Stark. Artiste invité, Percy Grain­
ger. (30 novembre)

HOTEL WINDSOR: André Ma. 
thieu dans un récital de ses oeu­
vres, le 18 novembre.

L’ERMITAGE. — Les Festivals de 
Montréal présentent le Quatuor à 
cordes McGill. Artiste invité: Ed­
win Sherrard, altiste (16 novem­
bre).

HIS MAJESTY’S. — La Société 
classique présente son premier con­
cert avec comme artiste invité, 
Sanroma, pianiste (23 novembre). 

ST. ANDREWS AND ST. PAUL. 
La Société Casavant présente 

Maitland Farmer, organiste (12 no­
vembre).

LE PLATEAU. — Récital de 
Georges Savaria, pianiste , (22 no­
vembre).

ST-JEROME. — Récital de Mlle 
Françoise Aubut (20 novembre).

LE PLATEAU: Matinée des Con­
certs Symphoniques de Montréal. 
(Le 10 novembre).

Théâtra
LE GESU: Les Compagnons de 

St-Laurent présentent “On ne badi­
ne pas avec l’amour” de Musset (les 
9 et 10 novembre).

MONUMENT NATIONAL: Les 
Jeunes Laurentiens présentent les 
Compagnons de saint Laurent, dans 
La farce du Pendu dépendu, d’Hen­
ri Ghéon, le 27 novembre.

LE GESU: L’Equipe présente LU- 
liom de Ferenc Molnar les 18,19, 20, 
21, 25, 26, 27 et 28 novembre.

Peintura
Au No 1275 ouest, rue St-Viateur, 

exposition des toiles du jeune pein­
tre Lucien Morin, du 11 au 18 no­
vembre.

Galerie des Arts: exposition an­
nuelle de la Royal Canadian Acade­
my of Arts.

Spectacles
FORUM: 2e Gala des Artistes, mu­

sique et comédie (22 novembre).
FORUM: Les Ice-Capades de 1946, 

au début de décembre.
Conférence-Concert

LE PLATEAU: L’Œuvre de la 
Soupe présente Maurice Onderet, 
violoniste, et l’abbé Robert-L. Lle­
wellyn, conférencier. (27 nov.).

Le rire et l’émotion 
chez de Musset

“On ne badine pas avec l’amour”, 
d’Alfred de Musset a eu le don de 
diviser la critique dramatique de 
Montréal. Les points de vue ont été 
tout à fait différents. Disons immé­
diatement que le débat ne porte 
pas sur la valeur proprement dra­
matique de l’oeuvre, mais sur la 
conception scénique qu’on en peut 
avoir.

Les Compagnons ont vu dans 
l’oeuvre de Musset deux tempos. 
L’un, celui de la partie comique, 
sur le rythme de la conimedia 
deU’arte. L’autre, celui de l’émo­
tion, sur un rythme plus ent, plus 
grave et plus nuancé. Cette concep­
tion peut très bien se défendre et 
l’on n’a pas le droit d’aller crier au 
“spectacle complètement raté du 
"point de vue artistique”, parce que 
l’on ne partage pas cette opinion.

ta écène, au concett et à lectan

ELECTEURS DE BEAUCE 
ET DE LA PROVINCE

ECOUTEZ CKAC
Samedi — 10 nov. — 9 h. 30 à 9 h. 45

HERCULE RIENÔEAU
député d» Lapralrle-NapleiYllle

Mlle Gisèle Poitras
à Radio-Famille

15Dimanche — 11 nov. — 9 h. 00 à 9 h.

PHILIPPE FERLAND
10 h. 30 3 10 h. 45

HON. PAUL SAUVE
ancien orateur d l'Assemblée légialatlTO, 

député de Deux-Montagnes

L’ORGANISATION CENTRALE DE L'UNION NATIONALE
r'rf.

RADIO-FAMILLE, qui passe sur 
les ondes, le samedi, à 3 h. 40, au 
poste CKAC, s’adresse à tous les 
foyers. DepuLs sa reprise, cette 
émission comporte deux parties 
dont l’une pour les adultes et l’au­
tre pour les jeunes. _ Cette dernière, 
sous la responsabilité de Mlle Clai­
re Lévesque, fera entendre samedi 
après-midi, Mlle Gisèle Poitras, jeu­
ne soprano coloratura qui promet 
de faire sa marque dans le monde 
artistique. Lauréate du Bien-Etre 
de la jeunesse, il y a quelques an­
nées, Mlle Poitras fut dans la suite 
présentée à notre public aux con­
certs Sarah Fisher. Elle étudie ac­
tuellement sous la direction de Mme 
Jean-Louis Audet. A cette émis­
sion on entendra aussi une brève 
chronique familiale et un conseil 
de circonstance.

M. André Laurendeau 
à la radio

M. André Laurendeau, député de 
Montréal-Laurier et chef provincial 
du Bloc populaire canadien, pro­
noncera une seconde causerie au 
poste CHLP dimanche prochain, 11 
novembre, à 7 h. 45 du soir. H 
s’adressera surtout aux électeurs et 
aux électrices de Laurier. Au cours 
de cette émission, M. Laurendeau 
fera un exposé du travail accompii 
par son groupe durant la dernière 
session

L’on n’a pas îe droit non plus d’é­
crire à ses confrères de la presse 
qu’ils n’ont pas dit la vérité et d’in­
sinuer des propos malveillants sur 
leur compétence pour la simple rai­
son que ces confrères ne sont pas 
de notre avis.

Quand on dit: “Y perdent leur 
latin ceux qui veulent m’atteindre 
à coups de plume, je vous jure!...
Je suis blindé.” et que l’on a écrit 
plus haut: “Et franchement j’au­
rais présenté ma démission à X si, 
en lisant la critique de quatre de 
mes confrères je n’en avais pas 
trouvé un, qui, sans dire exacte­
ment ce que je me propose de dire, 
laisse croire qu’il pense exactement 
comme moi”, l’on fait preuve d’une 
rare inconséquence d’esprit et l’on 
s’expose à ne pas être cru. Et puis, 
l’argument: “En France, mes pau­
vres amis, l’on vous aurait sifflés” 
n’est pas très fort et irrite même un 
peu. Les petits Canadiens ont été 
polis et très intelligents en ne sif- 
fant pas les Compagnons, les 
grands Français l’auraient été beau­
coup moins en les sifflant.

Nous ne tenons pas du tout à 
venger le Père Legault d’une certai­
ne lettre ouverte, parce que ce qui 
était dit dans cette lettre ne frap­
pait pas le Père Legault, mais celui 
qui récrivail. Enfin, nous ne vou­
lons pas assommer quelqu’un, mê­
me si ce quelqu'un ne se fait pas 
faute d’assommer les autres.

Parlons maintenant de choses 
plus intéressantes, de la pièce de 
Musset. Des confrères ont émis l’o­
pinion que les Compagnons ont fait 
une grave faute de goût en rendant 
grotesque des rôles qui n’etaxent 
que finement comiques. Nous lais­
serons de côté les comparaisons 
assez déplaisantes employées pour 
juger le jeu des Compagnons.

Les rôles de maître Bridame, de 
maître Blazius et du baron et de 
dame Pluche sont-ils, oui ou non, 
des rôles à gros effets, des rôles de 
la comédie italienne?

Jules Lemaître, qu’on nous a cité 
pour soutenir qu’ils ne l’étaient 
pas, s’explique pourtant assez clai­
rement là-dessus. “Dame Pluche, 
Bridaine et Blazius ne sont que des 
fantoches aux gestes excessifs, et 
dont le poète tire ouvertement les 
ficelles afin de se divertir”. Plus 
loin, Lemaître renchérit: Je ne
trouve pas moins de vérité, en y 
songeant, dans les pupazzi grotes­
ques qui gesticulent à travers le 
drame d’amürtir”. Des “fantoches 
et des “pupazzi”, dit Lemaître, des 
marionnettes aux “gestes exces­
sifs” dont le poète “n’a fait qu exa­
gérer le caractère automatique de 
leur démarche et de leurs mouve­
ments”. Remarquez qu’il _ emploie 
le mot "gesticuler”’ et qu’il insiste 
sur l’impression que l’on doit avoir 
de pantins mûs par des ficelles. 
C’est, il me semble, l’impression 
que nous ont donnée les deux inter­
prètes de Bridaine et de Blazius. 
Pour le baron, Lemaître dit: Le 
baron est un admirable polichinel­
le”. Polichinelle est un personnage 
des farces italiennes, si je me sou­
viens bien et il est assez éloigné au 
“baron traditionnel, pere noble, 
etc.” Que ce baron ait deux tics, 
deux habitudes, cela n y change 
rien. Jules Lemaître est un homme 
de goût, qui a été plus souvent que 
bien d’autres au théâtre, et au juge­
ment de qui l’on peut se fier.

André Maurois, de 1 Académie 
française, dit la même chose dans 
sa préface à l’édition Variétés des 
Comédies et Proverbes. I arJant 
des personnages secondaires des 
pièces de Musset, Maurois .écrit, 
“...douairières absurdes et indul­
gentes, oncles bougons et bienfai­
sants, abbés goinfres et falots, gou­
vernantes gourmandes et pru­
des...” Et plus loin, analysant le 
comique d’Alfred de Musset, Mau­
rois dit: “...et pour accrocher 
l’émotion ou le rire, il faut que 1 au­
teur dramatique le plus délicat ait 
“l’audace d’aller très fort”. Le co­
mique de Musset, comme celui de 
Molière, est un comique de répéti­
tions et de gros effets”, ( es 8r°s 
effets” qu’il y a dans le livre, il faut 
les rendre sur la scène par des ges­
tes, et ces gestes doivent çtre ceux 
d’un fantoche, d’un pupazzo et 
d’un polichinelle. (En passant 
nous aimerions bien savoir com­
ment n,o$ confrères, qui ne préconi­
sent pas ce jeu de la farce italienne 
aimeraient que ces rôles fussent 
joués; ils ont oublié de nous le dire 
et c’est pourtant très important afin 
de montrer à ces “petits” ce qu ils 
auraient pu faire pour gagner leur 
approbation). Si Lemaître parle 
de fantoches et de polichinelle, si 
Maurois parle “d’abbés goinfres et 
falqts” et du comique “fie gros ef­
fets”, c’est tout de même qu’il y a 
un comique robuste et à portée de 
la foule (pas nécessairement vulgai­
re) chez Musset et non pas seule­
ment un comique subtil pour gens 
instruits.

Regardons maintenant le ‘Cxte 
même de Musset. On nous dit qu il 
est assez riche pour qu’on n’ait pas 
besoin d’amplifier le comique par 
des gestes et des grimaces. Si ces 
défenseurs de la dignité avaient lu 
la pièce, eux qui nous reprochent 
de ne pas l’avoir lue, ils se^ seraient 
rendu compte que Musset Uu-même 
voulait que ses personnages fussent 
des personnages aux gestes exces­
sifs. Lorsque le choeur s’entretient 
de Blazius et de Bridaine. il ne je 
fait pas en termes bien polis. Apres 
nous avoir parlé de leur égale sot­
tise, de leur égale obésité (il y a ici 
le mot tonneau), de leur égalé im­
pudence, de leur égale bavardlse et 
de leurs vices égaux, le choeur dit: 
“Déjà je les vois accoudés sur la ta­
ble, les joues enflammées, les yeux 
à fleur de tête, secouer plein de 
haine leurs triples mentons. Ils «

regardent de la tête aux pieds, ils 
préludent par de légères escarmou­
ches; bientôt la guerre se déclare; 
les cuistreries de toute espèce se 
croisent et s’échangent, et pour 
comble de malheur, entre les deux 
ivrognes s’agite dame Pluche, qui 
les repousse l’Un et l’autre de ses 
coudes affilés”. Avoir les joues en­
flammées, les yeux à fleur de tête, 
et secouer plein de haine son triple 
menton, ce n’est certes pas là le fait 
de personnages empesés qui ont 
peur des mouvements. Musset par­
le aussi de cuistreries de toute es­
pèce. H faut tout de même être un 
peu saoul pour échanger des cuis­
treries à table devant des enfants 
qui viennent d’arriver, devant un 
docteur de Paris et une couventine 
naïve, et devant le comte qui a “le 

du respect du convenable”.
On ne veut pas que Blazius et 

Bridaine soient très saouls! Mais 
ces messieurs sont venus se mettre 
à table alors qu’ils avaient considé­
rablement bu et là ils ont bu trois 
autres bouteilles. Comment résister 
à une telle abondance de vin? Il y 
a plusieurs manières d’être ivres? 
Soit. Mais Musset lui-même veut que 
ces deux sots le soient d’une sotte 
manière. Il les fait marcher sur la 
pelouse et déambuler tout de tra­
vers. Le langage de Bridaine de 
yant la table qu’on prépare n’est 
pas celui d’un homme qui a tous 
ses esprits. C’est à Musset lui-même 
qu’il faut s’en prendre au sujet de 
la bouffonnerie de ces deux per­
sonnages, ce n’est pas aux Compa­
gnons.

J’avoue cependant que l’inter­
prète de Blazius a chargé son rôle 
et je n’ai pas attendu qu’on me l’ap­
prenne pour le dire. Un confrère 
écrit que le Père Legault a donné 
l’inipression d’un homme qui craint 
que la pièce ne “prenne” pas et qui 
charge désespérément la partie co­
mique de l'oeuvre. Soyez assurés 
que Musset a eu la même inquiétu­
de et que cette inquiétude a eu son 
mot à dire dans la caricature de 
maître Blazius et de maître Bri­
daine.

Je ne conteste à personne que 
Perdican et Camille soient les pro­
tagonistes d’un drame affreux et 
j’ai goûté la triste désolation de 
leur amour. Mais Musset a fait une 
comédie et le comique qu’il y a 
dans cette comédie, il faut le ren­
dre avec la même intensité que l’é­
motion.

Le choeur eSt parti et est demeu­
ré sur un faux pas, c’est le plus 
gros reproche à adresser aux Com­
pagnons.

Le décor de la cour extérieure 
du château, stylisé ou non, était ac­
ceptable. L’intérieur m’a déçu. Les 
costumes, sauf la robe blanche du 
dénouement, étaient plus jolis qu’on 
le dit; ils étaient desservis par l’é­
clairage.

Malgré tous ces défauts, je dis 
encore, que le spectacle des Com­
pagnons était un effort magnifique. 
D’ailleurs, tant qu’un critique vou­
dra dire qu’un spectacle n’est pas 
parfait, il aura toujours la partie 
facile, parce que trop d’éléments 
entrent en jeu qui ne sont pas tous 
soignés également. Que les Compa­
gnons fassent mieux la prochaine 
fois, j’en serai très heureux, mais 
tant qu’ils feront aussi bien que 
cette semaine ils ne mériteront 
qu’encouragement.

André LANGEVIN

Grainger jouera 
le Concerto de Grieg

Percy Grainger, pianiste et com­
positeur, jouera le “Concerto” pour 
piano, de Grieg, avec l’orchestre de 
la Symphonie féminine de Montréal, 
sous la direction d’Ethel Stark, au 
Plateau, vendredi, le 30 novembre.

On raconte que Grainger a déjà 
parcouru à pied la distance qui sé­
parait deux villes où il donnait des 
concerts et cela l’a déjà placé dans 
une situation amusante, pour ne 
pas dire embarrassante. Un été, au 
cours d’une tournée en Afrique du 
sud, après le concert du vendredi 
soir à Pietermaritzburg, il se rendit 
à pied à Durban, où il devait don­
ner un concert le samedi; il arriva 
vers six heures du soir. Toutefois, 
ses malles n’étaient pas à l’hôtel où 
elles devaient être; il se rendit donc 
à la salle de concert, et attendit là, 
avec ses shorts de marcheur, que 
les portes s’ouvrissent. Il s’enquit 
alors de l’endroit où il pourrait 
trouver ses effets. Les premiers ar­
rivés eurent la surprise de leur vie 
en voyant le pianiste de réputation 
mondiale dans un tel accoutrement.

A un concert à Minneapolis, il y 
a quelques années, le piano n’était 
pas placé comme il le désirait. A 
la surprise de l’auditoire, il lui 
donna un habile coup d’épaule. Le 
lourd instrument obéit et Grainger 
se mit à son clavier sans plus d’em­
barras. Cet incident fit dire à un 
des critiques: “Grainger eut même 
un succès plus grand comme pia­
niste que comme déménageur, et 
l’auditoire le rappela quatre fois”.

Programme de Chopin 
par Malcuxynski

que
olo-
no-

Le programme du récital 
donnera le célèbre pianiste j 
nais Witold Malcuzynski, le 1! 
vembre au théâtre His Majesty’s 
sera composé entièrement d’oeu­
vres de Chopin. Il comporte des 
oeuvres représentatives de tous les 
aspects du génie d’un compositeur 
dont Malcuzynski est actuellement 
l'un des plus grands interprètes. 
Le voici en détail:

Ballade en sol mineur; Nocturne 
en do mineur; Polonaise en fa 
dièze mineur; Sonate en si bémol 
mineur, opus 36: Grave, do piu mo- 
vimento; Scherzo. Marche funèbre; 
finale. Entr’acte. Trois études: opus 
25 No 7: posthume, no 3; opus 25 
no 11. Deux Mazurkas. Scherzo en 
si bémol mineur.

a»*.

Albert Steinberg
au concert "Simpson

A l'Ecole supérieure 
de musique d'Outremont

Le 2e concert de la présente sai­
son artistique aura lieu le samedi, 
17 novembre, à 3 h. de l’après-midi. 
On y présentera en première audi­
tion des travaux de la classe de 
composition. Ces travaux compren­
nent des oeuvres pour le piano, 
l’orgue et le chant. Les choeurs se­
ront exécutés sous la direction de 
M. Claude Champagne, titulaire de 
la classe de composition.

Le chef d’orchestre au prochain 
concert Simpson’s “Pop”, sera sir 
Ernest MacMillan, et l’artiste invité 
Albert Steinberg, violoniste.

Voici le programme; l’ouverture 
“Ruy Bias”, de Mendelssohn; An­
dante Cantabile (de la Symphonie 
no 5), de Tschaikowsky, puis trois 
pièces légères pour orchestre à cor­
des: Menuet, de Boccherini; Mo­
ment musical, de Schubert, et Holi­
day for strings, de Rose. Mélodie, 
de Tchaikovsky, Scherzo et Taren­
telle, de Wieniawski, joués par 
Steinberg; pour terminer, un choix 
de mélodies de “Porgy and Bess”, 
de Gershwin.

Ce concert passe sur les ondes de 
Radio-Canada, tous les vendredis 
soirs de 8 à 9 heures.

La Tenta général» est commencée 
pour

“On ne badine pas 
avec l’amour”

de Musset

CE SOIR et DEMAIN 
Billets : $1.50 et $1.00

Salle du Gesû
1200, rue Bleury LA. 1180.4453

FABRICANTS DC PIANOS -CTABIIS 18/1

L'orgue Mi ns hall fournit 
de la musique de belle 

qualité pour l'église
L'orgue Minshall émet tous les sons fami­
liers de l'orgue à tuyaux; c'est réellement 
un instrument d'un mérite exceptionnel. 
Nous avons la bonne fortune de pouvoir 
garantir l'envoi, pour Noël, de toutes les 
commandes données de bonne heure.
Si les autorités de votre paroisse songent 
à faire l'acquisition d'un nouvel orgue pour 
Noël, c'est le moment de vous renseigner 
sur le Minshall.
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Hygis contre 
Vénus

Querre à la syphilis

Par Adrian PLOUFFE. méd*cin-hy- 
glénlste. directeur adjoint du See 

Tice d» santé de la Tille 
de MontréaL

Volume de 224 pages. couT*rtu- 
re en quaff* couleurs; desiln d» 
Cécile Chabot Prix; S1.25. irancoi 
31.35.

. . . “Ce Yoiume rendra «errlc» 
aux leunes gens, aux parent*, aux 
éducateurs *« même à nos gouver­
nements. A loue. U apportera see 
lumières, pour preYentr ou guérir 
un mal contre lequel II ne faut pan 
cesser d# lutter.” — Georqe* Tru­
deau. pire. L.Sc.Soc.Ec. et Pol., (Po­
rto). aumônier d* l'Ecole Technique 
d» MontréaL
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Pour rappeler le souvenir de 
Jeanne Mance et de Basset

Tous les catholiques, tous les Ca­
nadiens qui s’intéressent aux ori­
gines de la patrie, doivent se ré­
jouir de la lettre circulaire du 6 
août par laquelle Son Excellence 
Monseigneur Charbonneau annonce 
la création d’une Commission his­
torique dans la Cause de la Servan­
te de Dieu: Jeanne Mance.

A ce sujet on aimerait voir nos 
édiles témoigner ouvertement de la 
foi et du patriotisme des hommes 
publics de notre catholique pro­
vince.

Autour de l’Hôtel-Dieu la popu­
lation est tout à fait cosmopolite. 
C'est par excellence le quartier des 
Hongrois, catholiques et proies- 

j tante. La présence d’une église al- 
demande, d'une synagogue et de 
[plusieurs églises anglo-protestantes 
de différentes dénominations té­

moigne de la diversité des races et 
des religions dans ces parages. 
Combien des habitants de ce quar­
tier savent ce qu’est l'Hôtel-Dieu? 
Un hôpital comme un autre, rien de 
plus pour la grande majorité, j’en 
suis convaincue. Ils ignorent tout 
de la femme héroïque qui l'a fondé 
et du dévouement des religieuses 
qui, jusqu'en 1872, ont soigné gra­
tuitement, et sans subside gouver­
nemental, les malades de la région 
de Montréal. Combien savent de qui 
les rues Jeanne-Mance et üasset 
tiennent leur nom?

Pourquoi la ville ne le leur ap­
prendrait-elle pas? Pour ce faire il 
suffirait d’un geste civique au coût 
mirÿmc, et qui aurait l’avantage de 
satisfaire tout le monde. Un peu de 
gazon, quelques arbres, un commu­
niqué aux journaux et le tour est 
joué.

Entre l’avenue des Pins et la rue 
Prince-Arthur, le côté impair de la 
rue Jeanne-Mance présente un as­
pect déprimant au possible: une 
rangée uniforme de maisons aux 
escaliers extérieurs, sans un arbre 
pour en cacher la laideur, ni en 
rompre la monotonie. La rue Bas­
set, au contraire, est abondamment 
pourvue de “veaux érables, mais les 
terre-pleins devant les maisons re­
fusent obstinément, malgré les lou­
ables efforts de certains des habi­
tants, de laisser pousser un brin de 
gazon. En face, pas de maisons, 
seulement l’arriére de celles de la 
rue Sainte-Famille. Ici, à l’ombre 
des branches touffues, sur une lar­
geur d'environ 20 pieds, les herbes 
jolies croissent en toute liberté, 
donnant à ce qui pourrait être un 
agréable petit coin, un air dépe­
naillé qui fait peine à voir.

Je me demande si cela grèverait 
tellement le budget de la vide de 
Montréal de faire planter quelques 
arbres sur la rue Jeanne-Mance, de 
munir de gazon les terre-pleins de 
la toute, courte rue Basset et de do­
ter le côté non construit de quel­
ques bancs où les vieillards et les 
jeunes mamans prendraient le frais 
pendant l’été?

Il y a quelques mois on a trans­
formé une autre partie de la rue 
Jeanne-Mance, là où elle s’élargit, 
immédiatement au nord de la rue 
Sherbrooke. Au lieu d'un triste ter­
rain vague il y a maintenant du 
gazon bien entretenu coupé de deux 
allées bordées de bancs. Heureuse 
initiative qu’on a plaisir à consta­
ter et qu'on aimerait voir se ré­
péter.

Pour effectuer une semblable mé­
tamorphose aux abords de l’Hôtel- 
Dieu et en même temps donner une. 
petite leçon d’histoire aux Mont­
réalais d'origine étrangère ne pour­
rait-on annoncer dans les journaux 
la date de la plantation des arbres 
de la rue Jeanne-Mance, coïncidant 
avec l’inauguration des bancs de la 
rue Basset, vers le moment, par ex­
emple, de Ig fête de Jeanne Mance 
au mois de mai? En faisant suivre 
cette annonce d’une courte notice 
historique l’attention du public se­
rait éveillée et une cérémonie, rap­
pelant les plantations d’arbres à 
Chicoutimi et ailleurs au printemps 
dernier, grouperait les habitants du 
juartier.

SOULAGEZ :
le» rhumes de» enfants
.vTO4u-pv,c|<s

▼ VapoRus

Toute manifestation collective 
concourt à former une âme collec­
tive. Les nombreux étrangers, les 
nèo-Canadiens, les Canadiens des 
deux langues qui habitent ce quar­
tier se sentiraient à coup sûr, un 
peu plus unis par cette fête. En ef­
fet, quel préjugé racial ou religieux 
trouverait à redire à l’embellisse­
ment du quartier, au rappel des 
souvenirs historiques évoqués par 
les noms de Jeanne Mance, fonda­
trice de l’Hôtel-Dieu, et des frères 
Basset, généreux donateurs du ter­
rain sur lequel est construit l’hô­
pital?

Multiplions les occasions de nous 
réunir pour des motifs susceptibles 
d’intéresser les uns et les autres. 
C’est le meilleur f moyen de se 
mieux connaître, de s’apprécier da­
vantage et, sans s’unifier, s’unir 
loyalement pour le plus grand bien 
du pays.

Proclamons bien fort notre atta­
chement à nos origines, montrons à 
tous l’intérêt que nous portons à 
notre histoire, on ne nous en esti­
mera que davantage et on en vien­
dra à vouloir mieux connaître cette 
histoire qui nous passionne à ce 
point.

Béatrice CLEMENT
Variétés

Le boussekhou 
japonais

C’est par excellence la fête des 
enfants: mais c’est aussi la fête des 
cerfs-volants, distraction si chère à 
tout Japonais. Partout sur les colli­
nes, ils volent et planent avec or­
gueil, superbement peints de figures 
extravagantes représentant des 
monstres de cauchemar, des soleils, 
des lunes, toutes sortes de constella­
tions connues ou inconnues: c’est 
une mêlée chatoyante indescripti­
ble.

Cette fête se passe à la fin de mai 
ou au commencement de juin. On se 
presse sur l’herbe des prairies. Mar­
chands de bonbons au poivre, de ha­
ricots au sucre et à la glace, de cre­
vettes farcies, d’algues, de riz à 
l’eau, circulent dans la foule, sans 
cris, souriants et polis. Les mamans 
surveillent les jeux en fumant leurs 
petites pipes, pendant que les papas 
savourent béatement le vin de saké 
(vin de riz), supportant avec une 
patience dignp d’éloges le glousse­
ment des trompettes de cristal, où 
souffle éperdument la marmaille 
nipponc en délire.

Mais la great attraction de ce jour, 
c’est, quand le soleil s’incline vers 
l’horizon, la mort des cerfs-volants. 
Une guerre sans merci commence: 
il s’agit de trancher, par une ma­
noeuvre habile, la corde de son voi­
sin. On s’agite, on se démène, on 
s’enflamme et, pendant ce temps, 
d’adroits loustics, armés de longs 
bambous, cherchent à s’emparer des 
vaincus au moment de leur chute à 
travers les airs. Tout cerf-volant, 
veuf de ficelle, appartient de droit 
au plus alerte à s’en emparer. Il en 
est d’un prix considérable, soit en 
raison de leur volume, soit en rai­
son de la valeur de leurs peintures.

Enfin, quand la lune apparaît au- 
dessus des collines, les lanternes de 
couleur s’allument: les rues pavoi- 
sées, que parcourent des troupes de 
musiciens, s’illuminent et papas, 
mamans, garçons et filles, chargés 
des cerfs-volants échappés au car­
nage, trottinent au bruit des crécel­
les et des claque-bois, pour regagner 
leur demeure.

L'Amicale de Notre-Dame 
du Rosaire

Les anciennes élèves de l’Ami­
cale Notre-Dame du Revoir sont 
priées d’assister à leur réunion qui 
aura lieu dimanche, le 18 novem­
bre. Arrivée à 2h.; causerie à 3h. 
par le R. P. D. Barabé, C.S.E. La 
supérieure et les membres du con­
seil de l’Amicale comptent sur la 
présence de toutes les anciennes et 
les prient de considérer cet avis 
comme une invitation personnelle.

Avez-vous besoin de bons livres?
Adressez-vous ou Service de LL 

broirie du "Devoir". 430 est, rue No­
tre Dome Montréal.

Rédactrice : Germaine BERNIER
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No* 9314-15-16-17 — Quatre gracieux dessins pour serviettes de toilette. Coton 
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Groupement exact des
morceaux de viande

Les coupons bruns M du carnet de 
rationnement no 5 sont utilisés 
pour l’achat de la viande.

Un coupon M est équivalent à 8 
jetons.

Tout produit ou morceau indi­
qués ci-après proviennent du 
boeuf, veau, agneau, mouton, porc 
ou de mélanges de ceux-ci.

Ce tableau révisé remplace le 
tableau original publié dans le 
Bulletin des consommateurs du 
mois d’août.

•

II
GROUPE C—2 LIVRES PAR COU­

PON—4 ONCES PAR JETON
BOEUF — FRAIS OU SALE

Jarret de derrière—désossé 
Rôti de et oupe, bout rond ou car­

ré—avec os
Bifteck ou rôti de surlonge—avec 

os
Bifteck ou rôti porterhouse — 

avec os
Bifteck ou rôti T-bone—avec os 
Bifteck ou rôti de club—avec os 
Rôti de côte, entier, 7 côtes — 

avec os
Rôti de côte de choix, 5 côtés — 

avec os
Rôti de côte, 6e et 7e côtes—avec 

os
Rôti de côte roulé, 6e et 7e côtes, 

extérieur—désossé 
Milieu de poitrine (roulé) — dé­

sossé
Pointe de poitrine (roulée)—dé­

sossé
Epaule roulée—désossée 
Rôti de haut, côte’ou de haut de 

côtes—avec os
Rôti de palette-omoplate et Back- 

strap enlevés—avec os 
Rôti de paleron—désossé 
Cou—désossé
Jarret, morceau du centre—avec 

os
Viande de jarret—désossée 
Viande de ragoût—désossée 
Bifteck à la hambourg

PORC SALE
Epaule sans jarret (picnic) — 

avec os
Jambon paré (trimmed), entier, 

gros bout ou bout du jarret — avec 
os

Coté de porc, entier ou morcçgu
—avec os

Epaule roulée (avec couenne) —
désossée

Bas de côte salé à sec—désossé 
Dos maigre salé à sec—désossé

PORC FUME
Epaule sans jarret (picnic) —

avec os
Jambon paré (trimmed) ou sans 

couenne, entier, gros bout ou bout 
du jarret—avec os 

Bout de bacon—émincé ou haché
VEAU—FRAIS

Jarret de derrière—désossé 
Croupe, os de la jointure enlevé 

— avec os
Rôti de surlonge—avec os 
Tranche de surlonge—avec os 
Cuisseau, moitié de ronde avec 

croupe et surlonge—avec os
Longe longue, flanc, rognons et 

gras enlevés—avec os
Longe courte, flanc, rognons et 

gras enlevés—avec os
Côtelette ou rôti de longe, bout 

du filet—avec os
Côtelette ou rôti de longe, bout 

des côtes—avec os
Côtelette ou rôti d’épaule, petit 

os—avec os
Côtelette ou rôti d’épaule (petit 

os) avec os
Jarret de devant—désossé 
Cou—désossé
Pains ou petits pâtés de veau 
Veau à ragoût—désossé

AGNEAU, MOUTON—FRAIS
Côtelette de surlonge ou de bout 

de gigot—avec os 
Longe, entière, sans flanc, ro­

gnons et gras enlevés—avec os 
Rôti ou côtelettes de longe, bout 

du filet—avec os 
Petits pâtés

PORC FRAIS
Epaule sans jarret (picnic) _

avec os
Gros bout d’épaule (soc) avec 

couenne, entier, morceaux ou tran­
ches—avec.os

Gros bout d’épaule (soc) avec 
couenne, entier ou morceaux — dé­
sossé

Jambon paré (trimmed) entier, 
gros bout, bu bout du jarret—avec 
os

Longe parée (sans couenne) en­
tière, morceaux ou côtelette— avec 
os

Côte de porc, entier ou morceaux 
—avec os

VIANDE CUITE
Tout item (avec ou sans os) in­

diqué au groupe D comme n’étant 
pas cuit, entre dans le groupe C 
lorsqu’il est cuit.

Saucisse, fumée ou cuite.
III

GROUPE D—2% LIVRES PAR 
COUPON—5 ONCES PAR JETON

BOEUF—FRAIS OU SALE
Côtelettes à braiser—avec os 
Milieu de poitrine—avec os 
Pointe de poitrine—avec os 
Rôti d’épaule, petit os—avec os 
Rôti de haut côté (palette)—avec 
Rôti de paleron—avec os os
Jarret de devant (entier)—avec 
Flanc, paré—avec os os

VIANDE CUITE
Tout item (avec ou sans os) indi. 

qué au groupe E comme n’étanf pas 
cuit, entre dans le groupe D lors­
qu’il est cuit.
SAUCISSE FRAICHE OU SALEE

Saucisse de porc 
Saucisse commerciale

PORC FRAIS
Epaule avec jarret (picnic)—

avec osLonge, avec couenne, en mor­
ceaux, ou côtelettes—avec os.

PORC FUME
Epaule, avec jarret (picnic)— 
Bajoue avec os

PORC SALE
Grand morceau, salé à sec (Long 

clear)—désossé
Petit morceau, salé à sec (Short 

clear)—désossé
Dos, salé à sec (clear back)— 

désossé
Epaule avec jarret (picnic)— 

avec os

EATON Heures d'affaires : 9 h. 30 
à 5 h. 30 samedi compris.

C*

Cuisina

Bouillon de poulet
Viande de poulet crue, hachée me­

nu, mélangée avec des oignons et 
des piments verts hachés menu, le 
tout frit dnas le beurre. Ajoutez un
fieu de farine et brassez bien, mouil- 
ez avec du jus de poulet, assaison­

nez avec poudre curry et du poivre 
rouge, faites bouillir. Ajoutez ensuite 
en quantités égales des fèves de Li­
ma et du maïs sucré, faites mijoter 
jusqu’à ce que ce soit à point. Cou­
lez, servez.

SUPREME DE POULET
Filets de 3 ou 4 poulets, farine, 

assaisonnement, 4 cuil. à table de 
beurre, 1 cuil. à table de jus de ci­
tron.

Détacher les filets de la poitrine 
du poulet: les saupoudrer de sel, de 
poivre, les rouler dans la farine; 
leur faire prendre couleur vivement 
dans le beurre chaud clarifié. Ajou­
ter le jus de citron. Couvrir la cas­
serole et cuire jusqu’à ce que la 
viande soit tendre. Les suprêmes sc 
servent immédiatement, sinon ils 
durcissent.

Suprême à la jardinière: Faire

CAOUTCHOUCS POUR HOMMES
I En grande.demande parce qu'ils sont spécialement

faits pour bien tenir au talon. Légers, souples, sans doublure, 
moulés d'une pièce. Trois grandeurs — petite (6 à IVz) moyen­
ne (8 à SVz) grande (10 et 11).

Le* client* de to province pourront sdrener leur command? 
su Service d’Achsts Eaton, Montréal

Chaussures, an deuxième

EATON C9,NOTED
O» MONVB*AI.

sauter les filets dans du beurre; as­
saisonner et dresser sur un plat de 
légumes: choufleur, carotte, etc., 
chaud; entourer d’une garniture.

PETITS PAINS FARCIS
Faire chauffer et fendre ou fen­

dre et rôtir des petits pains blancs 
ou bruns, puis beurrer. Remplir et 
recouvrir d’un mélange relevé, com­
me, par exemple:

Viande, poisson, volaille ou oeufs 
à la crème; homard; viande, pois­
son, volaille.

On peut aussi se servir de très 
petits pains beurrés et les remplir 
(mais non les recouvrir) d’une pâte 
à sandwiches relevée ou d’un mélan­
ge à salade haché fin (viande, vo­
laille, poisson, fromage, oeufs, etc.).

Retenez la "Devoir" d'avancs 
chez votre dépositaire — c'a«t la 
SEUL MOYEN de ne jamais le ntan- 
<*ue,r,— ^ sous le numéro.

Télsphans* au servies du tiraqs t 
BElalr 3361* t 11 vous donnera l'adresse 
d'un déposllalro do voire voisinât*.

Nouveauté

Anarchie
dans Part

par Dominique LABERGE
Qu'est-ce que l'Art ?
L'Art, expression de l'émotion 
Style et Manière’
La Mesure de l'Art 
L'Art Moderne 
Conclusion

Volume de 190 pages.
Au comptoir $1.50, 
par la poste $1.60.

SERVICE DE LIBRAIRIE 
DU "DEVOIR"

Fourrures
DE CHOIX

Mouton de Perse 
Rat Musqué 
Chat Sauvage

ASSORTIMENT
COMPLET

H. PAGEAU
SPECIALISTE EN FOURRUHES

1793 AVE DE L'EGLISE
Côt* St-Paul Tel Fl. 6906

CHOIX et QUALITE

(-. -vsir

Elégants
CHAPEAUX DE FEUTRE

pour l'automne . . . 
à partir de

MANTEAUX DE FOURRURE 
à partir de $ 100 00

COLLETS DE RENARD 
à partir de $25*^

11 magasins à votre servie»

Chez CHARUBOiS

feuilleton du “Sbevoir*'

Le Scarabée d’Or(,)
par Edgar Poe

Oht oh! qu'est-ce que eels? Ce sarçon s une toile dsns 
les tsmbesl n s été mordu pu 1s tarentule.

(Tout de travers)

IL (Suite)
Je ne faillis pas non plus à remar­

quer la forme du parchemin. Bien 
que l’un des coins eût été détruit 
par quelque accident,on voyait bien 
que Ir forme primitive était oblon- 
gue. C’était dore une de ccs ban­
des qu’on chc>i Jt pour écrire, pour 
consigner tr.i document important, 
une note qu’^n veut conserver long­
temps et soigneusement.

— Mai*, — inlerron, 
vous dites que le crâne n était pas

(1) Traduction Charles Baude-
laira.

sur le parchemin quand vous y 
dessinâtes le scarabée. Comment 
donc pouvez-vous établir un rap­
port entre le bateau et le crâne, — 
puisque ce dernier, d’après votre 
propre aveu, a dû être dessiné — 
Dieu sait comment ou par qui, — 
postérieurement à votre dessin du 
scarabée?

— Ah! c’est là-dessus que roule 
tout le mystère; bien que j’aie eu 
comparativement peu de peine à 
résoudre ce point de l’énigme. Ma 
marche était sûre, et ne pouvait me 
conduire qu’à un seul résultat. Je 
raisonnais ainsi, par exemple:

quand Je dessinai mon scarabée, il 
n’y avait pas trace de crâne sur 
le parchemin; quand j’eus fini 
mon dessin, je vous le fis passer, 
et je ne vous perdis pas de vue 
que vous ne me l’eussiez rendu. 
Conséquemment ce n’était pas vous 
qui aviez dessiné le crâne, et il n’y 
avait là aucune outre personne 
pour le faire. Il n’avait donc pas été 
créé par l’action humaine; et ce­
pendant, il était ià, sous mes yeux!

Arrivé à ce point de mes ré­
flexions, je m’appliquai à me rap­
peler et me rappelai en effet, et 
avec une parfaite exactitude, tous 
les incidents survenus dans l’inter­
valle en question. La température 
était froide, — oh l’heureux, le ra­
re accident! — et un bon feu flam­
bait dans la cheminée. J’étais suf­
fisamment réchauffé par l’exercice 
et je m’assis près de la table. Vous, 
cependant, vous aviez tourné votre 
chaise tout près de la cheminée. 
Juste au moment où je vous mis le 
parchemin dans la main, et comme 
vous alliez l'examiner, Wolf, mon 
terre-neuve, entra et vous sauta sur 
les épaules. Vous le caressiez avec 
la main gauche, ef vous cherchiez

à l’écarter, en laissant tomber non­
chalamment votre main droite, cel­
le qui tenait le parchemin, entre 
vos genoux, et tout près du feu. 
Je crus un moment que la flamme 
allait l’atteindre, et j’allais vous 
dire de prendre garde; mais avant 
qrie j’eusse parlé, vous l’aviez reti­
ré, et vous vous étiez mis à l’exa­
miner.

Quand j’eus bien considéré toutes 
ces circonstances, je ne doutai pas 
un instant que la chaleur n’eût été 
l’agent qui avait fait apparaître sur 
le parchemin le crâne dont je voyais 
l'image. Vous savez bien qu’il y a, 
— il y en a eu de tous temps, — des 
préparations chimiques, au moyen 
desquelles on peut écrire sur du pa­
pier ou sur du vélin des caractères 
qui ne deviennent visibles que lors­
qu’ils sont soumis à l’action du feu. 
On emploie quelquefois le safre. di­
géré dans l’eau régale et délayé dans 
quatre fois son poids d’eau; il en 
résulte une teinte verte. Le régule 
de cobalt, dissous dans l’esprit de 
nitre, donne une couleur rouge. 
Ccs couleurs disparaissent plus ou 
moins longtemps après que la subs­
tance sur laquelle on a écrit s’est rc-

ifl

froidie, mais reparaissent à volonté 
par une application nouvelle de la 
chaleur.

J’examinai alors la tête de mort 
avec le plus grand soin. Les con­
tours extérieurs, c’est-à-dire les plus 
rapprochés du bord du vélin, étaient 
beaucoup plus distincts que les au­
tres. Evidemment l’action du calo­
rique avait été imparfaite ou inéga­
le. J’allumai immédiatement du feu 
et je soumis chaque partie du par­
chemin à une chaleur brûlante. 
D’abord cela n’eut d’autre effet que 
de renforéer les lignes un peu pâles 
du crâne; mais, en continuant l’ex­
périence, je vis apparaître, dans un 
coin de la bande, au coin diagonale- 
ment opposé à celui où était tracée 
la tête de mort, une figure que je 
supposai d’abord être celle d’une 
chèvre. Mais un examen plus attentif 
me convainquit qu’on avait voulu 
représenter un chevreau.

— Ah! ah! —dis-je, — je n’ai cer­
tes pas le droit de me moquer de 
vous; — un million et demi de dol­
lars! c’est chose trop sérieuse pour 
qu’on en plaisante; — mais vous 
n’nllez pas ajouter un troisième an­
neau à votre chaîne; — vous ne

trouverez aucun rapport spécial en- 
| tre vos pirates et une chèvre; — les 
j pirates, vous le savez, n’ont rien à 
faire avec les chèvres. — Cela re- 

' garde les fermiers.
I — Mais je viens de vous dire que 
'l’image n’etait pas celle d’une chè- 
: vre.
j — Bon! va pour un chevreau; 
c’est presque la même chose.

— Presque, mais pas tout à fait, 
— dit Legrand. — Vous avez enten­
du parler peut-être d’un certain ca­
pitaine Kidd. Je considérai tout de 
suite la figure de ect animal comme 
une espèce de signature logogryphl- 
que ou hiéroglyphique {Kid, che­

vreau). Je dis signature, parce que 
la place qu’elle occupait sur le vélin 
suggérait naturellement cette idée. 
Quant à la tête de mort placée au 
coin diaftbnalement opposé, clic 
avait l’air d’un sceau, d'une estam­
pille. Mais je fus cruellement décon- 

i certé par l’absence du reste, — du 
corps même de mon document rêvé, 

I — du texte de mon contexte.
— Je présume que vous espériez 

trouver une lettre entre le timbre et 
lu signature.

— Quelque chose comme cela. Le

fait est que je me sentais comme ir­
résistiblement pénétré du pressenti* 
ment d’une immense bonne fortune 
imminente. Pourquoi? Je ne saurais 
trop le dire. Après tout, peut-être 
était-ce plutôt un désir qu’une croy­
ance positive? — mais croiriez-vous 
que le dire absurde de Jupiter, que 
le scarabée était en or massif, a eu 
une influence remarquable sur mon 
imagination? Et puis cette série 
d’accidents et de coïncidences était 
vraiment si extraordinaire! Avez- 
vous remarqué tout ce qu’il y a de 
ofrtuit là-dedans? Il a fallu que tous 
ces événements arrivassent le seul 
jour de toute l’année où 11 a fait, où 
il a pu faire assez froid pour néces­
siter du feu; et sans ce feu, et sans 
l'intervention du chien au moment 
précis où il a paru, je n’aurais ja­
mais eu connaissance de la tête de 
mort, et n’aurais jamais possédé ce 
trésor.

—- Allez, allez, — je suis sur de* 
charbons.

(<4 suivre)
9-XI-45 --------- - -
......... ........ i—

Os loumsi est imprime su no «M rus 
Notre-Dame est. k Montrés), par ('Impri­
merie populaire <a responsabilité Unité*), 
édltrlre-proprtettlr*. — U sortes Mistlstdlrectsttr-strant. ^ , ,
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Les conférences
Les oeuvres du gouvernement de l'Union nationale 

Le problème de la circulation à Montréal — 
La paix, condition à la prospérité

Fe

h

Voici un résumé de la causerie de 
M. Jacques Auger, prononcée à la 
radio, sous les auspices de 1 organi­
sation de l’union nationale:

M. Auger dit que les libéraux ont 
toujours fait la sourde oreille aux 
réclamations de la classe agricole.
“En veut-on un exemple, dit-il. Les 
cultivateurs de la province de Qué­
bec réclamaient depuis des années 
et des années, un crédit agricole 
provincial. Que répondait M. God- 
bout, l’actuel chef du parti libéral 
à une demande faite lors d un con. 
grès de l’U.C.C. (d’après un comp­
te rendu du journal libéral le f.ana- 
da du 9 novembre 1933)*? Je ne 
suis pas favorable à l’établissement 
d’un crédit agricole d’Etat, disait 
M. Godbout, les cultivateurs peu- 
vent trouver chez eux l’argent dont 
ils ont besoin, par l’intermédiaire 
des Caisses populaires’’, et il ajou­
tait: “Nous mourrons d un excès 
de crédit. Pensez-vous qu un crédit 
ajouté à tous les autres qui nous ont 
rendus malades nous guérira? Je 
crois, ajoutait-il, que le plus mau­
vais service que l’on puisse rendre 
à la province, c’est de demander 
un credit agricole par le gouverne­
ment provincial”. .

Voilà le langage que tenait celui 
qui se vante partout d etre le pro­
tecteur de l’agriculture. Quand 1 u- 
nion nationale a pris le pouvoir 
elle a fait voter $35,000,000 pour le 
crédit agricole.

“En plus, le gouvernement Du- 
ilcssis fit construire 4 nouvel­

les écoles d’agriculture moyenne: 
les écoles d’agriculture de Chicouti­
mi, de Nicolet, de Gaspe et de Ville- 
Marie. De plus, l’union nationale a 
fondé la Chambre agricole compo­
sée de douze membres charges de 
conseiller le gouvernement sur les 
problèmes de l’agriculture. L union 
nationale s’est occupée de 1 instruc­
tion à la jeunesse agricole. En vertu 
de l’entente Bilodeau-Rogers, des 
cours postscolaires ont été donnes 
dans 352 paroisses, afin d’assurer le 
jerfectionnement professionnel de 
a jeunesse rurale des deux sexes .

“Des cours furent donnes sur l in. 
dustrie laitière, le pâturage et 1 éle­
vage, l’aviculture, la culture ma­
raîchère, la production du tabac et 
du lin, la construction svir a ferme,
Snf'ÆLVrï’S’sgs
suivirent ces cours. On donna ega­
lement des cours d’arts et d indus­
trie domestique dans 115 paroisses, 
aux jeunes filles de cultivateurs. 
Ces cours furent donnes sur le tis­
sage, le filage, le crochetage, i art 
culinaire, la couture et le tricot, et 
2,42*2 jeunes filles suivirent ces
C°“f)Se 1936 à 1939, elle doubla des 
octrois aux coopératives. Ensuite, 
dos cours furent donnés sur la coo­
pération rurale, afin de préparer 
des auxiliaires pour 1 organisation 
et l’administration des coopératives 
agricoles, des coopératives de pê­
cherie et des caisses populaires, et 
344 élèves suivirent ces cours. De­
puis un an surtout, l’union natio­
nale a donné une extraordinaire 
impulsion à l’établissement de coo­
pératives dans la province.

“Pour la premiere fois dans i His­
toire de la province, le gouverne­
ment de l’union nationale a c^- 
tracté un emprunt de $J,ww,uuu 
par l’entremise des caisses popn- 
laires, ce qui ne s’était jamais fait 
dans le passé. Mais il y a plus, 1 u
nion nationale a [ 1C Uré-subvention annuelle de $Jo,uuu re 
partie en cinq ans, à la Coopérative 
de Transport Maritime & A*?16"* 
de Cap.aux-Meules, aux Iles de la 
Madeleine, afin d’assurer le main 
tien en opération de deux navires 
de commerce, pendant la saison de
"““L^Union des Coopératives des 

1 Iles de la Madeleine a acquis au 
' coût de $300,000 toute la propriété 

de la Cie Leslie Ltd, qui comprend 
des magasins, entrepots, terrains, 
fabriques, navires, postes de Pcch 
et outillages. M. Langlais, député de 
l’union nationale des Iles de la Ma- 
deleine, a participé activement aux 
pourparlers qui ont abouti a 
transaction, dont le succès lui est
’‘W.’.er'païK'insuH. de l'él.c 
trification rurale. “$12,000,000 fu­
rent voies dans ce but et seront 
versés par l’entremise de coopera­
tives d électricité, afin que le ci­
toyen privé puisse devenir proprie­
taire lui-mème du réseau de distri­
bution. Il ajoute, que le (gouverne­
ment voit à ce que nos écoles de 
campagne aient également 1 electn- 
cité”.

70,000 voyageurs quittent le bas de 
la ville. Les artères qui sortent de 
ce centre des affaires sont si peu 
nombreuses et si inadéquates, que 
les tramways roulent à une vitesse 
moyenne de six milles à 1 heure. 
Cette vitesse pourrait être doublée 
si l’on défendait tout stationnement 
sur les rues de ce district de la ville.

La campagne du 9e Emprunt
Plusieurs comtés ont dépassé leur objectif — La cam­

pagne se continue à travers la province — Le comité 
des noms spéciaux — Au Réseau national

La reconsturction 
du réservoir McTavish

La paix, condition 
à la prospérité"

La circulation à Montréal
Mercredi soir, à l’hôtel Queen s, 

devant les membres du Young 
Men’s Canadian Club, M. R. N. 
Binns. ingénieur en chef de la cir­
culation de la Compagnie des 
Tramways de Montréal, a proposé 
trois remèdes à l’embouteillage ac­
tuel de la circulation à Montréal, 
le premier, la construction d un 
métropolitain; le deuxieme, modi­
fier les heures de fin du travail et 
enfin prohiber tout stationnement 
dans les rues du bas de la ville 

Soulignant que la construction 
d’un métro n’est encore qu a état 
de projet, M. Binns a dit que 1 eta 
blissement d’heures de travai espa- 
nées dans les diverses sortes d in­
dustries libérerait grandement 1 af­
fluence aux mêmes heures

Le conférencier a surtout insisté 
sur le fait qu’à moins que la pros­
périté ne règne partout dans te 
monde, elle ne peut pas regner 
dans aucun pays en particulier.
C’est la raison pour laquelle il ne 
nous est plus permis de nous mon­
trer égoïstes et que nous devons 
prêter notre secours et notre aide a 
nos voisins, afin d’assurer notre 
propre sécurité.

Cependant, il n’y a pas que tes 
guerres externes et armées qui me­
nacent la prospérité d’un pays, a 
ajouté le conférencier. Il y a aussi 
les guerres internes, qui ne sont 
pas moins dangereuses. Ainsi, une 
guerre entre le capital et le travail, 
un antagonisme constant entre ces 
deux facteurs, également indispen­
sables à la survivance d’un pays, 
nous apporterait la ruine plus ra­
pidement qu’une guerre armée con­
tre une nation étrangère.

“Si nous parlons du capital et du 
travail comme de deux antagonistes, 
deux ennemis irréconciliables, ü 
n’y a pas de prospérité possible. 
Celui qui est en possession d’un ca­
pital doit être animé d’un esprit 
d’entreprise, et avoir en vue le pro­
grès du pays. Cependant, pour qu’il 
puisse réaliser ses entreprises, il 
doit être animé du motif du béne- 
fice. ,

Il doit être en mesure de s assu­
rer des bénéfices raisonnables en 
plaçant son capital dans une entre­
prise quelconque. Le capital n’est 
pas seulement de l’argent. Le capi­
tal doit être créé par la volonté de 
l’individu. C’est la raison pour la­
quelle le capital naît toujours du 
travail. L’homme moyen qui tra­
vaille pendant un certain nombre 
d’années, économise peu à peu un 
certain ftiontant de l’argent qu’il 
gagne. Le capital est donc du tra­
vail économisé.

“Je ne vois pas pour quelle rai­
son, alors, a dit M. Armstrong, il y 
aurait lutte continuelle entre le ca­
pital et le travail. Dire que le capi­
tal n’a pas le droit d’exister, c’est 
dire simplement que l’homme qui 
a eu l’intelligence de faire" certai­
nes économies, et qui veut réaliser 
de plus amples bénéfices en pla­
çant ces économies dans certaines 
entreprises, et en permettant à 
d’autres individus qui travaillent à 
son compte, d’en profiter aussi 
bien que lui-même, n’a plus de 
droits du tout. C’est enlever à cet 
homme tous ses droits, pour le sim 
pie fait qu’il possède un capital.

C'est le capital qui fournit à l’ou 
vrier les outils nécessaires pour ac 
complir son travail, pour gagner 
son salaire. L’homme qui place son 
capital dans une entreprise quel 
conque, prend toujours un risque 
et il a droit à une récompense. L 
travail ne peut rien gagner, s’il n 
a pas de capital.

Pourquoi alors y aurait-il guerre 
ou antagonisme entre deux choses 
faites pour se compléter l’une l’au­
tre, deux choses aussi indispensa­
bles l’une que l’autre à la prospé­
rité du pays?

Les bénéfices dépendent toujours 
de la sagesse avec laquelle les prix 
ont été fixés. Le capital doit donc 
posséder cette notion de base qu’il 
peut apporter la prospérité au 
pays, en augmentant les salaires 
des ouvriers, et en augmentant ses 
propres profits en établissant des 
prix qui satisferont le consomma­
teur.

Parlant ensuite de la sécurité so­
ciale, le conférencier a déclaré que 
c’était là une méthode de protéger 
le citoyen moyen contre la misère 
ou la détresse. Cependant, a ajouté 
M. Armstrong, nous ne devons ja­
mais nous glorifier du montant en 
argent fourni aux sociétés de sécu­
rité sociale. Il est plus sage en effet, 
a-t-il ajouté, de travailler à faire 
disparaître les causes de misères et 
de détresse, que de fournir des 
sommes d’argent pour secourir 
ceux qui en sont affligés.

^ ¥
N.D.L.R.—A cause de l’abondan- 

i ce de matière, nous sommes forcés 
de remettre à plus tard les compte 
rendus des causeries prononcées 
par le maire de Montréal, M. Camil- 
lien Houde, M. Henri Prat, le Dr J.

L’Epiphanie, 9 — Le comité na­
tional des finances de guerpe, à 1 E- 
piphanie, nous informe que le com­
té de l’Assomption a dépassé son 
objectif sur la vente generale, en 
souscrivant $534,750, sur un objec­
tif de $485,000, soit 110% de son 
objectif. , . , ,,Deux municipalités de ce comte 
ont dépassé leur objectif: L As­
somption, avec un objectif de 
000, a souscrit $185,250, soit
L’Epiphanie a s™*"111 ^flWH OÔ'
350, sur un objectif de $iuu,utju,
soit 165%. ^ ^ *

Sherbrooke, 9 — Le comité de 
Sherbrooke nous informe que les 
emplovés des deux comoagmes 
suivantes ont dépassé leur objectif:
Paton Manufacturing Co. Ltd, on- 
jectif $83,400, souscrit $88,550, soit 
106%; Canadian Sturdy Chain Co.
Ltd, objectif $16,200, souscrit $23,.
750, soit 148%.

ÿ ÿ .
Granby, 9 — Le comité national 

des finances de guerre de Granby, 
nous informe que la vente generale 
et l’épargne sur le salaire, dans le 
comté de Shefford, ont rapporté a 
date $2,038,950, sur un objectif de 
$1,645,000, soit 123.3%.

La ville de Granby, avec un ob- 
iectif de $1,038,000, a souscrit a da­
te $1,254,100, soit 121.1% de son
0l,La 'vUle de Waterloo a souscrit 
$334,100, sur un objectif de $280,- 
Ô00, soit 119.3%.

On apprend egalement que le 
conseil de ville de Waterloo a sous­
crit $24,500. ^ ^ ^

Saint-Eustache, 9 — Le comité 
national des finances de guerre, à 
Saint-Eustache, nous apprend que 
le comté des Deux:Montagnes a at­
teint son objectif fixe à $400,000.

* * *
Ormstown, 9 — Deux municipa­

lités du comté de Châteauguay ont 
atteint leur objectif: St-Chrysosto- 
me, avec un objectif de $80,000, a 
souscrit $82,450, soit 103%; Samt- 
Antoine Abbé a souscrit $8,000, soit 
100% de son objectif.Jÿ, ÿ éè

Laprairie, 9. — On apprend que 
deux municipalités du comté de La- 
irairie ont dépassé leur objectif:
Vilte de Laprairie, avec un objectif 
de $88,000, a souscrit à date $98,- 
000, soit 111%; Saint-Matthieu a 
souscrit $16,500 sur un objectif de 
$15,000, soit 110%.

Huntingdon, 9. —On apprend que 
le comté de Huntingdon a dépassé 
son objectif total de $806,000 en 
souscrivant $821,000, soit 102% de 
son objectif. ., .

Cinq municipalités du comté de 
Huntingdon ont dépassà leur objec­
tif: Franklin, objectif $46,000, sous­
crit 134%; Huntingdon, objectif 
$285,000, souscrit 112% ; Havelock, 
objectif $38,000, souscrit 10.5%; El­
gin, objectif $35,000, souscrit 103 % ; 
Godmanchester, objectif $7b,UüU, 
souscrit 114%.

Upton, 9. — Une nouvelle de der­
nière heure nous apprend que le 
comté de Ragot a déppssc son obiec- 
tif de $460,000 en souscrivant $510,- 
600, soit 111%.

La municipalité de Saint-Simon 
de Bagot, avec un objectif de $20,- 
000, a souscrit à date $64,000, soit 
320% de son objectif.

Les compagnies suivantes ont dé­
passé leur objectif: Acton Buhner, 
objectif $30,000, souscrit $54.250, 
soit 180%; Acton Shoe, objectif 
$19,599, souscrit $26,200. soit 137% ; 
Acton Vale Silk Mills, objectif $7,- 
200, souscrit $7,750, soit 107%.

Saint-Jean, 9. — Le comité de 
Saint-Jean nous apprend que le com­
té de Saint-Jean a dépassé son objec­
tif total de $1,900.000 en souscrivant 
$2,036,900, soit 107% de son objec-
tlfLes municipalités suivantes ont 
dépassé leur objectif: Ville de Saint- 
Jean, objectif $1,488.000, souscrit 
$1,698,000, soit 114%; Saint-Luc, 000.

objectif $21,000, souscrit $30,000, 
soit 143%; Saint-Bernard de Lacol- 
le, objectif $46,000, souscrit $62,000, 
soit 135%; paroisse de Saint-Jean, 
objectif $47,000. souscrit $64,700, 
138%; district de Grande Ligne, ob­
jectif $19,000, souscrit $22,550, soit 
118%. , ,On apprend également que le col­
lège Dawson, avec un objectif de 
$50,000, a souscrit $;)2,000, soit 
104% de son objectif.

Lachute, 9—La vente se poursuit 
activement dans le comté d Argen- 
teuil, bien que cette unité ait de- 
passé son objectif depuis plusieurs 
jours. Les souscriptions -se chif­
frent maintenant par $1,550,OUI), 
soit 144% de l’objectif fixe à $1.- 
075,000. ...Les municipalités suivantes ont 
dépassé leur objectif: Eacbute, ob­
jectif $425,000, souscrit $841,600, 
soit 198%; Brownsburg, objectif 
$190,000, souscrit $231,500, soit 
122%; Grenville, objectif $100,000,
souscrit $152,000, soit l52%, St. 
Andrews East, objectif $85,(100, 
souscrit $133,550, soit 157%; Hu­
ber deau, objectif $25,000, souscrit 
$71,500, soit 247%. .

M. Léopold Carrière, maire de 
Lachute, président du comité de 1 é- 
pargne sur le salaire, nous apprend 
que les industries suivantes ont de- 
passé leur objectif: Dominion Shut­
tle Co., objectif $14,400, souscrit 
$16,050, soit 111%; Ayers Ltd, ob­
jectif $71,800, souscrit $85,650, soit 
119%; Canadian Safety Fuze, ob­
jectif $4,650, souscrit $6,400 soit 
138% ; Lachute Lumber, objectif 
$5,950, souscrit $6,650, soit 111 /o.

Trois-Rivières, 9 — Une nouvelle 
de dernière heure reçue du comité 
national des finances de guerre, 
nous apprend que 1 unité des Trois- 
Rivières a dépassé son objectif en 
souscrivant $2,434,650 sur un ob­
jectif de $2,400,000, soit 101.4%. La 
vente générale a rapporte $l,3ob, 
950 sur un objectif de $1,350,000, 
soit 105%; l’épargne sur le salaire 
a rapporté $1,077,700, sur un objec­
tif de $1,050,000, soit 102.4%.

Les premiers rapports publies 
dans les journaux au sujet de la re­
construction du réservoir McTavish 
ont peut-être jeté de l’inquiétude 
dans l’esprit de certains citoyens. 
On a parlé de la quantité énorme 
d’eau que tient le réservoir et de la 
catastrophe qui s’ensuivrait si les 
murs s’écroulaient.

M. J.-O. Asselin, président du co­
mité exécutif, et M. Charles DesBail- 
lets, ingénieur en chef de la division 
technique, ont déjà expliqué que la 
reconstruction du réservoir doit être 
entreprise sans retard — et elle le 
sera. Il faut ajouter que pendant la 
construction toutes les précautions 
seront prises pour que l’inondation 
qu’on a lieu de craindre ne se pro­
duise pas.

Depuis dix ans que les ingénieurs 
de la ville se sont aperçus que les 
murs du réservoir commençaient à 
montrer des signes de détérioration, 
rien n’a été négligé pour la protec­
tion des citoyens. Cette détériora­
tion a été surveillée de très près. Des 
que les observations ont démontre 
que des travaux de réparation ordi­
naires ne seraient bientôt plus suf­
fisants, les plans furent préparés et 
la reconstruction du réservoir fut 
recommandée. On ne condamne pas 
une structure dès les premières 
symptômes d’usure, mais seulement 
lorsque cela menace de devenir sé­
rieux dans un avenir rapproché.

Les travaux doivent commencer 
ces jours-ci au réservoir McTavish. 
L’entrepreneur reconstruira la par­
tie est du réservoir séparée de 1 au­
tre par un mur. Comme on le sait, 
le nouveau réservoir sera divise en 
compartiments ou en cellules, ce qui 
aura pour effet de diminuer et de 
mieux distribuer les efforts et a as­
surer une plus grande flexibilité 
d'exploitation, particulièrement en 
ce qui concerne le lavage du reser­
voir, la distribution, les réparations, 
etc* '

Selon que le permettra la consom­
mation d’eau qui peut entraver plus 
ou moins la poursuite des travaux, 
on s’attend à ce que la partie est du 
réservoir soit reconstruite pour 1 au­
tomne 1946. A partir de ce moment, 
la partie ouest du réservoir sera vi­
dée et il n’y aura plus menace 
d’inondation par rupture des murs 
du réservoir.

Sauf imprévu, on croit que tous 
les travaux pourront être terminés 
pour l’été 1947.

du Conseil, Me Azellus Denis, dépu­
té, M. André Laurendeau, chef du 
Blco, Me Yves Pelletier, de l’A.T.J., 
M. J.-Emile Dubreuil, députe, M. 
Mauice Rinfret, Dr J.-Ed. Gervais, 
de Joliette, M. Edouard Roy. de 1 As­
somption, Dr J.-C. Blais, MM. Louis 
Charles Parent et Roland Joly. 
S’adresser à M. Paul Sylvestre, 403, 
Villeray, CA. 2712. (Communique)

Prédicateur àNotre-Dome
Ottawa, (S.LF.) — Le R. P Ro­

quet, ancien déporté a Dachau et a 
Rathausen, Compagnon de la Resis­
tance, vient d’être nomme prédi­
cateur à Notre-Dame de Pans com­
me successeur du R. P- Paniei.

La Journée du souvenir 
au carré Dominion i

L’Association de» 
guerre des employés du.Canldi£n 
National, qui compte quelque 2,000 
employés du Reseau du district d» 
Montréal, actuellement en ser-V»ce. 
aura une place d’honneur à U ce- 
rémonie qui aura heu dimancM 
prochain, le Jour du Souvenir M 
Carré Dominion. En 1 absenc» d 
son président, M. W. M. 
une couronne sera déposée, au P”® 
du monument, au nom de 1 Associa 
lion, par le vice-president, M, rw- 
cy Burrows.

CITE DE MONTREAL
PROCLAMATION

Je Proche D novembre _8HMAn«Dtl
L’EDÙCATION S Montréal, et .le_ Prle__toua J.es 

les éplneu
•r recommande donc à tous d écouter lee 

par dès dtSyeo* et des éducateurs de marque au cours
TI ON

Isur Wne^%=m«‘de réducaUon dans notre province (kltM |
. --------- Honn a tous d'écouter les cauaerles^à l'KDOOA-

DIMANCHE
11 nov.

CBM
8.45 P.m.

Conférence
t

LUNDI
12 nov.

CFCF
8.30 pun.

Débat

MARDI
13 nov.

CBM
8 30 p.m.

Débat

MERCREDI 
14 nov.

CBM
7.30 p.m.

Débat

mercredi 
14 nov.

CFCF
8.00 p.m.

programme
musical

VENDREDI 
16 nov.

CBM
7.30 P.m.

Conférence

VENDREDI 
16 nov.

CFCF
9.00 P.m.

Débat

nr s R Laycock. président, *Canadian Federation of Home andJMMrt; 
“Every Child Has Four Seta of Teacnar». 
Mme Archie Stalker, Archidiacre A.P. 
Gower-Rees, Jean-Charles Harvey.
Victor M. Ulrica, Chrlstopher EUls 
“Can We Afford To Be Educated 7
"Citizens” Forum dirigé par M. R-0- 
MacFarlane, surintendant de 1 éducation eu
“Shouîd aEducatlon Fit People for Job» 7 ’
M. O Y. Deacon. M. O. W. Dickson et Rév*- 
rend J. D. McRae“The Pathway to Better Education •
Montreal Inter-School Chorua.et 
Montréal Teachers Choir, dirigé par 
Dr. Irwin Cooper.
Dr W.-P. Pervlcal, directeur de l'éducation 
protestante.
"How Dear Are Our Children 7 
Membres du Student»’ Council Of 
Wcstmount Junior High School.
“We Learn To Be Good Citizen» .

Le maire de Montréal.
CAM3LLIEN HOUDE.

Au Réseau National
M. C. D. Cowie, vice-présidept et 

trésorier du Canadien National, an­
nonce qu’à date,. 75,757 employés 
du Canadien National ont souscrit 
$15,922,400 et 2,698 employes d Air- 
Canada ont souscrit $618,750 au 9e 
emprunt de la victoire, soit en tout 
un grand total de $16,541,lot), chif­
fre qui dépasse de $3,513,200, le 
montant souscrit par ces employes 
lors du 8e eipPrunL ' , ,Sur ce total, les quartiers-géné­
raux du Réseau ont souscrit $o41,- 
650, la région de 1 Atlantique $2,- 
389,850, la région centrale $8,427,- 
550, et la région de 1 ouest $4i5b3,- 
350. Pour leur part, les employes 
du Montreal and Southern Railway 
ont dépassé de 66.7% leur objectif.

Les noms spéciaux
Le comité des noms spéciaux du 

comité, national des finances de 
guerre rapporte les souscriptions 
suivantes de compagnies et de par­
ticuliers de Montréal: Royal-Liver- 
pool Insurance Group, $350^)00; 
Murray McCracken Co. Ltd, $lo0,- 
000; New England Fire Ins. Co., 
,$115,000; Springfield Fire & Mari­
ne Ins. Co., souscription addition­
nelle faisant un total de $110,000, 
Reliance Ins. Co. of Canada, _$80,- 
000; The Laprairie Co. Inc., $75,- 
000; Prudential Trust Co. Ltd. $60^- 
000; Dufresne Engineering Co. Ltd, 
$50,000; Frank H. Hopkins, $50,- 
000; The Northern Ass. Co. Ltd, 
$50,000; United 5c to $1.00 Stores, 
$30,000; Hubbard Felt Co. Lted, 
$25,000; The British Rubber Co. of 
Canada Ltd. $25,000; Dominion 
Wire Rope & Cable Co. Ltd, $2a,-

Aux anciens de Berthier
M. J.-Marcel Ostiguy, président de 

l’Amicale des Anciens de Berthier, 
lance un appel à tous les anciens et 
à leurs amis, pour assister samedi 
soir, le 10 novembre 1945, a une 
fête aux huîtres, qui aura lieu à ta 
salle Montcalm, 6707, de Lonmier. 
Plusieurs anciens professeurs et per­
sonnalités seront Présents: Rev. brè- 
re J.-S. Lavoie, Ç.S.V., directeur, 
rév. Frère Paul Lefebvre, C.b.V.,
ass.-dir., Me Armand Sylvestre, dé­
noté MM. J.-O. Asselin et Jean-Ma- 
rie Saviganc, MM. Hervé Brien et 
Gaston Parent, le lt-col. J-A-Dex 
traze, ancien commandant des nu 
siliers Mont-Royal, tous anciens élè­
ve, du collège. Aussi M. Hormiaas 
Delisle, ministre d’Etat> Me Edouard
Asselin, c.r., le maire'^- ^mi1 - -
Houde, M. Pierre DesMarais,

PROCLAMATION
JOURNEE DU SOUVENIR ji

et DEUX MINUTES du matin.
L» suspension de circulation des véhicules durant ce. deux minute, ert recom­

mandée.
Le» arrangement» nécessaires ont été faits par la Légion Canadienne poux qu. 

de» services commémoratifs soient célébrés comme suit .
K 10.15 heures du matin, & la Cathdrale st-Jacques-le-MaJeur. et. 
k 10.35 heures du matin, au céqotaphe. square Dominion. d—ouds »ol«
rengage fortement la population à assister & cee services, fc 

.45 heures, le ralliement se fera au cénotaphe, oü des couronne, seront déposée.h 10
et où la période de silence sera observée officiellement.

Je prie les citoyens qui ne pourront prendre * °*
.ohmage de respect il 'a mémoire de ceux qui sont tombé, sur le. champ.

chef

rendre o.
témoignage de respect i 'a mémoire de ceux qui num, —- — :----- . T *1*
“e On voudra bien, durant ces deux minutes. EVITER <*
les sifflets d’usines, de faim Jouer les appareils sonores des automéblle., de faire
sonner les cloches ou les timbres, ou de causer tout autre bruit.

D a été. de plus, décidé que les drapeaux devraient, pendant toute cett. Journée 
battre au vent au sommet des mâts.

Le maire de Montréal,
CAMILLIEN HOUDE.

Cabinet du Maire.
Hôtel de VUle.
Montréal, le 8 novembre 1945.

tarif %
annonces cUissifiéi*

da
-DEVOIR* *

Téléphone « BScdt SSII 

1 «nt le mot. SSo minimum eomn-
Annonce» facturé* USc »• «*

40c minimum _____ «bot. 
NAISSANCES. SERVICES- «“VI­CES ANNIVERSAIRraja^Ntb 

MESSES. REMERCIEMENTOPOirel 
SYMPATHIES ET AOTTRES »C 
par mot.
cailles, prochains maiua 
DES. 81.00 par Insertion

du ma-»

Liste de» compagnie, dont 90 pour oent i 
des employé» ont souscrit au moins lî p. c de Tuf “lalre pendant U mois: Acme 
Clothing Oo. Ltd; Advance Machine and 
Welding Co.; O. S. Abe» aaf1 ^o. Ltd. Ar s- 
to Cravat Inc.; Arpln-Gendron Ltee, Atias Assurance Co. LWi B. and L IMr Co. ^ 
L Q. Beaubien et Cle Ltée, Benjamin 
News Oo.: Benmark Garment MfgCo 
Bland and C<f. Ltd: Brais et Campbell, 
Brink's Express Co.ton Pulp and Paper Co. Ltd. Buyweu rooa 
Markets Inc.; Caldwell Fruit Co. Ltd. Ca-
^anandJeW^d^K:

Co6r:j2^er,0Co.OU-

Assistant-trésorier
demandé

VUle Val-d'Or désire assistant-tré­
sorier, bilingue, homme d’expérience 
de préférence. Pour enj’e'fue volr 
m H - A Soucy. Hôtel de La Sane, 

heures p.m., ^amedlentre 2 et 
seulement.

(Ca-

Nos missionnaires 
à Cuba

reçus

rnïcîi et du soir. De plus si 
l’on prohibait toute espece de sta- 
tionnement sur les rues de grande 
circulation du bas de la .yiRe, l es 
pace libre serait de ce fait doublé.

M. Binns a ensuite présenté t 
plan général du projet de la compa­
gnie de la construction de deuï 
métros, l'un du nord an sud et 1 au­
tre de l’est à l’ouest. Toutefois, dit- 
il, le coût de construction de ce* 
deux voies souterraines ? ^éveraD 
à $60,000,000; et cela signifie que 1» 
population devra souscrire cette 
somme par le moyen de fonds pu 
blics à titre de plan d après-guerre 
d’une durée de quatre ans. Des mé­
tros additionnels seraient cons­
truits par la suite. , „„ | d’elles aM. B.-G. Genest, directeur des re- j «t i us a
lations publiques de la compagnie 
a souligné pour sa part les prmci-1 
«aux points de la situation actue 
de la circulation à Montreal. Les 
tramways et les autobus *ransRdr' 
tent quotidiennement plus d un 
million de passagers. Phi* de /mb- 
000 voyagent entre 4 h. 30 et « n. 
30 l’après-midi, tandis qu en_ une 
seule heure, de cinq à à?*, Prcs m

On nous transmet une lettre du 
ministre du Canada à Cuba, M. 
Emile Vaillaneourt, adressée à Mgr 
Edgar Larocliellc, supérieur géné­
ral des Missions-Etrangères:

Légation du Canada, 
La Havane, Cuba, 

le samedi. 4 novembre 1945. 
Monseigneur Larocliellc. P A.. 

Supérieur général, Séminaire 
des Missions-Etrangères. Pont- 

Viau, près Montréal, Qué. 
Monseigneur,
Hier matin, j’ai eu le plaisir 

d’aller rencontrer nos missionnai­
res à l’aéroport (Rancho Boyeros 
de La Havane), à leur arrivée de 
Miami. J’étais en compagnie du Pè­
re Gérin. De là je les ai conduits 
dans mon auto à la légation où nous 
avons pris le repas du midi. J’avais 
invité pour cette occasion, le doc- 

! leur Francisco Ferran y Rivero, ré- 
I dactcur de la chronique catholique 

cette tiu Diario de la Marina, le journal le 
plus important de la république cu­
baine. Les photographies ci-jointes 
furent prises à l’issue du déjeuner 
sur la terrasse de 1g légation au 
bord du golfe du Mexique. L une 
d’elles a paru ce matin dans le 
Diario de la Marina. Je vous en ai

Avez-vous besoin de bons livres ? 
Adressez-vous au Service de Li­

brairie du "Devoir- 430 est. rue No­
tre-Dame. Montreal.

adressé la page par avion. Les qua­
tre missionnaires étaient frais et 
dispos à pied d’oeuvre en véritables 
continuateurs de la tradition du La. 
nnda apostolique.

Je vous présente, Monseigneur, 
mes très respectueux hommages.

Le ministre du Canada à Cuba, 
Emile VAILLANCOURT 

Guéron, et M. Paul L’Anglais.

NOUVEAUTE

L’amour méconnu
par Ludqer BRIEN. SJ.

Dan» c. votum., l’autour nou. en»elgne 
un. doctrln. .nrlchUsanl. do l’amour bas. 
»ur l'Evangile.

L'auteur, dan. un btyl. tri. «Impl., con­
tribua à renouveler notre attachement au 
divin Maître.

Ce volume forme une magnifique vie 
illustrée de Ié»u». Toute» le» maman» 
pourront t’ulltUer pour ln»trulre leur* en­
tant» qui »e laisseront captiver par cette 
série d’images.

Album grand formai, 72 photos plein# 
page, — papier de lu^e. — Impression 
très soignées 1# toul à un prix des plus 
abordables. Qu’on »e bâl# de passer sa 
commande.

TABLE DES MATIERES

L — L’Amour Incarné.
II. —-L'Amour caché
III. — L’Amour à la peine.
IV. — L’Amour à t’oeuvre.
V. — L’Amour priant.
VI. — L’Amour guérisseur.

VII. — L’Amour miséricorde.
VIII. — L’Amour trahi.

IX. — L’Amour en croix.
X. — l’Amour consolateur.

Au comptoir 0.75», pat la po»l* 0.85.
SERVICE DE LIBRAIRIE DU "DEVOIR

nada), Ltd; Hughes and Co.; Joan Drees 
Inc.; Judy Bond (Canada) Ltd; Kosttncr 
Bros. Regd; T. B. Little Co. Ltd; MacDou 
gall, Scott, Hugessen and Macklaler; Mac­
Gregor Paper and Bag Co. Inc., Malus 
Dress Inc.; Mid-Town Dress Co.; Montreal 
Amateur Athletic Association- Montreal 
Shipping Co. Ltd; Montreal Wax Paper 
Mi's Co; Montroy Cloak Co. Ltd; Natio­
nal Petroleum Ltd; Peoples10-1 ^ ,y
Stores Ltd; Pyramid Paper Products Ltd, 
Regal Dress MIg Co.: Reliable Tucking and 
Stltchinq Co.; Rolland Paper Co. Ltd, 
Royalty Blouse Co.; Harold E. Smith Ltd, 
Sperber Bros. Ltd; Sternthal Bros. Ltd, 
Superior Brand Ltd; Unted Clothes Shops 
of America: Victor X-Ray^ Corp. of Cana 

1 da Ltd: Wolf Brand Cravat and Suspender 
Co ; Thibault et Fils, Ste-Thérfcse de Ban­
ville: Frultatlve Products Ltd, Hull, Char- 
trê, Samson, Beauvais. Gauth er etCIe. 
Quf-bec; Boulangerie R^a\\ “J*1- 
National Ltée, St-Joseph A1^’
Jean; Garage Munger Ltd. Jonqulere, 
Commonwealth Match Co_ L - * •
Progress Furniture Mfg Ltd, J. Pot tel ana
Sous inc.: Steinberg’s Wholesale Oroccta:
rlas Ltd; Freedman and G. bbe LM, Sear 
veq and Alîips Art» Inc.; Rubensteln Bros. U^Trt^nUttng Mil!» «hat o-
nal Cravat Co.; Federal Shoe Mfg Co. Ltd. 
Wm Sen 11 v Ltd; Canada Envelope co.,
Ch™ GUM and CO. Ctd.Marrin-SenourCa 
Ltd: Montreal Co. and Mfg Oo. ct La Salle 
Coke Co.; Warden King Ctd. Woodhouae 
and Co Ltd* Windsor Hotel, soutne^n 
Canada Power Co.; Greenshlelds-Hodgson- 
Raclnc,

NOUVELLES D’EMPLOI
Voici une liste partielle des emplois vacants 
qui peuvent actuellement être obtenus par 
Ventremise du bureau local du Service 
national de Placement, ainsi que des occa­
sions d:emploi offertes dans tout le Canada

par le

SERVICE NATIONAL DE PLACEMEHT
H O M M E S - REQUIS A MONTREAL

rrYTTAGE — 7452 rue Bordeaux. 6 
1 plancher et cave cimentée. chMntwJh

ne : BE. 2041._______ _______________ -

A VENDRE MAISONS VACANTES
dttpi ex — 7456 rue Bordeaux, 8 pièces,

Prés^Use nbécoleen Occupation hnmédla-
te Offre raisonnable acceptée. Hurtuos 
& Saint-Cyr. 500 Place d’Armes. Télépho­
ne; BE 2041. _________________ _ ___

Appartement demandé^
Une dame et ses deux fil» cherchent un 

appartement meublé de 3 °u nftrtagerchauffé. Seraient aussi Prêts à
logis, Centre de la ville. Ecrire case * 
-Le Devoir”. ____________ _ ° .t.

achat de creances

Apportei-nous vœ cr«.noe#_ r
souffrance Favon» Plu» haut Prix i 
André Arè» 57 oueat ni» St-J.caue. W- 
te.U 9107  _____—-

Assembleur, (bols) ....................
Charpentiers .................................
Couvreurs (gravier) ....................
Ebéniste» ......................................
Electriciens (engin» Diesel) .....
Ferblantiers-couvreur» ...............
Finisseurs de ciment ...............
Hommes de banc (bols) ...........
Maçons ........................................
Mesureurs de bols ^.....................
Opérateurs mach. à bol» .........
Mouleurs (craie) ...................
Ouvriers (armature) ..................
Peintres Vaporisateurs (aulos) 
Peintres d’enseignes
Plombiers .........................
Pointeurs (pierre et brique) ...
Poseurs de luile ....................—•
Tailleurs de pierre ...................
Tonneliers ..................................
Voituriers ...................................

.50 —.70 Hre
................98 Hre
................71 Hre

.50 —.80 Hre
............... 95 Hre
............... 96 Hre
............  .81 Hre
.......60 — .70 Hre
........ $1.08 Hre
... .65 —.75 Hre 
... .50 — .70 Hre 
... .40 — .85 Hre
................ 76 Hre
... .50 — M Hre
........55 — .85 Hre
......... $1.01 Hre
.81 —$1.06 Hre
................ 98 Hre
.......... $1.06 Hre
... .55 —.80 Hre 
... .50 — .65 Hre

COURS DE CUISINE
F E M M E S — REQUISES A MONTREAL

Diplômée sciences Ihén mura cuisine à domicile. Méthode facile. économique!6 Aide dans prè.aratlon des 
menus, thé», réception, etc. Ecrire jase M 
“Le Devoir". 10 11

wr/wœ
PHILADELPHIE 

B AL TIMORE 
WASHING! O K

départ

GARE CENTRALE
MONTRÉAL

Sh.SO
TOUS LES SOIRS

CANADIEN
national

LOGEMENT à ECHANGER
Echangerait logement de 4 pièces 

moderne pour 4 ou cinq pièces •J’fd' 
leur marché. S'adresser à 851/ 
De Gaspé._____________ l n °

EMPLOI DEMANDE
Jeune fille demande position comme 

Expérience et référence. Ecit- 
•Le Devoir". 18-11-45organiste, 

re case 73

Coliieuses ..............................
Dévldeuse (sole ou colon) .. 
Opératrices mach. à coudre
Ouvrières (chaussures) .........
Poseuses d» boulons ..........
Servantes ................................
Soudeuses (1er) (radio) .........
Sténographes .........................
Vendeuses .............................

$20.00 — $30.00 Ssm.
.......... 40 et plus Hre
.................  A la pièce
.................35 — .60 Hre
. $15.00 et plus Sem. 
$30.00 — $60.00 Mol.

...........  .47 —.51 Hre
$20.00 — $30.00 Ses. 
$15.00 —$25.00 S—L

Vendeur demandé
On demande un vendeur à temps 
partiel ou un représentant qui ne 
soit pas engagé dan» un commerce 
concurrent, pour v.endl* drler-annonc-s et des sPèclaUtçs au 
cours de 1946. pour une comoagnte 
canadienne. Expérience pré fêr é e 
mais non nécessaire. 8 adresser, en 
mentionnant les lignes que Ion 
vend actuellement, le territolre cou- 

etc.. é case 34. ’Le Devol^.vert,

Chaque bureau du Service national de 
Placement offre des occasions i* emploi, 
dans sa zone et dans les autres regionê 
au Canada.
Si vous pouvez remplir l’un des emplois énuméré® 
ci-dessus oü si vous cherchez à vous placer, adresse#» 

vous à votre plus proche bureau local du 1

SERVICE NATIONAL DE PLACEMENT

Ministère fédérai du Travail
Uumphrey Mitchell

Ministre du Travail
A. Mac Samar a

Sou*-Ministre
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Les voyageurs de 
commerce de Hull

Visite du président général de l'as­
sociation, M. Fernand de Haerne
Dimanche, le 4 novembre, la sec­

tion de Hall de l’Association pro­
fessionnelle des voyageurs de com­
merce du Canada recevait les voya­
geurs et agents d’assurance d’Otta­
wa et de la région de Hull à l’occa­
sion de la visite du président géné­
ral de l’Association, M. Fernand de 
Haerne, C.L.U. Un grand nombre 
de voyageurs et d’agents d’assuran­
ce écoutèrent et questionnèrent 
ivec intérêt l’invité de la section.

Le président général expliqua à 
ses auditeurs l’évolution qu’a subie 
avec les années, l’Association, vieil­
le de plus de trente ans. L’orien­
tation de l’Association a suivi les 
conditions économiques et sociales 
qui affectent la vie du pays et des 
voyageurs et agents d’assurance.

Après s’être occupé pendant des 
décades à faire du bien à leurs 
concitoyens, les voyageurs et agents 
d’assurance sentent le besoin de 
s’occuper principalement de leurs 
intérêts professionnels. La concur­
rence exige chez les vendeurs une 
compétence plus poussée. Le pu­
blic a raison d’exiger des vendeurs 
mieux préparés à remplir leur rô­
le. Ceux qui sont satisfaits de leur 
sort doivent songSr à leurs confrè­
res moins fortunés. Tous doivent 
préparer l’avenir.

Le comité de placement offre 
aux membres de l’Association, un 
organisme propre à améliorer leur 
situation ou encore à aider ceux 
qui cherchent ou devront chercher 
du travail. Il s’intéresse au sort 
des enfants des membres. Les as­
sistants ont été grandement intéres­
sés par les services que rendra le 
nouveau comptoir d’achat de l’as­
sociation.

Les facilités que l’Association 
met à la disposition de ses mem­
bres pour étudier leurs problèmes 
professionnels et pour en trouver 
les solutions, ont très favorable­
ment impressionné les auditeurs, 
s’il faut en juger par leurs ques­
tions.

• Le président de la section de 
Hull, invita le R. P. Courchesne, O. 
M. I., à remercier le conférencier. 
Il conseilla fortement aux voya­
geurs et aux agents d’assurance de 
se grouper pour prendre en main 
leurs intérêts professionnels. L’As­
sociation leur offre le meilleur 
moyen de sauvegarder, par la jus­
tice et la charité, les prérogatives 
de leur profession.

Un voyageur qui n’était pas mem­
bre de l’Association, tira, sans y 
être invité, la conclusion pratique 
de cette réunion: “Il ne nous reste 
qu’à devenir membres de notre As­
sociation”. Imité par plusieurs, il 
s’inscrivit membre de la section de 
Hull, le geste suivant de près la pa­
role.

' LE DEVOIR, MONTREAL, VENDREDI^ NOVEMBRE 1945
»

Concours
de vacances

L'exposition des travaux a été offi­
ciellement ouverte hier soir à la 
maison Dupuis Frères

Le tramway appelé 
i à disparaître

Ottawa, 9 (C. P.). — M. Jacques 
Oreber, urbaniste français chargé 
de faire de la capitale canadienne 
un mémorial de la guerre, 
a dit dans une entrevue que “les 
tramways étaient appelés à disparaî­
tre tôt ou tard” des rues de toutes 
les grandes villes.

M. Greber a ajouté que placer tou­
tes les lignes de service sous la terre 
était un point essentiel dans l’em­
bellissement d’une ville. Ces services 
souterrains auraient un avantage 
spécial au Canada, éliminant les 
difficultés qui résultent de la neige 
et de la glace.

Invitation aux aviateurs
Les officiers, les sous-offlciers et 

les aviateurs de l’escadrille cana- 
dienne-française des Alouettes, 
sont invités à prendre part à la cé­
rémonie qui se déroulera, au pied 
du cénotaphe, au Carré Dominion, 
le dimanche 11 novembre, à llh 
du matin. Le ralliement se fera sur 
le carré, au pied de la bannière sur 
laquelle figurera le nom des Alou­
ettes. Il aura lieu à lOh. Les avia­
teurs de l’escadrille Alouette sont 
priés de se rendre en plus grand 
nombre possible, honorer la mé­
moire de leurs confrères morts au 
champ d’honneur. Une permission 
officielle de porter l’uniforme a été 
accordée. S’il fait froid, le “great­
coat” sera de rigueur. Ceux qui' ne 
pourront porter l’uniforme seront 
admis dans les rangs de l’escadrille 
pour le salut au drapeau qui aura 
lieu après la cérémonie, sous le 
commandement du chef d’esca­
drille Roland Laporte, D.F.C. (avec 
agrafe). Qu’on n’oublie pas; diman­
che le 11 novembre, à 10h., au Car­
ré Dominion, grand ralliement des 
aviateurs de l’escadrille Alouette!

M. J.-M. Sparling 
à sa retraite

L’une des figures les plus en vue 
du trafic ferroviaire, tant dans l’est 
du Canada qu’aux Etats-Unis, M. 
John Millard Sparling, agent de di­
vision du service des marchandises 
au Canadien National, prend sa re­
traite, aujourd’hui, après près d’un 
demi-siècle de service au Réseau 
National.

Né à Toronto, M. Sparling débuta 
dans les chemins de fer en 1899 
comme commis à la National Des 
patch Line. L’année suivante, il 
entra au service du chemin de fer 
Lehigh Valley et en 1903 fut engagé 
par le Réseau National à St. Albans, 
Vt. Après avoir occupé divers pos­
tes à Portland et New-York, il fut 
promu en 1920 assistant du vice- 
président de la circulation à Mont­
réal. Il devint en 1927 agent géné­
ral du service des marchandises à 
Boston et trois ans plus tard, fut 
nommé à un poste similaire à Port­
land. En 1932, il fut promu agent 
ic division du service des mar- 
'.handises.

Aux membres du Sénat 
de la jeunesse

Le directeur du Sénat de la Jeu­
nesse, M. Réal Marcoux, annonce 
lue tous les membres du Sénat peu­
vent obtenir une réduction subs- 
lanticllc sur le prix Rie l’abonne­
ment-de la saison aux conférences 
de l’Alliance française. Ils n’ont 
tffi’à s’adresser au Secrétariat du 
Sénat.

L’exposition des travaux du Con­
cours de vacances 1945 de l’Asso­
ciation catholique de la jeunesse ca- 
nadienne-française a été officielle­
ment ouverte, hier soir, par M. 
Orner Côté, secrétaire de la pro­
vince, aux magasins à rayons Du­
puis & Frères.

Plus de 150 jeunes gens et jeunes 
filles d’environ quarante institu­
tions d’enseignement primaire et 
secondaire de la province ont par­
ticipé à ce concours, fondé il y a 
déjà huit ans sur l’initiative du R. 
P. Blondin Dubé, S.J. L’A.C.J.C. a 
la responsabilité du concours de­
puis cinq ans.

L'exposition
L’ensemble des travaux en expo­

sition chez Dupuis est des plus in­
téressants. Les concurrents ont 
soumis des peintures, des pièces lit­
téraires, des sculptures, des tra­
vaux d’histoire naturelle, des en­
quêtes économiques et sociales et 
des pièces de petite histoire, qui té­
moignent d’un haut souci de l’exac­
titude. L’exposition sera ouverte 
aujourd’hui au public.

MeJtaymond Dupuis, C.R., prési­
dent de la maison Dupuis & Frères, 
dans un court discours de bienve­
nue, a souligné le travail accompli 
par tous ces jeunes et a souhaité 
que l’ôeuvre de l’A.C.J.C. se main­
tienne et se développe de plus en 
plus. Il s’est dit honoré de la par­
ticipation des magasins Dupuis & 
Frères à la reconnaissance publi­
que du labeur de notre jeunesse. Et 
il a félicité M. Orner Côté, M. Ca- 
millien Houde, maire de Montréal, 
et M. André Laurendeau, chef pro­
vincial du Bloc et premier direc­
teur du concours, de l’encourage­
ment manifesté aux concurrents.

Après une visite de l’exposition, 
les invités furent les hôtes d’un 
buffet donné par la maison. Dans 
le groupe, on remarquait outre ceux 
déjà mentionnés: M. Roland Vinet- 
te, président général de l’A.C.J.C., 
Mgr Philippe Perrier, V.G., M. le 
chanoine Lionel Groulx, le R. P. 
Jacques Cousineau, S.J., aumônier 
de l’A.C.J.C., M. G.-A, Dugal, vice- 
président et gérant, général de la 
maison Dupuis & FrèreS, M. Roger 
Varin, secrétaire de la Société St- 
Jean-Baptiste, les RR. PP. Papin 
Archambault, Blondin Dubé, Jean 
Laramée et R. Bergeron, S.P., MM. 
H.-L. Bernard, Albion Jetté, de la 
maison Dupuis et Frères, MM. Ro­
bert Deschamps, Roméo Parent et 
MM. François Bastien, Marcel Gron­
din, Jacques Duquette, Armand Go­
din, Jean de Laplante, tous mem­
bres du comité entrai de l’A.C.J. 
C. M.) Jean Deschamps, directeur 
du concours, agissait comme maî­
tre de cérémonies.

$52,000,000 pour
fins éducationnelles

La province de Québec dépense cette 
somme, selon le rapport de M. 
Doré

La province de Québec dépense 
actuellement $52,(H)0,(>00 par année 
pour l’instruction publique, selon 
le rapport annuel de M. Victor Do­
ré, surintendant de l’instruction 
dans la province de Québec.

Le gouvernement dépense envi­
ron $1B,(K>0,Ü{M) par année pour fins 
éducationnelles. Les autres fonds 
sont obtenus de diverses façons, 
particulièrement au moyen des 
taxes scolaires.

Les écoles de la province sous 
1 autorité du département de l’é­
ducation, donnent l’éducation à 
environ 673,106 élèves. H y a 
25,771 instituteurs qui enseignent 
dans les écoles élémentaires, com- 
plementaires, intermédiaires et 
primaires, ainsi que dans les éco­
les supérieures.

Me Guy Vanier
élu président

La Commission des bibliothè­
ques, nommé par le Conseil muni- 
‘'iP.alP0uî «tulier la possibilité 
d établir des succursales de la bi­
bliothèque municipale, a tenu hier 
sa première séance, dans la salle 

Yel]berations du uonseil, à 1 hotel de ville. Me Guy Vanier, 
conseiller municipal et proposeur 
de la formation de la commission 
en a été élu président. Le Dr Eu- 
dore Dubeau agira comme vice- 
president.

Le maire Houde, M. Alphonse 
Mongeau, greffier de la ville; M. 
Pierre DesMarais, chef du con­
seil, qui a déjà préconisé l’établis­
sement de telles succursales, et M. 
Léo-Paul Desrosiers, conserva­
teur de la Bibliothèque municipa- 
le, avaient été invités à siéger avec 
les membres de la commission, qui 
se compose de MM. J.-P. Fréchet­
te, Cléophas Desrochers, Marcel 
Lafaille, Philip-E. Durnford, Dave 
Rochon et F. Fitz Osborne, tous 
conseillers.

On a demandé à M. Desrosiers, 
au cours de la séance, de faire con­
naître son opinion sur l’utilisation 
possible de bibliothèques privées 
existantes. A la demande de la 
commission, M. Desrosiers établi­
rait, d’ici la prochaine séance de 
la commission les conditions aux- 
duelles devraient répondre une 
bibliothetfue privée existante pour 
qu on puisse en faire une succur­
sale de la bibliothèque centrale.

On a par ailleurs discuter entre 
autres choses de la possibilité d’uti­
liser l’ancien hôtel de ville de Ste- 
Cunegonde comme bibliothèque 
pour adultes et enfants.

La section Jean-Brillant
„ Les membres de la section Jean 
Brillant, V.C., no 27. de la Légion 
canadienne, sont priés de partici- 
per a la grande parade organisée 
pour 10 heures, dimanche 11 no­
vembre prochain, journée du sou- 
venir. Le lieu du rassemblement 
est a l angle des rues Metcalfe et 
Dorchester.

L'automobile

La nouvelle Cadillac sera 
sensiblement améliorée

Quelque 63 perfectionnements ont été effectués sur 
ces nouvelles voitures — La fixation des prix maxima 

de detail des véhicules automobiles neufs
Oshawa, Ont., 9 — Profitant des • 

connaissances acquises par suite 
d’épreuves dans des conditions de 
combat, durant la guerre, les ingé­
nieurs Cadillac ont effectué quel­
que 63 perfectionnements dans les 
nouveaux modèles 1946, le plus 
grand nombre jamais présenté en 
une même année, annonçait aujour­
d’hui la General Motors of Canada 
Ltd.

Ayant servi à actionner des 
tanks lourds, durant les quatre an­
nées qu’ils ont été au service des 
forces alliées, les moteurs CadilLc 
ont été soumis à des épreuves que 
les moteurs d’automobiles n’avaient 
jamais été appelés à subir. Comme 
résultat, les premières Cadillac d’a- 
près.guerrc seront offertes avec 
grands paliers et bielles plus dura­
bles, pistons à trois segments pour 
améliorer la consommation d’huile, 
un nouveau carburateur pour facili- 
ter les reprises aux petites vitesses 
et de nouvelles commandes des gaz.

De grands changements ont aussi 
été effectués dans l’apparence des 
nouveaux modèles. De nouvelles ca­
ractéristiques de style accentuent 
l’apparence massive, mais sans alté­
rer la “silhouette basse”. Des pare- 
chocs plus profonds ont été prolon­
gés de manière à mieux protéger 
les ailes.

Les phares de brouillard, encas­
trés dans les ailes avant, sont une 
autre caractéristique de sûreté des 
voitures 1946. Les panneaux dissi­
mulant les roues ont été changés 
pour faciliter le changement des 
pneus. Toute la carrosserie a été 
mise à l’épreuve de la rouille.

Des pièces coulées chromées ont 
remplacé la lucite de la ferronnerie 
intérieure et les panneaux présen­
tent un nouveau fini avec garniture 
de chrome. Une nouvelle grille de 
radio rehausse l’apparence de la 
planche de bord.

Ottawa, 9 — Dans une ordonnan­
ce émise hier, la Commission des 
prix et du commerce annonce une 
nouvelle procédure pour la fixa­
tion des prix maxima de détail des 
véhicules-automobiles neufs.

Après le 19 novembre, date de 
l’entrée en vigueur du nouveau dé­
cret, les fabricants et les importa­
teurs doivent obtenir de l’adminis­
trateur des véhicules-automobiles 
les prix maxima de détail, livraison 
faite, et en aviser les marqjiands 
avant qu’ils disposent des voitures. 
Cet avis de fixation de prix au dé­
tail, tiendra compte du modèle, des 
frais maxima des pièces facultati. 
ves ou d’accessoires, des frais de 
transport à la place d’affaires du 
détaillant et des frais de manuten­
tion.

L’ordonnance décrète également 
que toute commission, récompense 
ou prime (y compris toute voiture

automobile usagée ou marchandise 
remise en échange) doit faire par. 
tie du prix de détail maximum de 
tout vehicule-automobile.

“L’ordonnance ne signifie pas 
une augmentation des prix des voi­
tures neuves, a déclaré M. E. R. 
Birchard, administrateur des véhi­
cules automobiles. Les prix demeu­
reront au niveau de ceux de 1941”.

Les Polonais et
le 11 novembre

Le 11 novembre 1918, cent vingt- 
trois ans après le crime des parta­
ges de la Pologne, un indépendant 
Etat polonais renaissait.

C’est pourquoi les Polonais com­
mémorent ce jour, comme le Jour 
de leur indépendance.

Mais ce jour est célébré cette an­
née, seulement par les Polonais qui

Po-estent l’é 'nger, car ceux en „ - 
logne même, n’ayant pas la permis­
sion du présent occupant, ne peu­
vent pas I honorer.

j Est-ce que le fait que la Pologne 
n’est pas encore indépendante et 
libre ne trouble pas la conscience 
du monde? Ce fait est d’autant 
plus douloureux, que les Polonais 
avaient considérablement contribué 
a notre victoire commune. Ils ont 
aussi souffert proportionnellement 
les pertes les plus élevées. La guer­
re actuelle et l’occupation alleman­
de avait coûté à la Pologne plus de 
cinq millions de victimes, la des­
truction complète de Varsovie, de 
Poznan, de Gdynia et de Gransk et 
de bien d’autres villes; les indes­
criptibles tortures d’Oswiecim, 
Majdanek, Dachau, Belsen et d’au­
tres camps de concentration.

( La soi-disant “libération” par 
l’armée rouge, qui q’est en réalité 
qu une nouvelle occupation par le 
totalitarisme communiste a coûté à 
la Pologne 42% de son territoire, y 
compris les vieux centres de la 
culture polonaise et occidentale, 
comme Lwow et Wilno; elle signi­
fie également la perte totale de ses 
reserves de pétrole; la déportation 
de 2 millions d’habitants en Sibé­
rie; l’extermination de l’armée de 
resistance, qui, pendant six ans, 
avait lutté contre les Allemands; le 
transiert de l’industrie polonaise en 
Russie; et l’exploitation complète 
de l’agriculture par l’armée soviéti­
que, qui compte plus d’un million.

Avec quels sentiments les Polo­
nais peuvent lire les paroles de la 
Charte de l’Atlantique et celles des 
chefs des démocraties occidentales, 
affirmant que toutes les nations ont 
droit “d'avoir la chance de choisir 
leur propre gouvernement”, lors­

Qualité sans Egale
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que même le gouvernement légal 
polonais ne peut pas retourner 
dans son pays; lorsqu’un gouverne­
ment étranger, créé par une puis­
sance étrangère est imposé à la na­
tion polonaise et lorsque des étran­
gers sont nommés comme membres 
de ce gouvernement; et lorsque le 
monopole du gouvernement repose 
entre les mains des représentants 
du parti communiste, parti qui ne 
possède l’appui que de 1% de toute 
la nation!

Avec quels sentiments entendront 
les Polonais les dernières assuran­
ces des chefs des démocraties oc­
cidentales, qu’ils ne reconnaîtront 
aucun gouvernement “imposé à une 
nation par la force d’une autre 
puissance étrangère”, lorsque le cas 
de la Pologne démontre juste le 
contraire!

Il est donc compréhensible, que 
le jour de l’indépendance de l’an­
née 1945 évoque dans l'esprit des 
Polonais des pensées amères.

Cependant, tout cela ne change­
ra pas leur objectif principal, qui 
est: la lutte pour la véritable liber­
té et l’indépendance de leur patrie 
jusqu'à la complète et finale victoi­
re, dans les intérêts d’une paix réel- ! 
le et durable.

La sympathie, la compréhension 
et l’aide témoignées en ces moments 
aux Polonais, seront grandement 
appréciées par eux.

Belle fête au maire 
Lucien Borne

Québec, 9 (D.N.C.) — Le maire 
Lucien Borne, Mme Borne, ainsi 
que la cité de Québec ont été l’objet 
d’un beau témoignage de reconnais­
sance de la part de la France, mer­
credi soir, au Château Frontenac, à 
un banquet organisé pour célébrer 
le quarantième anniversaire de ma­
riage du maire et de Mme Borne. 
Les représentants de Son Eminence 
le cardinal Villeneuve, des gouver­
nements fédéral et provincial se 
sont joints aux amis des jubilaires 
pour leur exprimer leurs homma­
ges et leurs voeux, à l’occasion de 
cette fête tenue sous la présidence 
de M. Wilfrid Hamel. De nombreux 
personnages, notamment M. Geor­
ges Duhamel, de l’Académie fran­
çaise, et sa femme, figuraient à la 
table d'honneur.

M. Pierre Moeneclaey, ancien

consul de France, et Mme Andri 
Simard, présidente du comité d» 
Québec de France Libre et ancieit 
membre du gouvernement provisoi­
re de la France, n’ont pu faire la 
remise des médailles décernées à la 
ville de Québec et à son maire par 
la France et le mouvement de Fran­
ce Libre, ces décorations, qui 
étaient attendues à Québec par 
avion n’étant malheureusement pas 
arrivées à temps.

Restitution au ministère 
des forêts

Québec, 8 (D.N.C.) — Le minis­
tère des Terres et Forêts, service de 
la protection, accuse réception 
d’une somme de $26.00 en argent, 
que lui a fait parvenir un anonyme 
comme restitution pour perte do 
temps alors qu’il était engagé et 
payé pour travailler à combattre 
les feux de forêts.

2èm« édition
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Psychologie 
et Pédagogie

par l’abbé Paul LACHAPELLE

Préface de Mgr Philippe PERRIER 
Ce livre a "le très grand mérite 

d’exclure lei banalité*".
L'Ecole canadienne t

René Gauthier
"Pour un profeiseur ce n'eet pat 

un livre de lecture, c'e*t un recueil 
de méditation".

"Le Devoir" t Marie Girard
Ce livre "doit être entre he main* 

de» éducateur* qui croient à leur 
mitslon”.

Orientation : Guy Boulixon
"Il e»t rare de trouver autant 

d'idée* en *1 peu de page*".
"Le Devoir" > 

lean-Marie Laurence 
Volume de 208 page*.

Au comptoir $1.2S. d « 
par la po»t» $1.35 if

SERVICE DE LIBRAIRIE 
DU "DEVOIR"

Une entreprise familiale canadienne-françaîse ^

T) toi A génétationâ de Apêcialiâteâ 
en fouttuteà de qualité

SPECIAUX
eme

(LAPIN TEINT) 
QUARANTE MANTEAUX

UNI ET DEUX TONS 
QUARANTE MANTEAUX

teint noir

NEUF MANTEAUX 
TOUS STYLES (32-34-38)

Seal Français 
Kangourou 
Mouton Rasé 

Lapin Teint Brun 

Opossum Américain 
Sconse d’Alaska 
Chat Civet 

Mouton Bombay 

Ecureuil Russe Teint Brun 

Ecureuil Russe Cris Naturel 
Ocelot Garni de Castor ^ 
Seal Alaska Brun Matara ^ 

Mouton Perse Cris Naturel 
Castor Canadien 
Vison Canadien Naturel

$79 à
CINQ MANTEAUX 

32 ET 34

TEINTES PASTEI, 
NEUF MANTEAUX

SEPT MANTEAUX 
30 à 36

MANTEAU TUXEDO 
GRANDEUR 34

DEUX MANTEAUX TUXEDO 
GRANDEUR 34

DEUX MANTEAUX 
TAILLES 34 ET 36

MANTEAU TUXEDO 
GRANDEUR 32

MANTEAU TUXEDO 
GRANDEUR 36

MANTEAU TUXEDO 
GRANDEUR 36

MANTEAU TUXEDO 
GRANDEUR 36

DEUX MANTEAUX 
TAILLES 32 ET 34 $1000 et

MANTEAU TUXEDO 
GRANDEUR 38

ANNIVERSAIRE
Malgré les deux grandes guerres mondiales, en dépit des difficultés qu'elles 
ont entraînées, la maison Desjardins est toujours ou premier rang des spé­
cialistes en fourrures au Canada. Pour célébrer dignement son 68ème 
anniversaire, elle offre à sa distinguée clientèle d'incomparables valeurs, à 
des prix de véritable économie.

La vente commence..*

CONDITIONS conformes oux règlements sur les prix et le commerce en 

temps de guerre.

60 MANTEAUX DE 35 MANTEAUX DE
CHAT SAUVAGE SEAL HUDSON

P*aux «ntiér** *t peaux d*sc«ndu*s. 
Chat sauvag* arg*nté dans 1* groupa

Bat musqué teint par Hollander. 
Assortiment de styles *t grandeurs.

*225'4 *425 #300 à *625

275 MANTEAUX DE 50 MANTEAUX DE
SEAL ELECTRIQUE MOUTON DE PERSE
Lapin teint 8*al Australien *t
Seal Français "Feuille d’Erabi*".

Modèles ajustés ou amples, unis 
ou avec devant tuxedo et poignets.

*165 4 *245 *390 4 *800

80 MANTEAUX DE 15 PALETOTS DE
RAT MUSQUE CHAT SAUVAGE

Superbe osiorttment comprenant 
tout Jet ttylee et toutes les tailles.

Superbes paletots POUR HOMMES. 
Valeurs spéciales d’annivsrsaire.

*365 4 *465 *360 4 *525

m

MANTEAUX 
DE DRAP

150 MANTEAUX unis ou 
garni* d* fourruros. Tlsius 
d* haul* qualité dans 1m 
UIntM à la mod*. Tou- 
tM 1m talll**.

*29 4 *129

\

irwjP
LIMITEE

SPECIALISTES EN FOURRURES DEPUIS TROIS GENERATIONS

1170, rue SAINT-DENIS ^VboÛrsÏIÏ'
OUVERT TOUS LES JOURS JUSQU’A 6 HEURES P.M. jj i
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COMMERCE ET FINANCE
BOURSE DE MONTREAL

t» total dm vente» a été de 118,SM action» et de 195,403 action* minières, 
'bomptralwn de 134,208 action» et de 178,684 actions minières mercredi dernier.

Rant Ras Dern 
'Alffoma, Steal ,.•••• 19H 1914 19’,4
^ Aluminium 
Aluminum Co. î>fd.
Asbestos ..................
Acadia-Atlantic Pfd.
Bathurst A . . . .
Bell Telephone . .

I Brazilian..................
B A. Bank Note . .
B. C. Power “A” .
Bralome .......................... 17
Can. Cement.................. I4t*
C. N, Power .  Il»
Can. Steamship .... 18
Can. Steamship pld. . . 443,i
C. Breweries................. 223,i
Can. Bronze....................... 43
Can. Car............................. 17
Can. Car pfd. (nouv.) . . 34
Can. Celanese........................ 54>?
Can. Cottons.................... 27%
Can. For. Invest. .... 45 
C. Ind. Alcohol .... 15H
C Ind. Alcohol B . • . 13
Can. Pac. ................................. 18^

131 131 131
106',4 106'i 106'4 

26 Va 27'4 27 Ml 
102',4 102',4 102'4 
20 193,4 1914

173
241.4 24 24
213.4 213,4 2114
25 !4 25 25'4
17 17 17
1414 14 1414
11% 1114 11%
18 18 18 
4434 44% 44%

2214 22% 
43 43
16 16 
33% 3334 
54 5414
27% 27%

1214 1414 
11 12

Con. Smelting . . . 
Cons. Glass .... 
Dlst.-SeaKrams . . . 
Dom. Bridge ... 
Dom. Coal pfd. . . 
Dom. Glass Pfd. . 
Dom. Steel & Coal B 
Dom Textile ....
Dryden .....................
Foundation Co. . . 
Gatineau pfd. . . . 
Gatineau pfd. . . . 
Gen. Steel Wares . 
Gen. Steel W. pfd. . 
Gypsum .... 
Hamilton Bridge . 
HoUlnger ... 
Howard Smith . . 
Hudson Bay Min. 
Imp. OU
Ind. Acceptance . 
lint. Bronze pfd.
Int. Nickel .... 
Int. Paper

18 18% Int. Paper pfd.

Haul Has Oern
74',4 74 74
41
90 90 90
as1/» 38',4 38% 
14',4 13',4 13’,4

13% i3% 
85'.4 74',4 75',4 
14',4 13% 13% 
29% 29% 29% 

103 103 103
107 107 107

20 20 20 
107 107 107

14 1314 1314 
8% 8% 8%

1514 15 1514
26 25% 26
33% 33% 33%
15 14% 14%
3514 35 3514
3014 30 30
3914 39% 39% 
50% 49% 49%

12714 127% 12714

BOURSE DE TORONTO
1000 Alderman . .<•»>•..

11535 Bonetal

500 Buffalo Add. 
300 Buffalo Ank.

135200 Central Pore.
1900 Centremaq. ...
400 ChestervUle ..

15500 City Malt. ...
10000 Coin Lake ....

1100 Ooniarum ....
700 Conwest ..........

3500 Crolnor ............
1000 Cournor ..........
1000 Delnlte ...................  15S 150 155
2500 Duvay ..................... 55 53 54

17700 Don aida .............. 140 135 139
5100 Duquesne .............. 131 127 127

500 East Amp................ 37 37 37
18500 East Crest .............. 13 11% 12

1600 East Mai..................  260 250 250
2500 East Sullivan ----- 425 420 425

11450 Elder .....................  125 120 124
22900 Eldona ...................  200 185 187
36100 Fed. Kirk................... 14 10% 11%
34300 Francoeur .............. 91 JJO °1

1050 Froblsh »............. • 510 500 500
5780 Giant .....................  950 840 850
8500 Gillies ..................... 19 17 17

15700 Glen ora ................ 16*% 16 18',4
19300 God s Lake ........... 54
18400 Gold Crest ..........  94

9100 Gold Eagle ........... 9
8700 Gold Hawk .......... 90

*85200 Gold Arrow .......... 86
11000 Golden Gate ........ 22

4300 Gold Man................ 137
1000 Gr. BOUS.................. 12^4

529 G. Lake V.T. .
. . 580 Gypsum .................. 14

3000 Halorow .................. 16
3000 HaUlweU ................ 6
1000 Hal nor .....................  450 450 4M
1300 Hard Bock ........... 82 82 82
2000 Marker ................... 13V4 12% 12%
7000 Harrican» ........ 40 36 36
2300 Hasaga .................... 190 185 187

' 5300 Heath ...................... 78 75 77
2300 Hedley .................... 150 147 150

33500 Heva ....................... 84 80 61
6500 Hoeoo ...................... 67 65 65
700 Howey ................. 42 42 42

3700 Hugh Mai................ 29 27 % 27%
600 Inspiration .......... 108 103 108

43450 Indian Lake ........ 90 80 83
950 Int. Metal A ........ 30 30 30

1690 Int. Nickel ............ 39',4 39',4 39',4
1080 Int. Pete ................ 22 21% 22
800 Int. Uran................. 135 135 135

6200 Jackntfe ................ 50 49 50
4500 Jack Waite ............ 24 23 24
3000 Jason .....................  46 45 45
7600 Jolllcoeur .............. 12 11% 12
6572 J. M. Cons. ...... 7 5% 5%

11868 Joliet Que............... 73 68 68

Haut - « Ferm. Hsu* Bas Ferm.
10 10 10 4500 Kaymnd .............. 39 40
46 42% 43 2445 Kerr. Add............. 15% 15%
31 28 30 400 Kirk. Hud............. 148 160
92 90 90 7650 Kirk. Lake ........ 168 168
52 46% 51% 500 Kirk. Town ........ 35 Si
10 10 10 2425 Labrador ............ . 710 690 700
63 56 56 7500 Lake DuTault .. . L25 108 125
43 47 47 9200 Lake Fortune . . lé 17%
73 70 72 15000 Lapa Cad.............. 19 19

130 125 125 10300 Lebel ...................... 4% 5
410 400 400 650 Leltch ................ 146 146
51 46 48 4600 Lexlndln .............. 24 24
43 39 39 13400 Ltngman ............ 125 125

172 165 166 1600 Louvloourt ........ 145 145
134 130 134 2600 MacLeod ............ . 315 310 310
54 82 82 10065 Madsen ................ . 325 320 320
43 38 39 3500 Malartlc ............ 340 340
23 22 22 2300 Marcus Gold .... . 118 115 115
36 34 34 6000 McKenzie .......... 158 158
34 33 33 500 McLellan .............. 6 6
46 45 45 39500 Marlon ................ . 42 40 41
59% 59 59% 11844 McMarmac ........... . 38 37 38

190 185 190 2000 McWatters .......... 27 27
565 580 560 2531 Min. Corp............... . 870 855 870
44 41 41 2600 Mon eta ................ . 71% 70 71

270 OiAA 270 3000 New CaJ.................. . 35 34 35
49 35 33 3800 Negus .................. . 169 164 164
43% 43 13 2000 New Bldlam ........ . 42 40 42

172 171 171 10900 Nib ........................ . 35 33 33l/i
40 38 39 1425 Nlplsslng ............ . 275 270 270
77 75 75 3300 Noranda .............. . 58% 57% 57%

180 177 180 4300 Norbenlte ........... 98 102
120 118 118 1700 Normetal ............ . 72% 71% 72%
14 6 145 145 11000 Norseman ........... 25% 26%
68 68% 68 43600 Northland ........ • 22% 20 22

Choses et autres
La liste mobilière américaine af­

fichait un ton irrégulier aujour­
d’hui et quelque peu à la hausse, 
mais de nombreuses valeurs diri­
geantes ainsi que les transports 
ferroviaires enregistraient un peu 
de faiblesse au cours de la matinee. 
Les observateurs craignent que la 
légère correction technique d hier 
ne soit le présage d’une autre plus 
prononcée, et les liquidations se 
sont faites assez considérables pçur 
cette raison. Toutefois la pression 
exercée par les fonds disponibles 
ainsi que certains bons rapports de 
bénéfices et de dividendes contri­
buaient quelque peu à maintenir ie 
volume des échanges à un assez bon 
niveau. Comme la Bourse de New- 
York fermera ses portes lundi a 
l'occasion du jour de 1 armistice, il 
se peut fort bien que les realisa­
tions deviennent plus nombreuses 
encore à la deuxième heure, d au­
tant plus que la valeur des stocks 
inscrits à la Bourse a haussé de <52,- 
500,000,000 durant le mois d octo­
bre, une telle hausse justifie donc 
les prises de bénéfices actuelles.

Le dollar canadien s est avili de 
1-16 à un escompte de *%, pour 
cent par rapport au dollar amén-

1000 Nor. Can..............  110
5750 O’Brien ..................  335
3000 O'Leary .................. 32

12700 Pamour ..................  215
7800 Pandora ................. 40

13300 Paramaque .......... 35
1500 Part. Mal................ . 8
6255 Paymaster .....T. 75

800 Perron ....................  141
3200 Parbec ..................... 21
4500 Porcupine Pen. ,. 75
7300 Porcupine Reef .. 50

803 Powell .................... 140
500 Do. VT................... 120

1900 Premier ..................  177
6500 Pan. Bey.............. 40

28533 Pic. Porcupine ... 46
1100 Preston ..................  275

9 8 9 840 Purity ................ ... 9% 9
90 88 90 1815 Quebec Gold . ... 14 13%
88 68 84 6500 Regccmrt ........ 45
22 21 21 8600 Rochette ........ . .. 39 38

137 133 135 30700 Rouyn Merg. . ... 49 47
12% 12% 12% 1000 Raynor ............ 30
11% 11 11 500 San Antonio . ... 600 595
14% 14 14% 1000 Sand River ... 11
16 15% 16 42300 Senator .......... 125

6 5% 5% 500 Sheep Or........... 165

Nouveau gérant

M. Germain (Jack) DUBEAU, athlè­
te renommé de la métropole, qui 
vient d’être nommé gérant de la 
nouvelle succursale de la North­
ern Electric, récemment ouverte 
à Chicoutimi. M. Dubeau fait par­
tie de la compagnie depuis 1923.

Conférencier

2674 Shorrltt ..................  73
875 Do. B..................... 2214

2500 Slacoe .................... 80
1500 Sladen ...................... 46
2700 Springer ................... 130
7400 Steep Bock ............. 248
5000 Sud. dont................. 10
1100 Sullivan ................... 300
2120 Teck Hughes .... 535
3800 Tom Lund ............. 57
4500 Towagmac ............. 38
1300 Trans. Bra...................151
7566 Un. Gold ................. 59
3300 Upper Canada .... 245
1058 Ventures ................. 13
9700 Vloourt .................. 77
787 Waite Amulet ... 390

6700 Wasa Lake ............. 140
7700 West Mai................... 72

410 Weston .................... 27%
19100 Wilt Cough............... 23

1000 Wr. Harg......................470
13500 Ymlr 24% 23

La Bourse de New- York
New-York, 9 (P.A.) — Les va­

leurs dirigeantes affichaient un ton 
irrégulier et légèrement à la hausse 
cet avant-midi à Wall Street, toute­
fois de nombreuses valeurs dans les 
transports ferroviaires n’étaient 
pas soutenues. Les liquidations se 
sont faites assez considérables au 
cours de la malinée car les spécu­
lateurs craignent que la légère cor­
rection d’hier n’en entraîne une au­
tre plus prononcée. Les rapports i

jusqu’à une longueur de 350 pieds.
Il reste 1000 pieds de zone inex­

plorée entre ce trou et la frontière 
ouest de la propriété. On a repéré 
sur 600 pieds le contact supérieur 
du massif de minerai dans la même 
section.

La compagnie a commandé et re­
cevra une installation Diesel, un 
compresseur et autre machinerie 
pour le fonçage du puits et le pro­
gramme de développement de dé­
cembre. Le sondage d’exploration 
se poursuit afin de determiner 
l'emplacement du puits.

M. J. M. Thompson est le surin- 
de bons dividendes et de bénéfices j tendant résidant, et M. Allen Jec- 
ainsi que la nression exercée par J kell agit comme ingénieur conseil, 
les fonds disponibles non em­
ployés contribuaient quelque peu à 
maintenir les activités à un bon ni­
veau.

Sperry, Union A et Childs Co.. 
ont avancé, mais Chrysler, General 
Motors, Republic Steel, Public; Ser­
vice of New Jersey, Sears Roebuck 
et Consolidated Edison ont accusé 
des reculs.

46 coopératives
d'électricité

cain. Le marché des obligations, à 
New-York, affichait une allure erra­
tique aujourd’hui. .

Les mines d’or seniors se trai. 
(aient bien vers l’heure du midi a 
Toronto, mais celles, à bon marcn\ 
accusaient un peu de faiblesse. Par­
mi les industriels il y avait une pré­
dominance de gains, tandis que les 
pétroles de l’ouest montraient plus 
de fermeté. Le virement de ka pre­
mière heure a compte 5b(),t)üU ac­
tions. La tendance était à la baisse, 
à la place locale, en deuxième heu­
re particulièrement dans les pape­
teries, tandis que les industriels 
montraient un peu de lourdeur ain­
si que les mines

M. George W. Stepan, gérant pour 
les provinces maritimes pour (a Ma­
ple Leaf Milling Co., Ltd, a ete elu 
vice-président de cette compagnie.

M. W. H. Carter, président de 
The Winnipeg Electric Company, 
fait savoir qu’il n’a pas encore reçu 
d’offre du comité spécial du con­
seil de ville chargé de négocier 1 a- 
chat des services de tramways, d e- 
lectricité et de gaz que fournit la 
compagnie à la ville de \N innipeg.

“Nous n’avons pas reçu d offre, 
dit-il. Je n’ai pas encore reçu de 
nouvelles du comité.” . , -

Le conseil de ville a autorisé le 
comité à ouvrir les négociations, 
durant le débat au sujet des moy­
ens de transport de la ville, lors 
d’une assemblée tenue lundi soir. 

ÿ ÿ *
M. W. Lawrence McGannon vient 

d’être nommé vice-président de 
Corroon & Reynolds (Canada) Inc 
et agent en chef des compagnies 
Equitable Assurance Co., New-^ork 
Fire Ins., Company, et Merchants & 
Manufacturers Insurance Company. 

^ ^ ^
Un nouveau crédit de $50,000,000 

a été accordé à la Hollande pour 
financer ses achats aux Etats-Unis. 
C’est ce qu’a annoncé hier l’Export- 
Import Bank des Etats-Unis. Les 
conditions sont les mêmes que pour 
le crédit précèdent aussi de $oU,-
Û00’000- * * *

La valeur des titres enregistrés à 
la Bourse de New-York accuse une 
augmentation de près de $2,oUU,' 
000,000 en octobre, soit $1.06 par 
action,

* * *
Les principales recherches por­

tant sur l’horticulture se font 9 la 
ferme expérimentale centrale d Ot­
tawa, et des recherches spéciales 
sont conduites aux fermes experi­
mentales de Kentville, N.-B., dans 
les vallées d’Annapolis et de Corn­
wallis, de la Nouvelle-Ecosse; a 
Frsdéricton, N.-B., à Morden, ftlan., 
et à Summerland et Ajassiz, L.-B. H 
se fait des travaux sur les sols tour­
beux (terres noires) à la sous-sta- 
tion de Sainte-Clothilde, Que., et 
des travaux de verger a Smithfield, 
Ont. Toutes les autres fermes an­
nexes de Service des fermes expe­
rimentales conduisent egalement 
des recherches sur l’horticulture. 

if» }{•
Au cours du mois d’octobre, la 

valeur globale de toutes les actions 
transigées sur la Bourse et le Curb 
de Montréal, s eleva a $34,231,1)00, 
soit $14,000,000 environ de plus 

M. Albert | que durant le mois précédent, et

Cartes Professicnnelles
ARCHITECTE

YVES BELANGER
ARCHITECTE. D.B.A.

2044 MARLOWE - MONTREAL 
TEL. : DE XTER 5930

COMPTABLES

Chartré, Samson, 
Beauvais, Gauthier & Cie

( < imitable' «gréé» - Chartered «cronatanti

ASSURANCES

M. F. S. MOLSON, de Molson’s Bre­
wery Limited, qui vient d’être 
élu administrateur de The Onta­
rio Brewer’s Association.

Hors-liste

Al boni River.......................
Amal. Klrk...........................
AmaJ. Larder .....................
Alta ............... ................ ..
Annamaque .......................
Aurlando ...».....................
Barber Larder nouveau 
Bourlamaque ...................

Comet .... 
Courtmont 
Dorbaska . 
De Santls 
Dickenson 

j Dumico .. 
Donrand .

Greenlee ........
Great Bend ..
Quillet ...........
Hoyle .............
Hugr Pam ....
Kamlac ...........
Lassie B.L. .. 
Lake Expanse
La Salle .........
Lake Rowan .
Lavalle ...........
Llngslde .........

M. ALBERT THIBAULT, président 
de Grand-Mère Knitting Co., Ltd., 
membre de l’exécutif de l'Associa­
tion des Manufacturiers cana­
diens, directeur de l’Association 
professionnelle des Industriels, 
qui sera l’un des conférenciers au 
congrès patronal que l’A.P.I. tien­
dra à l’hôtel Windsor, à Montreal, 
le 19 novembre prochain. M. Thi­
bault traitera de l’attitude du pa­
tron à l’égard des ouvriers.

154 avions vendus 
en octobre

Par la Corporation des biens 
de guerre

La Corporation des biens de 
guerre, au cours du mois d’octobre, 
a vendu des avions, ainsi que des 
moteurs et accessoires d’avion

Mar. McNeUIy 
Nat. Malart le . 
New Augerlta 
New Malartlc
Norbeau ........
Ogalskl ...........
Opera Copper .

Pam Canadian
Pascal Is .........
Payore ...........
Pershing Man.
Pitt .................
Presdor ..........
Privateer» ... :. 
Quebec Man. . 
Band Mai. ...

Seventh Mai.

Wendell .... 
Wlngalt .... 
Young Dav»

Offre Dem.
... 12 14
.. 35 38
... 15 17
.. 150 160

38
12
12
—
21
IS

335
25
—

S
43
21
33

6
14

155
15
25
14
25
32

— 8
__ 24

27
21

... 32 35

... 48 30
12
18

... 8 10

... 9 11
... 32% 34

16
57

... 16 1»
... 16 18
... 22 25
... 34 37

25
... 8 10

115
32

... 17 20

... 37 41
15
13

... 39 42

... 13 14
65

... 37% 39

... 6 8
66
58
16
27
10
23
12
13

.... 25 27
25
30

HORACE LABRECQUE
COURTIER EN ASSURANCE

Nous Invitons les Communaucte Reli­
gieuse» 4 se prévaloir de no» service» 

Particulier»
441 St-FrcnçoiaXovlei Montré*!)

Têl MA remette M*3-23*4

Maurice Chartré CA 
A -E Beauvais C.A 
E Harrv KnlRht CA 

, Gérard Marceau CA 
Luclen-P Bétau. CA 
Jacoues Anzers. C A 
Dollard Huot. CA 
Ravmond Fortier,CA 
Ouv B<Tnaid CA 
H Bouraouln CA

■•lonfrésl

Maurice Samson CA 
J-P Gauthier. CA 
Léon Côté C.A 
Paul-E Trudel CA 
Lionel Rnussin OA 
G -P Lafferty CA 
Albert Gameau CA 
Jean Lacroix CA 
Percv Aviver CA 
J-Paul Talbot CA 
Rover Rov O A 

Qntbec Mourn

AVOCATS

Anatole Vanter C.B Qu> Vanter CJR

VANIER & VANIER
AVOCATE

ST mien, roe Saint-Jactma»
Tél HArbonr «tu

BREVETS D'INVENTION

X Manuel de l’Inventeur
* <‘t formule de preuve

/I ^ a 'i.ivention
__ ecnr&z èT*

T7*r Albert fourrier
ff^poocuBFU/fJtBonrmj-ifinHTtM

rkZA SISCATHERINEÎEMONTRÉAL

Hurtubise & Richard
Léon-A Hurtubise. O J?-A 
Gérard Hurtubise. OJPA 
Maurice Richard CA 
Oeoraes-R Martin. C.A. O^-A

Compta b téi-Vérifleatatm
St-Jacqnes O.. MowtNtt

Téléphones : U.t H42-S7M

MArqnette Z221

Morency, Libella & de
COMPTABLES LICKNCOW 

Cl-devant Dépt Impôt sur M amr—M. 
M.-B Morency. 0. LabeUa. 

O.OA. CJ»A OXl-A
ST ouest. st-Jacqne* « Mémlétal

MA 1999

Lucien VIAU, ».»
COMPTABLE PUBLIC LICENCTB 
Spécialité : Impôt rit lé Revenu 

159. Craig ouest • Montrée

I

ProtéRées en tous Day* 
Demandez le manuel traitant des 
Breveta, ma roues de commerce etc

MARION & MARION
Fondée on 1892

741. Ste-Catherine ouest. Montréal

COMPTABLES

|.-B. Bélanger
L.C.M 1. C.G.A

Comptable Licencié ep Prix de Revient 
Comptable Publie

TAIon S1S7 Montréal

LUCIEN-D. VIAU, C.A.
COMPTABLE AGRES

4849 avenu* Verdun. VESBVfl
TOrfc 0849

MEDECIN

Elu président des banquiers 
canadiens

M. B. C. Gardner, vice-président 
et gérant général de la Banque de
It V__— 1 A JL XI.. VsCmm A r- î ri 4 apour une somme de $194,897, a-t-on Montréal, a été élu hier président de 

annoncé! ce qui a porté à $4,552,789 l’Association des Banquiers rana-a II il1 tjeai ** ~ — ” » »
au 31 décembre, le total des ventes 
de la division de l’aéronautique de 
cette Corporation.

Les ventes d’octobre incluent 154 
avions, dont la plupart seront re- 
vendus en dehors du Canada. Il s’a­
gissait des types suivants: Cessna 
Crane, 142; Menasco Moth, 4; Fleet 
Trainer, Tiger Moth et Hurricane, 
2 de chacun; Anson II et Fairey 
Battle, un chacun. Les Hurricane 
et le Fairey Battle ont été prêtés a 
des maisons d’enseignement pour 
fins éducationnelles.

La Corporation des biens de 
guerre, au 31 octobre, jyait dispo­
sé de 906 avions, dont 591 pour etre 
employés au Canada.

_____________ _ cana
diens, il succède à ce poste à M. S. 
M. Wedd.

Voici maintenant les noms des of-

CARON & CARON
Comptables Agréés — Chartered 

Accountants
Edmond Caron B A. LB.C.. CA 

Henri Caron B A L.L.L LB C.. C-A 
Barthéleml Masse LB.C. CA 

59. rat St-Jaeqnes
HArbonr 3435 MONTREAL
429. me La violette. TROIS-RIVTERES

P.-A. GAGNON & CIE
P.-A Gagnon. CA René Gagnon CA
Comptable# agréés

Cuartered Accountants
IMMEUBLE DES TRAMWAY*

159 OUEST. RUE CRAIG 
Tel HArbotu 5990

Khi rtrlté médicale Rayons X

Dr Maxime Briscbois
L.G.M.C r.R.C.8g

O» Is Faculté de Médecine de Parts
Maladies génitales endocrinienne* 
urinaires digestive#, circulatoire»

FRnntcnac 5252 SIS Sherbrooke »**

OPTOMETRISTES-OPTICIENS

Retenez le "Devoir"

| d'un dépositaire de votre voisinage.

Québec, 9 (D.N.C.)
Rioux, membre de la Commission
de l’électrification rurale, a déclaré ------ — à aqc
hier après-midi, devant les congres- alors que la valeur figurait * >
sistes de TUnion des conseils de

Dividendes déclarés
Silverwood’s Dairies _ Ltd, 30 

cents par action ordinaire, et zo 
cents par action de priorité, paya­
bles le 1er avril aux actionnaires 
inscrits le 28 février.

Canadian Tire Corporation Ltd, 
20 cents par action, payable le 7er 
décembre, aux actionnaires inscrits 
le 20 novembre.

Nova Scotia Light and Power Co. 
Ltd, 1% pour cent par action pri­
vilégiée, payable le 1er décembre, 
aux actionnaires inscrits le la no­

soTt iTtôtal le plus élevé encore vu i Montreal Loan and Mor gage Co., 
depuis le mois de septembre 1939, VA .pour cenU. pavable le JSJé- 
i___ 1«yolonr ficmrait a Sou.*'

d'avance
ficiers de cette importante associa-i chez votre dépositaire ■ cest le 
tion pour le prochain terme: prési-j SEUL MOYEN de ne jamais le man- 
dents honoraires, C. A. Bogert, Pfé-!quer _ 3 sous |e numéro, 
sident du conseil de Dominion j Téléphon0I au servlce du «rage: 
Bank; Beaudry Leman, president de BElair 3361* t U vous donnera l'adresse 
la Banque Canadienne Nationale; J.!^.„n H«nft.nair«
A. McLeod, president du conseil de 
The Bank of Nova Scotia, et S. H.
Logan, président du conseil de The 
Bank of Commerce. Elus vice-prési­
dents: S. G. Dobson, vice-président 
et gérant général de The Royal Bank 
of Canada; Robert Rae, vice-presi­
dent et gérant général de The Domi­
nion Bank; B. S. Vanstone, gérant 
général de The Bank of Toronto, et 
J.-U. Boyer, gérant général de la 
Banque Provinciale du Canada.

If A fS44
|.-A. MESSIER «j,

OPTOMETRISTE
SpécsMté : Examen de la me — 
Ajustement de verres de contact.

PL -NEUF A MESSIER 
1767 Saint-Déni» — Mmtrdal

Examen des reus 
Réparation de lunettert»
Service oostal

Léo-Paul TROTTIER, o.3.
OPTOMETRISTE « OPTICTEN 

165R est. SV. Mont-Royal • FR- MH

Cartes d'A Haires
DACTYLOGRAPHES

Activités minières
Verron Gold Mines l td

Pendant le trimestre terminé le 
30 septembre, les travaux exécutés 
à Perron Gold Mines Ltd, consis­
taient en 9 pieds de travers-bancs. 
3.966 pieds de sondage souterrain 
et 2,392 de sondage en surface.

Le sondage en surface ne se fit 
que sur la concession A34,889 et la 
partie ouest de A34888. C’est une 
section qui commence 500 pieds à 
l’ouest du 4e puits et s’étend jusqu’à 
la frontière des cantons Senneville- 
Pascalis. On y creusa 9 trous de 
sonde. La compagnie signale que 41 
p. c. du minerai, dont 15 p. c. au- 
dessus du niveau de 1025 pieds, et 
34 p. c. de l’or furent extraits de 
la 32e veine.

Les broyeurs à boulets ont fonc­
tionné à 98.4 p. c. de capacité théo­
rique soit 297.6 tonnes par jour. La 
production du 3e trimestre ressort 
à $199,304, l’usinage, à 27,375 ton­
nes de minerai et le pourcentage de 
l’extraction se place à 98.13,

Les résultats du sondage en surfa­
ce motivent la poursuite des tra­
vaux souterrains dans la zone du 2e 
puits, que l’on entreprendra aussi­
tôt qu’il sera possible d’embaucher 
des équipes de développement.
Heva- Cadillac G. M. Ltd

Toronto, 9 — Le président de

comtés, réunis au château Fronte­
nac, que 46 coopératives d’électri­
cité sont présentement organisées 
légalement et qu’une vingtaine 
d’autres le seront prochainement.

M. Rioux, parlant à l’assemblée 
de l’après-midi, avait intitulé sa 
causerie “les coopératives d’élec­
tricité”. 11 a parlé du rôle qu’elles 
sont appelées à jouer dans l’etablis­
sement de l’électrification rurale 
dans notre province, à la suite des 
mesures prises par les autorités 
gouvernementales.

Le conférencier a signalé que les 
coopératives se composent du plus 
grand nombre possible de clients. 
Quelques-unes, comms celles de la 
Gaspesie et du Témiscamingue, 
comprendront 15 paroisses. Plu. 
sieurs autres en grouperont cinq 
et dix. _

Les obligations
Offre Oem

Dam. du Canada S% 1951 .. . 105% 106
Dom. du Canada 3% 1952 ----- 104 104%
Dom. du Canada 3% 1954 104% 105%
Dominion du Canada 3% 1963 100 100%
Dom du Canada 3% 1956 103 103%
Dom du Canada 3'% 1957 102 102%
Dom. du Canada 3% 1959 101% 102%
Dom. du Canada 3% 1960 ....... 100% 101%
Dom du Canada 3?» 1962 100 100%
Prov. de Québec 3% 1959 99 100%
Prov. de Québec 3% % 1949 .. 102 104
Prov. de Québec 3%% 1953 .. 102% 103%
Prov. de Québec 3%% 1955 ... 104V, 106%
Prov. de Québec 3% 1955 ... 99% 101
Prov. de Quéec 3% 1956 ............ 99% 101
Cité de Montréal 4%% 1949 108%
Cité do Montréal 4%% 1967 .. 118 
Cité de Montréal 1953 99% 101%
Cité de Montréal 4%% 1950 .. 111 
Cité des Trs-Rlvlêres 47V 1955 102% 105
Gatineau Power "A" 3%% 1969 114 116
Inter. Hydro 6<.V 1944 ................ 101 103

162,000. Incidemment, en décem­
bre 1942, la valeur des transactions 
n’avait été que de $2,388,000. soit 
le plus bas chiffre vu depuis le re­
cord établi en septembre 194<-

cembre, aux actionnaires inscrits le
30 novembre. .Tooke Brothers Ltd, 25 cents par 
action, dividende intérimaire, pa­
yable ie 3 janvier, aux ac.ionnaires 
inscrits le 15 décembre.

Royalite Oil Co. Ltd, 50 cents pa
r* 1 kA a 4.1 action, payable le 1er decembr ,

Lé DOUrSC de iV'OntrCfli aux actionnaires inscrits le 1- no- 
. __ vembre.

A la place locale, la liste mobi­
lière affichait 11^ ton irrégulier ce 
matin, toutefois certains groupes 
montraient un peu de fermeté.

Winnipeg Electric, Nickel, rair- 
child. Fleet, Celanese et Western 
Lumber se traitaient activement et 
ces valeurs ont enregistré des gains.
Mais St. Lawrence Corp., Consoli­
dated Paper, Asbestos, National 
Steel Car, “Dosco “B” et Marconi 
ont accusé des pertes. Dans le 
compartiment des mines d'or à bon

Fontana Gold Mines 
Limited

Pas de journaux 
à Winnipeg aujourd'hui
Winnipeg, 9 (C.F.) — Le person­

nel de l’imprimerie de la Winnipeg 
Free Press et de la Winnipeg Tri­
bune ont quitté leur ouvrage au­
jourd’hui pour assister à une as­
semblée générale de l’union où l’on 
doit discuter d’un nouveau contrat : 
présentement en négociation.

Les employés sont membres de 
l’Union typographique de Winni­
peg, local 191, de l’Union interna-, 
tionale des typographes. (A.F.L.)

Les chefs de l’union ont dit que 
les employés n’étairnt pas en grè­
ve, mais avaient été convoqués a 
une assemblée pour 9h. ce matin, j 
Les représentants de l’union doi-, 
vent rencontrer les directeurs des j 
journaux cet après-midi à 2h. Les , 
directeurs n’ont pas encore fait de i 
déclaration.

Ce sera la première fois depuis 1 
longtemps que les habitants de 
Winnipeg auront à se passer de 
leurs quotidiens.

Réparations, location, 
ventes de dactylos fapbes 
Machines à chèques, etc 
Assortiment complet de 
papier carbone et ruban»
Accessoires de bureau

Conodo Dactylographe Enrg.,
44 ouest rue Sl-Jacgue* Montreal 
Tél. HArbem 6968 R.-1- Armand

DACTYLOGRAPHES

MEUBLES

3906.

Acheter chez Marcotta»
Cest être dans la nota 
Du meuble en générai t
C'est l'endroit Idéal.

A.-E. MARCOTTL
ONTARIO EST «pré* Orléam) 

CH. 8128

REMBOURREURS-MATELASSIERS

Royal — RemlnRton _ Underwood — h. 
C. Smith — Corona 
Silencieux, régulier 
et portatif. Protec­
teurs de chèques, 
duplicateurs, calcu­
lateurs et machines 

ià additionner. Ven­
te et service, échan­
ge. location, achat.

N. MARTINEAU & FILS
1019 rue BLEURY BE 2318
(entre Vitré et LaRauehetlèrcl BE. 2319

LAITERIE

AVIS est par le# que
la compagnie "Fontana Gold Mines Limi­
ted" s’adressera au procureur K n

province pour obtenir l’autorisation

Montreal Power 3%% 1960 101
109% 111%Heva-Cadillac Gold Mines Ltd. M. I ÎRSHîï 

J. J# Cognlan, rapporte que le trou shawinigan Water 4% 1961 loivfc i&sh 
de sonde no 30W a donné une in- Abitibi Paper ................................ —

A

terseotion de $15.94 sur G.7 pieds, 
prolongeant ainsi le massif de mi­
nerai ouest, au contact inférieur de 
la zone cisaillée. Cadillac-VldarUc,

seule heure, de cinq près ue iuueron. ei m. ram ^Augims.

Brown Co. 5% 1959 ....................  101% 107%
Can. Vickers 6% 1947 ............... 107
Plie» Bros 5% 1957 ........ 103 105
Regent Knitting 4% 1953 ........ 100% —
Rolland Paper 4% 1965 .. 100

et Stadacona ont reculé.

Bourse de Toronto

Toronto, 9 (P.C.) — Les cours af­
fichaient de nouveau de l’irrégula­
rité ce matin à Toronto et les acti­
vités se maintenaient à un bas ni­
veau. . , , . ,

Dans le groupe des industriels 
des gains sont apparus pour Winni­
peg Electric ordinaire, Brazilian et 
Canadian Breweries, mais Distil- 
lers-Sengrams et Bell Telephone 
montraient un peu de faiblesse. Pa­
mour a haussé de dix cents à 2.20 
dans la section des mines d’or, Mad­
sen a avancé de 5 cents et dos avan­
ces de quelques cents ont été enre­
gistrées par O’Brien, Senator et Ne­
gus. Steep Bock a gané 2 cents à 
2.47 parmi les mélaux usuels. Roxa­
na et Vermilata se sont raffermis 
dans les pétroles de l’ouest.

IMMEUBLE

J.-A. CHAMPAGNE
Immeuble — Perception <fe loyer»

794 Canning - Tél. Wl. 4988

Arthur-A. CRAWLEY.
Secrétaire-trésorier.

CH 698$-25 S3 Holt.
LAITERIE

ROSF.MONT

Lelterie < ansdlenne-frente!»* 
B. PATENAUDE. propriétaire

REMBOURREURS-MATELASSDEM

BOYER LIMITEE
spécialité» : meuble» «* matelas ear 

commande ainsi due réparation».
Estimée gratuite ewr demande

3886 Henri-lullen Pt» I1H

REPARATIONS ELECTRIQUES

Réparations électrique* t
sur automobilts

Service, vente et ré­
parations de mo­
teur». générateur», 

transformateur».
4330 PAPIVJUU

Geo. DAIGNEAULîTLtto

ENCADREURS

WISINTAINER & FILS
OC BOULEVARD «T-LAURENT

ASSURANCES L E S

ipajjnîc 
4 Assurance sur U Vie

Saubeprbe

ENCADREUR
MANUFACTURIERS 

Moulures — vüadre» - Miroir» 
Réparation# <1» cartro» at miroir» 

LAnc MO»

HOTEL PLAZA
Cuisine recherchée 

Vin et Bière

Alex. JULIEN
oropriétalr»

446 Place Jacques-Cartier 
MA 9331

MONTREAL

nabcrssb Dfjfm***®*. p* ••**>•**

AOeNtt do crmstmrttnn 4e machina» * «e répars tien» ""T1®? J4 “0 
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VIE SPORTIVE
Toronto perd 

une 5e partie

Le club de la ville reine n'a pas en- 
‘ core gagné cette année — Plu­
sieurs punitions

Détroit, 9 (A.P.) — Deux buts en 
24 secondes dans la troisième pé­
riode ont permis aux Ailes Rouges 
de Détroit de triompher des Leafs 
de Toronto par 3-2 hier soir, de­
vant 11,850 spectateurs. Durant la 
seconde période quatre joueurs, 2 
de chaque équipe, étaient à ré­
chauffer le banc du pénitencier et 
les joueurs en profitèrent pour 
compter. Le gardien de buts Gor­
don Bell, âgé de 21 ans seulement, 
qui vient d'être licencié de la ma­
rine canadienne, a affic’ une bril­
lante tenue dans la c ce des To- 
rontois.

Le joueur de défense Stanowski 
était à purger une punition mineu­
re quand Quackenbush enregistra 
le premier but des Wings après 
1.36 minute dans la seconde pério­
de. Durant cette même période. 
Taylor et Jackson en vinrent aux 
coups, puis l’officiel décerna une 
majeure à Taylor. Quelques instants 
ensuite Brown et Ezinicki commen- 
cèrent la bataille, et les deux ad­
versaires attrapèrent une majeure. 
Ayant que Jackson, Brown et Ezi- 
nicki revinrent au jeu, Stewar t éga­
lisa les chances pour les Leats, dé­
jouant Lumley après avoir accepté 
une passe de Stanowski. Avant la 
fin de cette 2ème reprise. Couture 
logea apparemment la rondelle 
dans les filets des visiteurs, mais 
l’arbitre Chadwick annula le but.

Après 2'Æ minutes écoulées dans 
la période finale, Davidson mérita 
une mineure, puis Brown en profi­
ta pour donner l’avantage au Dé­
troit en prenant Bell en défaut avec 
l’aide de Watson, et 17 secondes 
ensuite Watson accepta une passe 
de Brown, décrochant un boulet 
entre les jambières de Bell. Jackson 
était au frigidaire quand Apps en­
registra le dernier but de la joute 
avec l’aide de Baldwin. A la 2ème 
période Armstrong se blessa au ge­
nou et ne sera probablement pas 
sur l’alignement des Wings quand 
ces derniers visiteront les Rangers 
de New-York samedi.

TORONTO: Bell; Stanowski et 
Goldham; Apps; Hill et Davidson; 
Morris, Taylor, Carr, Schriner, Ste­
wart, Metz, Ezinicki, Baldwin et 
Bodnar.

DETROIT: Lumley; Hollett et 
Quackenbush; Carveth; E. Brune- 
teau et Lindsay; Armstrong, Jack­
son, Liscombe, M. Bruneteau, Sei­
bert, Brown, Conacher, Watson et 
Couture.

Arbitre: Chadwick; juges des li­
gnes: Rouiston et McCabe.

Première période 
Aucun point.
Punition: Schriner.

Deuxième période
1. Détroit, Quackenbush....... . 1.36

(Hollett)
2. Toronto, Stewart............    8.57

(Bodnar, Stanowski)
Pun.: Stanowski, Taylor, Jack­
son, maj.; Brown, Ezinicki, ma­
jeures.

Troisième période
3. Détroit, Brown (Watson).. 2.28
4. Détroit, Watson (Brown).. 2.45
5. Toronto, Apps (Baldwin). 11.18 

Pun.: Davidson et Jackson.

Le Boston est 
arrivé en ville

Les Bruins de Boston de Art. 
Ross sont maintenant en ville pour 
leur joute de demain soir, contre 
les Canadiens de Dick Irvin. Les 
Bruins qui ont vaincu les Cana­
diens par le compte de 6a 5 diman­
che dernier, à Boston, sont arrivés 
ce matin confiants de l’emporter 
de nouveau demain soir. Les jou­
eurs de l’instructeur Dit Clapper 
ont déclaré qu’ils avaient retrouvé 
leur aplomb et ont même ajouté 
qu’ils remporteraient les honneurs 
de la coupe Stanley cette saison.

Clapper possède vraiment une 
équipe redoutable, surtout depuis 
que Mill Schmidt, Porky Durnart et 
Bobby Bauer sont revenus sur l'a­
lignement. Bauer est actuellement 
absent à cause de blessures, mais 
Clapper est d’avis que son rapide 
ailier reprendra son poste demain 
soir. Toutefois, le sensationnel et 
rude joueur d’arrière-garde, Pat 
Egan, ne pourra participer à la 
joute à cause d’une fracture au ge­
nou.

Les milliers de partisans qui se­
ront témoins de cette partie auront 
l’occasion de voir à l’oeuvre le bril­
lant cerbère Paul Bibeault, dans 
les filets des Bruins, bien que les 
officiels du Boston attendent d’une 
minute à l’autre le retour prochain 
du gardien de buts, Frankie Brim- 
sek.

Les Canadiens tiendront une 
courte pratique cet après-midi, 
puis ils se reposeront jusqu’à la 
joute de demain soir. L’instructeur 
Dick Irvin a surveillé le jeu de plu­
sieurs joueurs, lors de le joute 
Royal-Vaücyfield hier soir, mais il 
n’a fait aucune déclaration à ce 
sujet. Il se peut qu’une couple de 
ces joueurs aient un essai avec les 
Canadiens, spécialement le brillant 
Pete Morin qui fut réellement effec­
tif. Toutefois, Morin est plutôt lé­
ger et on ne sait pas s’il pourrait 
faire le saut définitivement dans la 
N'.H.L. Quelques autres joueurs, 
dont les noms ne furent pas déyoi. 
lés, ont également attiré l’attention 
du pilote des champions de la Na­
tionale.

La question des billets sera la 
même que dans les joutes précéden­
tes depuis le début de la saison. 500 
billets pour le “standing room” se­
ront mis à la disposition du public 
•demain après-midi, puis à 7 h. p. 
m., 700 autres seront disponibles. 
\près la joute de demain soir, le 
Canadien ne jouera au Forum que 
le jeudi suivant, alors qu’ils rece­
vront la visite des Rangers. Les Ha­
bitants joueront à Détroit diman­
che soir, puis, mercredi, ils devront 
faire face aux Leafs de Toronto du 
pilote Connie Smythe,

Le Royal reste le 
club invincible

Il a gagné de nouveau par 10 à 4 
hier soir contre le Valleyfield

Les Royaux ont vaincu les Braves 
de Valleyfield par 10 à 3, au Fo­
rum, hier soir, devant une foule de 
8,000 personnes. Le jeune Howie 
Riopel fut alors très en vedette 
avec deux points comptés en 32 se­
condes. Le Royal de Frank Car­
lin, qui a joué hier soir une septiè­
me partie sans connaître la défaite, 
a affiché une supériorité assez 
grande sur le club de Valleyfield.

Le trio le plus effectif chez les 
Royaux fut certes celui formé de 
Howie Riopel, Léo Gravel et Floyd 
Currie. Curry fut le héros de la 
belle victoire du club de Carlin 
avec trois buts et deux assistances. 
Riopel, lui, compta deux buts et y 
alla d’une assistance. Gravel eut le 
temps d’obtenir une assistance 
avant de quitter le jeu pour de*bon, 
tandis que Campbell s’en tira avec 
deux assistances.

Les autres compteurs des Royaux 
furent Gerry Heffernan, qui comp­
ta deux magnifiques buts, et Pete 
Morin. Ernest Laforce et Butch 
Stahan. Smiley Meronek fut enco­
re en vedette avec trois assistances 
mais il fut facile de constater que 
Meronek était fort déçu de n’avoir 
pu compter au moins un but après 
la joute.

Le trio des Braves qui donna le 
plus de fil à retordre aux Royaux 
fut la “kid line” du club de Leduc, 
soit la ligne formée de Campeau, 
Plamondon et Cadieux. Plamondon 
fut le meilleur compter des per­
dants avec .deux buts.

Jimmy Orlando et le jeune Mau­
rice Robidas ont joué avec brio à 
la défense des Braves, tandis qu’Er- 
nest Laforce et Paul-Emile Lami­
rande ont fai tde même à la ligne 
bleue des Royaux.

Au début, les Braves tinrent leur 
bout- durant les six premières mi­
nutes mais quand Bernard Vinet fut 
puni “à peu près pour rien” dans 
la 7e minute de jeu, les Royaux se 
portèrent à l’attaque des buts de 
Lascelles avec grande ardeur et 
comptèrent trois points en exacte­
ment une seule minute de jeu. La 
partie était gagnée dès lors.

La première période se termina 
par ce compte de 3 à 0. Les Royaux 
ajoutèrent deux points dans le se­
cond engagement, mais les Braves 
enthousiasmèrent leurs nombreux 
nartisans^en réduisant l’avance du 
Royal à 5 à 3 dans cette période. 
Dans la période finale, toutefois, le 
Royal domina constamment, malgré 
tous les efforts des joueurs de Le­
duc et les locaux computèrent cinq 
points contre un pour finalement
I emporter par 10 à 4. Malgré le 
compte, la foule se montra très sa­
tisfaite de la joute offerte et les 
Graves n’ont rien perdu de leur po­
pularité ici, dans la défaite. Par 
contre, le club de Carlin s’est de 
nouveau affirmé comme club à bat 
tre dans le circuit George Slater.

VALLEôFIELD. — Buts: Lascel­
les; déf.: Orlando, Robidas. Centre, 
Campeau; avants, Cadieux, Pla­
mondon; Subs: Marchant, Majeau, 
Jeannette, Vinet, Bouchard, Peer, 
Boyer, Brennan et Paulsen.

ROYAL. — Buts, McNeil; défen­
ses, Harvey, Stahan; centre. Gravel; 
avants, Riopelle, Curry. Subs: La­
mirande, Laforce, Meronek, Smart, 
çleffernan, O’Connor, Casavant, Mo­
rin, Campbell.

Arbitres: Bennett et Barrette.
Première période 

1 Royal: Heffernan-Camp-
belI-Casavant ................... 7.06
Royal: Riopelle-Curry ... 7.34
Royal: Riopelle-Curry-
Gravelle .......................... g.qg
Punitions: Robidas, vinet, La­
mirande, Orlando, Harvey et
Riopelle.

Deuxième période
Royal: Heffernan...................25
Braves: Plamondon-Cara- 
peau......................... 806

6 Royal: Curry-Meronek .. 8.13
7 Braves: Majeau-Peer___ 9.50
8 Braves: Plamondon. 19.39

Punitions: Harvey, Peer, Lami 
rande.

Troisième période 
“ Joyal: Curry-Campbel] .

10 Braves Joannette-Brennan
II Royal: Stahan-Meronek .
12 Royal: Morin-Smart-Mero-

nek ..............................
13 Royal: Currie-Riopeliè”.*
14 Royal: Laforce .

Punition: Stahan.

Les Eperviers 
Noirs gapent

Max Bentley aide leur cause avec 
3 points — Colville revient au jeu

New-York, 9 (A. P.) _ 15,121
spectateurs ont vu hier les Eper­
viers Noirs de Chicago gagner et 
monter ainsi en première position 
dans lal igue Nationale. Ils ont bat­
tu les Rangers de New-York par 5- 
4. Les joueurs de Lester Patrick pri­
rent une avance de 2 buts dès la 
1ère période, quand Demarco et N. 
Colville déjouèrent Karakas. Au se­
cond engagement le trio Bentley- 
Mosienko-Bentley fut fort en vedet­
te comptant 3 fois, tandis que les 
locaux comptèrent à deux reprises. 
Max Bentley égalisa les chances 
pour les Epemers au début de la 
période finale, puis Mosienko don­
na la victoire à son équipe 2 minu- 
tes avant la fin de la joute,

Max Bentley fut l’étoile des vain­
queurs avec 3 buts, tandis que le di- 
minutif Mosienko fut également en 
evidence avec une paire de buts et 
une assistance sur le 3e but de son 
coéquipier Max Bentley.

Warwick compta le 3e but des 
vaincus, et le vétéran Shibicky 
donna 1 avance aux Rangers quel­
ques minutes avant la fin de l’en­
gagement. Neil Colville se mit en 
evidence au début de la partie mais 
parut fatigué vers la fin, mai,s Pa­
trie kest d’avis que son joueur de 
défense reprendra sa forme d’an- 
tan dans un avenir rapproché.

NEW-YORK: Rayner; Heller et 
Juzda; Laprade; Brown et Kuntz; 
Patrick, Shibicky, Colville, Watson, 
\v arwick, Goldup, Marco, Leswick 
et Henry Moe.

CHICAGO: Karakas; Allen, Wa­
res; M. Bentley; Mosienko, D. Bent­
ley; Mariucci, Smith, Hamilton, 
Cooper, Grosso, Hamill, Kaletta et 
Johnston, Horeck.

Arbitre: Gravel; juges des lignes: 
Babcock et Sherr.

Première période
1. New-York, DeMarco. .. 4.53

(Warwick)
2. N.-York, Colville (Laprade 16.48 

Pun.: Hamilton, Patrick, Mari­
ucci, Watson.

Deuxième période
3. Chicago, M. Bentley (Allen) .32
4. Chicago, M. Bentley 1.08

(D. Bentley)
5. N.-Y’ork, Warwick (Patrick) 5.45
6. Chicago, Mosienko (Smith) 12.12
7. New-York Shibicky......... 16.43

(Watson-Juzda)
Punition: Aucune.

Troisième période
8. Chicago, M. Bentley.......... 1.25
9. Chicago, Mosienko (Kaleta 18.15 

Punitiofn: Hamilton.

Un combat
Miquet-Robert

Grâce à sa victoire sur l’idole 
locale, Yvon Robert, mercreli soir 
au Forum, le champion mondial 
poids-lourd, Bobby ManagoH, a 
déclaré apres le match qu’il venait 
de Vaincre l’aspirant le plus sé­
rieux qui puisse exister dans la mé­
tropole canadienne et qu’il n’accep­
terait aucun combat pour le titre 
durant une certaine période.

“J’ai défendu mon titre avec suc­
cès contre des gladiateurs tels que 
Savoldi, Miquet, Moquin, Robert; 
maintenant je crois que j’ai donné 
la chance à tout le monde”, a men­
tionné l’habile athlète de Chicago. 
“Laissez les autres lutteurs batail­
ler entre eux-mêmes et je donne­
rai peut-être une autre chance à 
celui qui prouvera qu’il est en me­
sure de me rencontrer”, ajouta le 
brillant Bobby.

Managoff a laissé entendre qu’il 
avait mis son titre en jeu assez 
souvent et qu’il mérite, selon lui, 
un repos.

Bobby livrera quelques matches 
d’exhibition à l’étranger, mais il a 
bien mentionné qu’il ne mettrait 
pas sa couronne en jeu. Toutefois, 
le promoteur Quinn a déclaré à

et L’Abbé 3 points; Rainville 4; Bi­
beau et Christianis, 1 point.

Ecole supérieure Saint-Stanislas, 
26 points. — Tobin, 8; Bertrand et 
Charleboks 6; Béliveau, Bruneau, 
Hémond, Paquin, Marcoux et Gar- 
neau, 2 points.

Dimanche, à 1 h. 30, l’Ecole des 
arts graphiques rencontrera le col­
lège Sainte-Marie, dans une joute 
régulière de la ligue Inter-Collégiale 
de ballon au panier du National.

Le public est cordialement in­
vité.

Canadien 
Chicago 
Boston . 
Détroit . 
Rangers

2
3

4
5

••••••.•a.

1.38
9.28

11.08
12.42
14.30
16.57

Autre victoire 
du Shawinigan

Shawinigan, 9 Ç.P.) _ Les Cata­
ractes de Shawinigan ont remporté 
une seconde victoire en autant de 
jours quand ils ont défait les As de 
Quebec par 2 à 1, ici hier soir de­
vant une foule de plus de 5’,000 
personnes qui remplissait l’arena 
locale à pleine capacité. Les Cata- 
ractes, qui n’avaient pu récolter un 
seul point de classement dans leurs 
quatre premières joutes de la sai­
son, ont remporté une seconde vic­
toire ce soir après avoir défait les 
Volants de Hull par 6 à 4, à Ottawa 
mercredi soir.

Grâce à leur victoire, les Cata­
ractes se sont installés en 4e place 
du circuit Slater, deux points de­
vant les As qui occupent maintenant 
la 5e place, le Hull étant toujours 
en dernière place.

Il n’y eut aucun but dans la 1ère 
période mais les Cataractes prirent 
une avance de 2 à 0 dans la secon­
de période quand ils comptèrent 
leurs deux buts de la joute, Florent 
Lauzon et Henry Hayes étant les 
compteurs.

Les As tentèrent tout ce qu’ils 
purent pour égaliser le compte 
dans la période finale mais ils ne 
purent faire mieux que de comp­
ter un seul but. Eddie Emberg étant 
celui qui prit Gerry Cotnoir en dé­
faut.

QUEBEC. — buts, Bouvrette; dé- 
Vandale, Tondreau; centre,

? Neil; subs,: Renaud, Johns, Em*

berg, Tremblay, Taggart, Imlach, 
Weiller, Heximer.

SHAWINIGAN. — buts, Cotnoir; 
défenses, Bennett, Arcand; centre, 
Carthy; ailes, F. Lauzon, Hayes; 
subs.: Bergeron, Théberge, J. Plan­
che, Gravel, Filion, Webster, Mar­
cotte, Toupin.

Officiels; Dodds et Gauthier, 
Première période 

Pas de point.
Aucune punition.

Deuxième période
1 Shawinigan: Lauzon 7.04
2 Shawinigan: Hayes .......... 16.22

Pun Arcand, Renaud, Bennett,
Tremblay, Emberg, Lauzon, Neil- 
son.

Troisième période
3 guébec„: Emberg---- --  18.02

Pun.; Gravel, Imlach.

• - »C — * ** ** VJ.V v-acxi t (1

Managoff, que dès qu’il luttera à 
Montréal, il devra défendre son ti­
tre. Quinn a également mentionné 
qu’il engagerait Robert, Moquin et 
Miquet dams une série de combats 
et celui qui remportera les meil­
leurs succès aura un match de 
championnat contre Managoff. Si 
la technique de Quinn réussit, il 
bâclera probablement une bataille 
entre Robert et Miquet, puis le 
vainqueur de cette rencontre s’atta­
quera au jeune et rapide Montréa­
lais, Laurent Moquin. . ..

Il se peut que Yvon Robert n’ap- 
prouve pas la théorie du promoteur Aoromo 
Eddie Quinn. En effet, Yvon a dé­
claré après son match contre Ma- 
nagoff qu’il n’a pas besoin de faire 
ses preuves et que le champion de­
vrait lui accorder un match re­
vanche immédiatement.

Quinn est d’avis que Miquet est 
prêt à faire face à Robert, mais 
il ne sait pas encore si l’étoile 
montréalaise sera du même con­
sentement. Toutefois, Quinn com­
muniquera avec ces deux gladia­
teurs aujourd’hui même, et tentera 
d’éclaircir la situation aussitôt que 
possible.

Le hockey 
professionnel 

et amateur
HIER

Ligue Nationale
Chicago 5, Rangers 4 
Détroit 3, Toronto 2 

Ligue Américaine 
Buffalo 5, Providence 2 
Indianapolis 7, New-Haven 3 

Ligue Senior 
Royal 10, Valleyfield 4 
Shawinigan 2, Québec 1 

Ligue Junior 
Concordia 6, National 2

Cette soirée est organisée par 
l’Association du ballon volant du 
Québec.

A la clinique de samedi soir, Mar­
tin Richer et Jacqueline Marchand, 
entraîneurs de ballon volant au Na­
tional donneront les instructions à 
l’auditoire. Martin Richer aligne­
ra un groupe de joueurs de fort ca­
libre. tels que Claude Létourneau, 
Michel Cambron, Jean Gascon pour 
rencontrer le groupe de Gordon 
O’Dell, du Y.M.C.A. Jacqueline Mar­
chand, fondatrice de la ligue fémi­
nine du ballon volant du Québec, 
présentera deux équipes du Natio­
nal recrutées parmi ses plus habiles 
joueuses, au nombre desquelles 
nous verrons, Mlles Pierrette Pou­
lin, Georgette Girouard .Fleurette 
Gamache et Louisette Pigeon. Ces 
dernières démontreront la manière 
de manipuler le ballon et comment 
doit se faire le service. De son côté 
Martin Richer fera l’historique du 
ballon volant et il expliquera com­
ment doit se pratiquer le système 
offensif et défensif.

CE SOIR
Aucune joute à l’affiche. 

POSITION DES CLUBS
Ligue Nationale 

J. G.

Les sports
au National

Le gymnase du National était lit­
téralement rempli de fervents du 
ballon au panier, lors de l’ouvertu­
re de la ligue Inter-Collégiale de 
ballon au panier du National. M. 
Romuald Bourque, président géné­
ral de TA.A.N.J., était l’invité d’hon­
neur de la soirée; il a souhaité bon 
succès à toutes les équipes et il a 
promis de revenir assister à la jou­
te finale; à cette occasion il pré­
sentera à l’équipe championne un 
trophée perpétuel à la ligue Inter- 
Collégiale du National.

Dans la première rencontre de la 
soirée, après une joute très con­
testée, le Mont Saint-Ixmis a défait 
le Collège Sainte-Marie par 18-15; 
l’Ecole Supérieure Saint-Stanislas a 
défait le Plateau par 26 à 11.

Mont Saint-Louis, 18 points: Per­
reault 2, Lahaie 6; Bédard 4; Vézi- 
na et Hamel 2; Rouillard, Poirier, 
Langlois et Dansereau, 1 point.

Collège Sainte-Marie, 15 points: 
Day 3, Barbeau et Lavery, 1; Fleu­
ry et Paquette 6; Cyr et Dagenais 
5; Tanguay.

Plateau, 11 points. — Boivin 8; 
Arsenault, Bisson, Allard, Chartier

4
5
5 
4 
4
6

P. N. P. C. 
3 1 0 20 13

0 26 21 
1 15 21 
O 16 6
0 10 15
1 13 23

1
2
1
3
5

Ligue Américaine
(Division Est)

J. G. P. N. P. C. P. 
Hershey . . 10 5 2 3 26 22 13
Providence 11 4 6 1 36 46 9
Buffalo . 10 5 4 1 45 36 11
N.-Haven . . 11 2 7 2 29 51 6

(Division Ouest)
J. G. P. N. P. C. P. 

Ind’polis . . 10 8 0 2 61 21 18
Pittsburgh 
Cleveland 
St-Louis .•

10
9
9

6
1
2

3
5
6

1 48 36 13 
3 28 43 5 
1 23 43 5

Ligue Senior
Royal . . . 
Ottawa 
Valleyfield . 
Québec . . . 
Shawinigan 
Hull ,, . ...
Ligue Junior
Royals . r« 
Canadien . , 
Verdun . 
Concordia . 
National . ,

J. G. P. N. P. C. P.
7 6 O 1 39 21 13
4 3 1 0 21 19 6
5 2 2 1 25 24 5
4 1 3 0 12 12 2
62 4 0 20 27 4
5 0 5 0 16 28 0

J. G. P. N. P. C. 
2 2 0 0 13 1

2
1
1
0

1
1
1
3

0 11 11 
1 13 13 
1 16 14 
0 9 23

la clinique sportive
Cette semaine, au Y.M.C.A., un 

programme très intéressant a été 
présenté à nos compatriotes an­
glais. A cette occasion Oscar Pear­
son, du Y.M.C.A., fit l’interpréta­
tion des différentes tactiques em­
ployées dans ce jeu captivant.

La soirée s’est terminée par deux 
rencontres. Dans la première joute 
l’équipe féminine du National a 
défait ses rivales du Y.M.H.A., 
championnes provinciales de 1945, 
par 15-12, 8-15 et 15-8, tandis que 
dans la deuxième partie le Y.M.C.A. 
l’emporta sur le Y.M.H.A.

L’Association des récréations e* 
de l’éducation physique de la pro­
vince de Québec présentera une soi­
rée de ballon volant à sa clinique 
de samedi soir, à la Palestre Natio­
nale, à 8 h. 30 précises. •

L’assemblée 
de la C.A.S.A.

A la demande du Park Toboggan 
& Ski Club local, l’assemblée géné­
rale spéciale de la Canadian Ama­
teur Ski Association sera tenue à 
Montréal les samedi et dimanche 10 
et 11 novembre.

L’assemblée aura lieu au Park To­
boggan & Ski Club au somme! du 
mont Royal et sera divisée en deux 
séances. La première séance a été 
fixée à 3 h. p.m, samedi et la deuxiè­

me commencera à 11 hres dimanche 
matin.

Les délibérations prendront tout 
probablement l’allure d’un débat et 
traiteront seulement de sujets qui 
ont été portés à l’agenda par les 
membres du Park Toboggan & Ski 
Club dans sa requête à l’Exécutif du C.A.S.A.

Ceux-ci comprennent: l’élection 
dun nouveau président, d’un direc- 
teur du Conseil technique et d’autres 
officiers, selon les besôins; l’attribu- 
üon des championnats de 1946 du 
C.A.S.A.; la nomination d’un comité 
pour etudier et reviser la constitu* 
lion et les règlements de l’associa­
tion; et, enfin, tout autre sujet pro­
pre a l’organisme discutable à l’as­semblée.

Seront admis, seuls les représen- 
tants qualifiés des clubs-membreS 
accrédités, les invités du National 
Ski Association des Etats-Unis, et 
les représentants de la Dresse.

Les délégués des clubs auront 
droit à autant de suffrages qu’ils 
ont de membres, conformément aux 
reglements du C.A.S.A. Les votes par 
procuration, en bonne et due forme, 
seront acceptés.

L’on prévoit que la majeure par­
tie de la séance de samedi sera con­
sacrée à la bienvenue des délégués 
et des invités et à la vérification des 
papiers d’identité des délégués et 
des procurations en vue de l'élec­
tion de l’FZxécutif qui aura lieu di­
manche matin.

Sidney Dawes, sportsman mont­
réalais avantageusement connu, a été 
proposé à la présidence par le Park 
Toboggan & Ski Club et Jack Hough­
ton, à titre de directeur du conseil 
technique. L’on s’attend à ce que des 
nominations reçoivent l’appui des 
clubs-membres de l’Est du Canada; 
de ceux de l’Ouest, nous n’avons au­
cune idée. Fred Hall, de Toronto, 
président sortant de charge du C.A, 
S.A., assumera les fonctions de pré­
sident pour la séance d’ouverture de 
l’assemblée.
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Foits divers

Une tempête fait rage 
dans l’ouest du pays

Le mercure est à 16 sous zéro et les chemins sont 
fermés à cause de la neige — Récidiviste au bagne

Winnipeg, 9 (C. P.). — Un froid 
ûbérien, umcuant la température 
t moins de zéro, s’est abattu sur tou- 
c la région de l’ouest du Canada, 
tiier soir et au cours de la nuit der­
nière. Les routes sont impratica­
bles, les avions n’ont pu décoller des 
léroporls et des dommages élevés 
ont été causés un peu partout.

Cette vague de froid, venant du 
nord-ouest, s’est étendue â Calgary 
où les tramways ont dû interrompre 
leur marche.

Les routes du Manitoba rural ont 
dû être fermées et le gouvernement 
rapporte (|tte seulement quatre chas­
se-neige sont en activité actuelle­
ment.

La ville de Gladstone, à l’ouest de 
Winnipeg, a vu tomber 12 pouces de 
neige dans ses limites depuis le dé­
but de novembre, il se pourrait très 
bien que cette municipalité soit com­
plètement isolée bientôt.

Les effets de la récente grève de 
trois jours des mineurs de charbon 
de l'Alberta se font sentir aujour­
d'hui à Edmonton alors que le ther­
momètre est à 16 degrés sous zéro.

AUcUu avion de la compagnie Air- 
Canada n’a pris son vol durant les 
dernières 36 heures et les représen­
tants de cette firme ne voient pas 
l'issue de cet arrêt d’activité.

Le Canadian Pacific Airlines a 
émis le même rapport.

Les trains du réseau national et 
du Pacifique Canadien sont légère­
ment en retard. L’un d’entre eux est 
même entré en gare 50 minutes en 
retard, à Winnipeg.

Un total de 6.75 pouces de neige 
est tombé à Winnipeg durant les 
dernières 24 heures. Le département 
des travaux publics de la ville esti­
me qu'il faudra au moins une semai­
ne pour déblayer les rues.

involontaire dans le cas de la mort 
de Georges Guénette, de St-Lam- 
bert, Quebec.

Accusé de meurtre
Halifax. 9 (C.P.) — Frank Lima, 

âgé de 65 ans, est aujourd hui accu­
se de meurtre. Il aurait tué son voi­
sin, âgé de 57 ans, Ervin Bouttiller. 
L’accusation a été portée après 
deux jours d’enquête à la suite de 
la découverte du cadavre de la vie- 
time (inns sa maison, mardi de cette 
semaine.
Ils protestent de leur innocence

Marcel Despatis, 2593 rue Cha- 
pleau, Roland Durocher, 3541 rue 
Delorimier, Régent Dupré, sans 
adresse au dossier, et Bernard-Mi. 
chel Wiseman, sans adresse, ont 
comparu devant le juge Maurice 
Tétreau, hier après-midi, et on! 
protesté de leur innocence à une 
accusation d’avoir aidé des déser­
teurs. Tous quatre auraient aidé 
André Boileau à se sauver de 1 ar­
mée. Ils.devront subir leur procès 
le 15 novembre.

Huit personnes sont mortes
Le Caire, 9 (C.P.) — Huit person 

nés, dont Jack Nichols, vice-prési­
dent di s lignes aériennes Transcon­
tinental et Western, sont mortes au 
cours d’un accident d’avion qui a 
eu lieu mercredi, à Asmara, annon­
cent aujourd’hui les quartiers géné­
raux américains.

Arrivée de trois experts 
en aéronautique

Trois experts hollandais en aéro­
nautique sont arrivés à Montréal 
pour se joindre à M. S.-L. Hof, ex­
pert de la Hollande, délégué offi- 

Un jeune infirme a été victime i ciel de son pays au P1CAO. 
d'Urte sauvage agression, hier soir. Les trois membres du comité hol- 
.lean Mondor, âgé de 16 ans, demeu-

Brutale agression

rant à 591, rue Aylwin, ne pouvait 
marcher sans béquilles que depuis 
quelque temps. Hier soir, alors qu’il 
passait à l'intersection des rues St- 
Paul et St-Sulpice, cinq inconnus, 
dont deux Chinois, l’ont poussé, le 
faisant trébucher au bord de la rue.
Le jeune homme ne put sc relever 
et ii dut attendre que quelqu’un se 
portât à son secours.

Transporté à St-Luc, le jeune Mon­
dor devra probablement subir une 
nouvelle opération, car il a une jam­
be virtuellement paralysée.

Trois ans à Saint-Vincent de Paul
Le juge Charles-Edouard Guérin 

a condamné, hier, René Paradis, 
1801, nie Fullum, à trois ans de

Pénitencier, après qu’il eut été 
roüvé coupable de vol avec ef­
fraction dans un magasin de la rue 

Stc-CatheSne où il fit main basse 
sur de* objets évalués à S25. Avant 
de prononcer la sentence, le tri­
bunal a fait remarquer à l'accusé 
qu’il était un récidiviste.

Pas de torture!
Le bureau de la Sûreté n'est pas 

un bureau d'instruments de tortu­
re, a déclaré, hier, le juge Fontai­
ne, siégeant aux enquêtes préli­
minaires.

L’avocat de la défense venait de 
. oiimettre que les aveux du préve­
nu étaient les seuls éléments de 
oreuve que possédait la Cour.

Le tribunal a alors fait remar- 
cuer qu'il ne pouvait mettre en 
doute ta parole de deux policiers 
pour admettre celle de l’inculpé. 
He plus, a-t-il ajouté, la mise en 
.qarde qu’on lit aux prévenus les 
avertit clairement que ce qu’ils 
diront pourra servir de preuve 
contre eux.

La Cour a ajourné sa décision au 
22 du courant dans cette cause, 
abrès une discussion entre le juge 
et l’a vocal de la défense.

Criminellement responsable
Harry Lerner, 5663. rue St-Ur- 

bain, qui a été blessé au cours d’un 
accident, a été trouvé criminelle­
ment responsable de la mort le 
Mme Elsie Salisbury, 4700 avenue 
Colonial, hier après-midi, par un 
jurv de la Cour du coroner. La 
victime a été tuée lors d’un acci- 
l’ent d’automobile qui s’est produit 
à l’intersection des rues St-Via- 
tcur et St-I^urent.

Lerner devra comparaître de­
vant le., tribunaux criminels aus­
sitôt qu’il pourra quitter l’hôpital.

Dans un état grave
Mme Krna Dupuis, âgée de 65 

ans, demeurant à 2817, rue Holt, à 
Rosemont, a été transportée à l’hô­
pital Saint-Luc, hier soir souffrant 
d'une commotion cérébrale surve­
nue à la suite d'un accident d'auto 
qui s’est produit à l’intersection des 
rues St-Zotique cl Iberville.

D’après la version de la police, 
la victime aurait été heurtee par 
l’auto qui l’a vioemment projetée 
contre la chaussée. Son état est 
assez grave.
Décision rendue aujourd'hui

Ottawa, 9 (C.P.) — La Cour su­
prême du Canada rendra sa déci 
sion aujourd’hui dans le cas de 
l'appel des deux membres de la 
gendarmerie royale, Savard et Li 
zottè, qui en ont appelé à ce tribu­
nal de la décision d’une Cour de 
Ouébêc. Lès deux prévenus avaient 
été trouvés coupables d’homicide

landais do l’aviation récemment 
formé sont le lieutenant-comman­
dant Johannes van der Schaaff. J. 
F. Varenkamp et le Dr K. Posthu- 
mus.

M. Hoff, président du comité, est 
l'inspecteur en chef du bureau de 
l'aéronautique civile en Hollande. 
Il est dons la métropole depuis plus 
d'un mois, prenant part aux séan­
ces régulières du Picao.

Ces experts étudient actuelle­
ment les facilités et les installa­
tions de l’aéroport de Dorval. Ils 
passeront plus de trois semaines 
aux Etats-Unis.

Les quartiers généraux du Con­
seil international de l’aviation ci­
vile ont annoncé les nominations 
permanentes suivantes: M. 1. H. Mc­
Clure, autrefois attaché au ministè­
re britannique de l'aviation civile, 
secrétaire général adjoint pour la 
navigation aérienne; M. E. A. West- 
lake, de Vancouver, directeur ad­
joint du trafic aérien.

On demande des permis 
de taxi

Depuis que le Conseil municipal 
a voté un avis de motion du con­
seiller Georges Guévremont deman­
dant au Comité exécutif “d’étudier 
l’opportunité d’augmenter le nom­
bre (les autotaxis à Montréal", les 
autorités de la ville sont débordées 
de demandes de bouveaux permis.

Les citoyens de Montréal ont cru 
que le Conseil municipal était de­
venu un corps souverain et qu’il 
avait décidé d’augmenter le nom­
bre des taxis. Dans la seule journée 
d’hier on a enregistré près de 500 
demandes.... et cela se continue au­
jourd’hui. _______

Offices de TEgiise
LE DIMANCHE 11 NOVEMBRE
XX-Vc Dim. après la Pent., Ve 

après l’Epiph., semidouble, vert. 
Messe: Dictt Dominas (au 23e dim. 
après la Pent, et au 5e dim. après 
l’Epiphanie; avec Gi. et Cr.\ 2e or. 
de saint Martin E. C. (3 or. pro­
pres), 3e de saint Menne M., 4c 
commandée M.: m.; préface de la 
Trinité. — Aux vêpres du dim. (5e 
après l’Epiph.), mem. de saint Mar­
tin P.M. (I Vp.: or. Gregem) et de 
saint Martin E. C. (II Vp.: ant. pro­
pre, V. Juslnm jthi ^ommun).

Au club ouvrier
Maisonneuve

Le club ouvrier Maisonneuve 
tiendra son assemblée générale lun­
di prochain, le 12 novembre, i 8h. 
du soir, en la salle Gardel, 4206 est, 
rue Sainte-Catherine. Tous tes an­
ciens membres et les nouveaux sont 
cordialement invités avec leurs fa­
milles. Deux prix de présence se­
ront tirés nu cours de l’assemblée.

Les commissaires d'écoles 
dans le deuil

Les expéditions de 
vivres en Europe

Réponse â une série de questions de 
M. Maxime Raymond, chef na­
tional du Bloc populaire cana­
dien
Ottawa, 9 (D.N.C.) — En répon­

se à une série de questions de M. 
Maxime Raymond, député du Bloc 
populaire de Bcauharnois-Laurai- 
rie, le gouvernement vient de four­
nir des renseignements sur les vi­
vres que le Canada a expédiés aux 
divers pays éprouvés de l’Europe 
depuis le 1er juin 1945. M. Ray­
mond voulait connaître les quan­
tités de vivres ainsi expédiées ainsi 
que le mode de paiement.

La Grande-Bretagne a reçu entre 
autres choses 49,063,126 boisseaux 
de blé, 12,750,000 livres de saumon 
en conserve, 17,100,000 livres de 
poisson congelé, 196,877 tonnes de 
farine, 98,150,505 livres de bacon, 
50.947.988 livres de fromage. Elle 
a obtenu toutes ces marchandises en 
vertu de l’aide mutuelle. Elle a en 
outre acheté 5,515,452 boisseaux de 
blé, 27,826 tonnes de farine et des 
quantités moins considérables de 
divers autres produits qu’elle a 
oayés comptant.

La France a obtenu 12;887,861 
boisseaux de blé, 1,503 tonnes de 
farine, 1,317 tonnes de gruau, 5,- 
746 caisses de lait en poudre et 
2,961 tonnes de pâtes alimentaires. 
Elle a tout payé comptant.

La Belgique a obtenu 8,413 bois­
seaux d’avoine, 6,917 barils de lait 
en poudre, 200,745 livres de pata­
tes déshydratées, 21,000 boîtes de 
viande en conserve, 8,249 caisses (ie 
raisin, 7,005 caisses de prunes. Elle 
a tout payé comptant.

La Norvège a obtenu 3.989,748 
boisseaux de blé. Elle les a payés 
comptant.

Le Canada a enfin expédié par 
l’intermédiaire de l’UNRRA des 
quantités substantielles de vivres de 
toutes catégories en Italie ainsi que 
dans les Balkans. Il a fourni une 
partie de ces vivres gratuitement à 
titre de contribution à l’UNRRA et 
le reste a été acheté par l’UNRRA 
et payé comptant.

Le Canada s’est engagé par con­
trat à expédié tout le bacon, toute 
Sa viande fraîche ou congelée de 
boeuf, d’agneau et de mouton dont 
il pourrait disposer à la Grande- 
Bratagne. Quant à la viande en 
conserve, il doit en fournir au 
cours du dernier trimestre de l’an­
née courante 17,000,000 de livres à 
l’UNRRA, 4,000.000 de livres à la 
France, 3,000,000 de livres à la 
Hollande et 3,000,000 de livres à la 
Belgique. Le Canada doit encore 
fournir 74,000,000 de livres de fro­
mage et 480,000 livres de lait évapo­
ré à la Grande-Bretagne, 616,000 li­
vres de lait en poudre à la Belgi­
que, 2,850,000 livres de lait en pou­
dre et 5,020,320 livres de lait éva 
poré à la France, 168,000 livres de 
lait évaporé à la Pologne, 168,000 
livres de lait évaporé à la Tchéco­
slovaquie. et 96,000 livres de lait 
évaporé à la Yougoslavie. Le Ca­
nada doit enfin expédier 8,449,900 
livres de graines de semence à la 
Grande-Bretagne, 7,341,318 livres à 
la Belgique et 1,333,788 livres à la 
Hollande.

Les permis d’exportation accor­
dés par le gouvernement canadien 
oour l’exportation de denrées en 
Europe représentent une valeur de 
S3,217,134 dans ie cas de .la Gran­
de-Bretagne, de $3,576,200 dans le 
cas de la Norvège, de $500,000 dans 
le cas de la Grèce, de $17,840,853 
dans le cas de la Hollande, de $1,- 
645,354.59 dans le cas de la Belgi­
que, de $136,120.36 dans le cas de 
la France. Il s’agit de transactions 
commerciales ordinaires.

La Ligue du Sacré-Coeur 
de Saint-Eusèbe

Le conseil qui a été élu lors de 
li» fondation en cette paroisse de 
la Ligue du Sacré-Coeur, en la fête 
du Christ.Roi, Je 28 octobre der­
nier, se compose des officiers sui­
vants: aumônier, M. l’abbé Paul 
Grenon; président, Armand Crète; 
1er vice-président, Paul Charle- 
bois: 2e vice-président, N. Cosset te; 
secretaire-areniviste,*L. Godin; se­
crétaire-correspondant, Jean Ma­
thieu; trésorier, R. Dulong; com­
missaire-ordonnateur en chef, P. 
Bourdy; commissaire-ordonnateur, 
adjoint, C. Cloutier; porte-drapeau. 
Laval Guay; chef de district, L. 
Gaumond.

Le comité de l’élection se com­
posait comme suit: président, C. 
Cléroux; secrétaire, L. Sapvé; acru- 
tateurs J.-W. Riel et L. Lanouette; 
surveillants, A. Méthot e* Paul Ma­
thieu.

OUVERTS DE 9 h. à 5 h. 30 - SAMEDI COMPRIS

ACHÈTE BIEN QUI ACHÈTE CHEZ DUPUIS
*1

Pour cadeaux . . . pour vous messieurs

Foulards ^ 
pour hommes

A c h • < • z samtdi c* 
FOULARD qu* vous 
desirez offrir comm* 
ETRENNES . . . c'est le 
meilleur moyen d’obte­
nir un modèle en par­
ticulier.

1.00 4 8.50

Foulard)
blancs

avec ou sans frange... 
pour la ville, pour l* 
soir, pour réceptions.

1.95
3.50

5.00

Cachemire fantaisie
Série nouvelle de frais et Jolis dessins et 
coloris sur cachemire, surtout rouge, bleu, 
vert, brun.

2.95, 3.95, 5.00
DUPUIS — rez-de-chaussée 

(Ste-Catherine)

Briquets DALTON
pour CADEAU

Briquets DALTON
- pour vous-même

er. duraluminium, fabrica­
tion canadienne (tés durable. Model* toll, 
précis à double roue, assurant l'étlncell* In­
faillible à tout coup . - . signe d'un briquet 
de marque réputée . . . N'attendez pas • , . 
venez demain taire votre choix pour vous- 
même ou pour étrennes. A. *7 C

CHACUN

DUPUIS — r««-de-chaussée (SU-Catherine}

Nouveaux souliers
automne-hiver

pour hommss. Jeunes gens collégiens
Chevreau noir, veau noir, veau brun 
dans ces nouveaux souliers genre Blu- 
cher ou Balmoral avec empeigne 
moyenne ou large. Ajustement soi­
gné assurant le parfait confort. Com­
mis expérimentés . . . qui vous aide­
ront à vérifier la pointure exacte nu 
moyen de l'appareil RAYONS X ins­
tallé dans le rayon. Pointures : 6 à 12. 
Semelles de cuir première C. /"»/") 
qualité. LA PAIRE U.W

DUPUIS — rez-de-chaussée (Centre)

Petits services pour la dinette
Service de vaisselle avec coutellerie en plastique. • «

12 tûV -69
Toutes ces pièces sont en plastique de teintes pas­
tilles Jolies et gales. Quelle joie . . . pour la fillette 
de pouvoir inviter la petite amie pour la dînette . . . 
le goûter d'après-midi . . . QUELLES BELLES ETRENNESI

Cheval attelé au tombereau
les 2 pièces .69

Le tout aux teintes gaies . . . Tombereau très solide.. • 
cheval bien obéissant tirant gentiment la voiture . . • 
la lohgueur totale : 18 pouces.

Nouveaux jeux de dames “chinois”
se jouant avec les marbres

Epais carton à perforations en forme de diamants. 
Teintes vives. Environ : 12" x 12'’. Avec 40 beaux mar­
bres colorés. Le TOUT dans une boîte de carton A,Q 
de nuances gales... 4

T
AU ROYAUME DES JOUETS 

DUPUIS — sous-sol (De Montlfny)

POUR LA JEUNESSE QUI ATTEND "LA NEIGE"

Adoptes

Les CAFES, THES
et CONFITURES de

J. A. DÉSY,
(Limitée)

Qualité supérieur#
Montrée:)

IfU...■"‘’B ii'wwiMSWwssesepwwss^pi

seule heurt, üe cinq a

L'Association des commissaires 
d’écoles de la province de Québec 
vient de perdre dans la personne 
de M. P.-G. Coupai, notaire de Salnt- 
Remi de Napierville, un de ses 
membres les plus dévoués qui a 
contribué pour une large part à 
l’avancement du mouvement.

On sait que M. le notaire Coupai 
a pris une part active dans le* déli­
bérations à l’occasion du premier 
congrès des commissaires d'écoles 
tenu à Québec le 17 Octobre der­
nier qui réunissait six cents com­
missaires d’écoles vertus de tous 
les coins de la province.

M. le notaire avait été nommé à 
cette occasion directeur de l’Asso,- 
ciation et les comtés suivants lui 
étaient confiés: Napierville, Hun­
tingdon. Beàuharnois, Châteauguay, 
Saint-Jean, Ibèrville, Laprairie et 
Missisquoi.

A la famille en deuil si cruelle­
ment éprouvée, l’Association des 
commissaires d’écoles offre «es 
plus sincères sympathies.

La direction de l’Association des 
commissaires d’écoles, par Napo­
léon Veilleux, secrétaire, Sainte- 
(TlotR'*'' P^nupp. (flom.)

M. G.-C. Marier
parlera ce soir

Ce soir, au café Saint-Jacques, 
415 est, rue Ste-Catherine, à 6 h. 30, 
aura lieu ’e dîner-causerie du Comi­
té des affaires municipales de la 
Ghambre de commerce des Jeunes.

L’hôle d’honneur, M. G. C. Mar­
ier, député provincial de West- 
mount-St-Georges, et vice-président 
du Comité executif de la cité, par­
lera de l’administration municipale 
actuelle.

Tous ceux que la chose munici­
pale intéresse sont cordialement in­
vités à ce dtner-causerle.

Comment coudre 
chez soi

par Ma Riley DUNCAN.

Instructrice au département de 
l'êceneml* domestiqua, 

université de Wayne, Détroit.
(Traduit de l'anglais par 

Michéle Lemaître)
L* livre de couture de la femme 

modems.
Voici un llvro appelé à devenir 

le "vado mecum" de celles qui 
aspirent au titre de "femme bien 
mise".

Volume de 300 pages.
Au comptoir 12.00, 
par la peste S2.10.

SERVICE DE LIBRAIRIE 
DU "DEVOIR"

C2s

MANTEAUX

Tweed multicolore, drap tout 
laine au fini euédé. Man­
teaux de coup* ample ou mo­
dèle tailleur AVEC OU SANS 
FOURRURE au collet; brun, 
bleu, vert, coco. Chacun 
chaudement entredoublé.

7 à 10 ans ....
12 à Mx ans .

10.08 à 21.00 

12.88 à 21.98

COMPLETS EN TRICOT 
TOUT LAINE

Pour bébés-bambine au rayon 
des iilleltes. Le haut à petit 
collet Peler Pan en tricot à 
rayures contrastantes. Cu­
lotte unie, taille à élastique. 
Vin, rouge, bleu royal. D'au­
tres à deux tons, la culotte 
boutonnée au corsage.
Pour 2 à 4 ans 279
Pour 2 à 3 ans 3.49

COUVRETOUT 
LAINE et COTON

Pour enfants de 2 à 8 ans. 
Tricot laine et coton brun, 
rouge, belge, vin. Modèle 
ôvec pieds. Le corsage atta­
che sur le devant. Modèle 
illustré d'une ssUlé 1 QQ 
pièce. CHACUN A*0;7
Tailles 30.....    *.**
Taille 32...................... 2.48

postales
s.v.p.

Pas de commandes 
ni téléphoniques

LES FILLETTES — DUPUIS — Troisième (Centre)

PALETOTS D'HIVER

Pour garçon» de 6 à 10 an». 
En drap de laine uni fini mol­
leton beige, brun. Modèle 
ample avéc collet militaire. 
Chaud* doublure confection 
durable.

14.50

"PARKA” V,
Paletots de sport V«, genre 
Parka en cravenette de coton 
ou en rayonne aux propriétés 
hydrofugea, protégeant de 
l'humidité et du vent. Tou# 
bien doublés, devant à fer­
meture éclair. Taille extensi­
ble ou à cordonnet. 2 ou 4 
poches. Capuchon amovible, 
bordé do fourrure.

4 21.507.95
Pas de commandes postales s.v.p. 

DUPUIS — res-de-chausséc (Da Montiiny)

L'EXPOSITION DU CONCOURS 
DE VACANCES

da l'A.CJ.C.
se continue lusqu'au 18 novembre Inclu­
sivement — E1U a lieu sur la meuanae 
— ru» De Monitor»». Fr*-»- Ri

RAYMOND DUPUIS, président

______________________
â.-J. DU«3AL. ».-P. et (M. «én-

FAITES VOS ACHATS AVEC LES 

COUPONS-DUPUIS

Renseignements — Dupuis — R* étage.

pi rsa «v i LrUttrun, ci au. raui l.


